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Q U O T I D I E N  N AT I O N A L  D ' I N F O R M AT I O N
L’info, rien que l’info

EL-HACHEMI DJIAR ACCUEILLE 
LES VERTS À LEUR DESCENTE D’AVION «Nous ferons une évaluation avant d’évoquer l’avenir de l’entraîneur»

Lire page 13

Le Président Bouteflika appelle à l’élargissement du G20
Lire en page 2

Dans un discours
devant le sommet 
du G8 au Canada 
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UN MINISTRE 
EN DISCRÉDITE UN AUTRE 

Ils prennent des décisions qui désavouent leurs prédécesseurs 

Lire en page 3
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DANS UN DISCOURS DEVANT LE SOMMET DU G8 AU CANADA 

Bouteflika appelle à l’élargissement du G20
Le président de la
République n’a pas manqué
de dire moult vérités sur
l’attitude des pays
occidentaux qui, s’agissant
de l’aide au développement
qu’ils devaient fournir à
l’Afrique, n’ ont pas été à la
hauteur de leurs
engagements. 
PAR KAMAL HAMED

D ans les différentes allo-
cutions prononcées lors
du sommet Afrique G8,
qui s’est déroulé avant-

hier à Muskoka
(HuntsvilleCanada),Abdelaziz
Bouteflika n’a pas hésité à faire
ces grief aux pays les plus indus-
trialisés et les plus riches . «Ce
qui est clair, c’est que l’Afrique
aurait pu progresser encore plus
vite dans certains domaines si
elle avait reçu tout l’appui qu’el-
le attendait et qui lui avait été
promis» a, en effet, estimé le
chef de l’Etat devant le sommet.

Un sommet qui a porté sur de
nombreux thèmes, à l’exemple
de la paix et la sécurité en
Afrique, et qui a vu la participa-
tion des dirigeants de 7 pays afri-
cains (Algérie, Egypte, Afrique
du Sud, Sénégal, Nigeria,
Ethiopie et Malawi) qui ont été
conviés à ce rendez-vous par le
Premier ministre canadien, M.
Stephen Harper. Le Président
Bouteflika donnera, en guise
d’illustration de ce constat qui ne
souffre d’aucune équivoque,
l’exemple de ce qui a été décidé au
sommet de Glineagles (2005).

Lors de ce sommet, les pays
occidentaux se sont engagés à
augmenter l’aide publique au
développement destinée à
l’Afrique de 25 milliards de dol-
lars par an à l’horizon 2010. Or,
dira le chef de l’Etat qui cite un
rapport de l’OCDE, «cette aug-
mentation n’atteindra cette année
que 7,6 milliards de dollars, soit
17,4 milliards de moins que le
niveau décidé par le G8 à
Gleneagles». Il faut dire, comme
l’a rappelé le chef de l’Etat, que si
quelques pays ont fait preuve
d’un certain niveau d’engage-

ment, d’autres l’ont été nette-
ment moins. «Nous souhaitons
que les autres partenaires puissent
également honorer rapidement
leurs engagements». Le président
de la République, qui a aussi fait
cas de la problématique des inves-
tissements directs qui, dira t-il,
n’ont pas atteint le rythme
escompté, a considéré que la
conception même de cette aide est
l’otage des procédures et normes
des pays donateurs. Le président
de la République a clairement
plaidé pour une autre vision.
«Nous estimons aujourd’hui que
l’Aide publique au développe-
ment, pour être efficace et
atteindre effectivement les objec-
tifs qui lui sont assignés, a
besoin d’être repensée de manière
à l’adapter aux priorités du Nepad
qui s’inscrit dans le cadre du déve-
loppement du continent» a-t-il, à
ce titre, affirmé. Evoquant les
efforts colossaux fournis par les
pays africains pour s’extirper du
sous développement et mettant
en exergue quelques résultats fort
prometteurs, le Président

Bouteflika a affirmé, devant les
leaders des 8 pays les plus riches,
que «l’Afrique ambitionne légiti-
mement de s’impliquer active-
ment dans la gouvernance mon-
diale» en appelant aussi au main-
tien de ce partenariat Afrique G8
«qui garde toute sa pertinence».
Dans la foulée, il dira que «la
tenue successivement cette année
des sommets du G8 et du G20 est
une opportunité pour réaffirmer
notre appel à un élargissement du
G20 qui prenne en compte les
ambitions légitimes de
l’Afrique». Cette dernière est
«aujourd’hui en mesure de pré-
senter un bilan très honorable des
résultats qu’elle a obtenus dans
les différents domaines priori-
taires» a-t-il ajouté. Par ailleurs,
sur le plan de la paix et de la
sécurité, le Président Bouteflika a
aussi rappelé les mécanismes
mis en place qui ont été positifs,
mais qui nécessitent encore la
contribution et l’aide des pays
riches pour être encore plus effi-
caces. 

K. H.

SESSION DE PRINTEMPS DE L’APN 

Les députés retenus jusqu'à fin juillet 

TOUT EN AFFIRMANT QUE L’ACCORD AVEC LE PT N’A RIEN DE «CONTRE-NATURE» 

Le RND tient toujours à l’Alliance présidentielle 

PAR AMINE SALAMA

L a session de printemps des deux
chambres du Parlement, entamée le 2
mars dernier, ne sera pas clôturée au

début du mois de juillet prochain.Tout
porte à croire, en effet, que cette session se
prolongera au delà de cette période et les
députés ne pourront alors prendre «offi-
ciellement» leurs congés que vers la fin du
mois de juillet. Cette «prolongation» de la
session reste conforme à l’article 5 de la
loi organique fixant l’organisation et le
fonctionnellement des deux chambre du
Parlement ainsi que leurs relations avec le
gouvernement. Cet article stipule, en
effet, que «la durée maximale de chaque
session du Parlement est de cinq (5) mois
à compter de la date d’ouverture». En vertu
de cet article cette session, ouverte le 2
mars passé, peut alors poursuivre ses tra-
vaux jusqu’au début du mois d’août. Mais
cela ne risque pas d’être le cas puisque,
selon des sources parlementaires, la clôtu-

re de cette session aura probablement lieu
vers le 20 juillet. Les députés auraient cer-
tainement souhaité que cette session soit
clôturée au début du mois de juillet et ce
conformément à l’article 4 de la même loi
sus-citée qui stipule que «le Parlement
siège en deux sessions ordinaires par an
chacune d’une durée minimale de quatre (4)
mois». Mais ils vont devoir patienter un
peu puisque quatre projets de loi seront
encore au menu. Dès ce mardi, ainsi,
l’APN reprendra ses travaux en plénière. A
l’ordre du jour l’examen du projet de loi
fixant les modalités d’exploitation des
terres agricoles du domaine privé de l’Etat.
Un projet éminemment important sur
lequel compte le gouvernement pour relan-
cer l’activité dans ce secteur stratégique.
Ce projet de loi, pour rappel, a fixé la
durée de la concession à 40 ans renouve-
lable moyennant une redevance versée au
Trésor public. Le lendemain, soit le mer-
credi, les députés auront à examiner le pro-
jet de loi modifiant et complétant la loi

numéro 04-02 du 23 juin 2004 fixant les
règles applicables aux pratiques commer-
ciales et le projet de loi modifiant et com-
plétant l'ordonnance numéro 03-03 du 19
juillet 2003 relative à la concurrence. Ces
trois projets de loi, qui seront par la suite
renvoyés devant les deux commissions
spécialisées afin d’y apporter les amende-
ments, si des députés le souhaitent, vont
de nouveau revenir devant la plénière afin
d’être adoptés. Il n’est pas sûr que le pro-
jet de loi amendant et complétant l’ordon-
nance numéro 76-80 du 23 octobre 1967
portant code maritime, actuellement en
examen au niveau de la commission des
affaires juridiques et administratives, soit à
son tour adopté par le députés et par la
suite par les sénateurs avant la clôture de
cette session et pourrait donc être renvoyé
à la session d’automne car les délais sont
assez courts. Dans les coulisses de l’APN
certaines voix, aussi minimes soient-
elles, n’écartent pas l’éventualité de la pré-
sentation par le Premier ministre, Ahmed

Ouyahia, de la déclaration de politique
générale du gouvernement et ce conformé-
ment à l’article 84 de la Constitution qui
oblige le gouvernement à se souscrire à
cette obligation chaque année. Mais cette
perspective demeure très peu probable
même si certains observateurs estiment
que le FLN pousse vers cette perspective
dans le but de mettre Ouyahia dans la
gêne. Cela dit, comme lors des précédentes
sessions, les députés et les sénateurs
aussi, se sont surtout roulé les pouces et
ont, pour la plupart, été loin de
l’Hémicycle. Il faut dire qu’ils étaient en
vacances prolongées car, depuis l’ouvertu-
re de cette session d’automne, les parle-
mentaires n’ont adopté que deux projets de
loi, le premier relatif à la profession d’ex-
pert comptable, de commissaire aux
comptes et de comptable agréé et le second
portait sur le Plan national d’aménage-
ment du territoire (Snat). A .  S .

Le Président  Bouteflika au sommet du G8.

PAR MOKRANE CHEBBINE
ET NAIMA DJEKHAR 

L e porte-parole du Rassemblement
national démocratique (RND),
Miloud Chorfi, a réitéré, hier dans la

wilaya de Boumerdès, «l’attachement de
son parti à l’option de l’Alliance présiden-
tielle», tout en soulignant les efforts
consentis par les chefs de file des trois par-
tis la composant. «Il ne manque à la
bonne cohésion régnant entre les blocs
parlementaires qu’un élargissement aux
bases des partis de l’alliance, mais cela est
une question de temps», a estimé Chorfi
dans son intervention lors d’un meeting
populaire animé à la salle "Afrique" des
Issers (Boumerdès). S’agissant de l’allian-

ce ayant regroupé dernièrement le RND
avec le Parti des travailleurs (PT), le porte-
parole du RND a soutenu qu’elle n’a rien
de «contre-nature», car «ne touchant en
rien l’Alliance présidentielle», ajoutant
que «c’est là un accord entre deux forma-
tion politiques nationales conformément à
des conditions et principes stricts», a-t-il
estimé. Miloud Chorfi a clos son inter-
vention en exhortant particulièrement les
jeunes et les femmes à «se mobiliser pour
accompagner et faire aboutir les différents
programmes de développement national».
Parallèlement, il a lancé un appel aux
militants et cadres du RND afin de «bien
se préparer en perspective des différents
scrutins et rendez-vous électoraux à venir,
pour faire éviter au parti les erreurs pas-

sées». Par ailleurs, le RND a procédé hier
à l’installation des comités de wilaya et
des communes de Constantine. Le parti de
Ahmed Ouyahia mise, et tout semble le
confirmer, gros sur l’élément jeune, dont
l’objectif est de caracoler dans les pro-
chaines consultations électorales, notam-
ment locales. La Conférence tenue hier au
siège du parti s’inscrit dans cette stratégie
d’avenir. Pour Belkacem Chaabane, chargé
de la jeunesse, ce genre de conclave est une
suite logique d’un travail qui a déjà été fait
en amont avec, particulièrement, l’instal-
lation, à Zéralda, de la commission natio-
nale de la jeunesse. Mais au-delà de l’orga-
nisation technique, c’est l’élément jeune
qui est frontalement ciblé. Inclure les
jeunes de différents horizons est devenue la

panacée de l’ensemble des formations poli-
tiques, même si sur le terrain, la chose
politique demeure encore sous monopole.
Le RND en installant la commission de
wilaya voudrait-il  tordre le cou à ces habi-
tudes ? Le comité en question est compo-
sé d’un président et de six membres, issus
de six ateliers de jeunes, à savoir celui des
étudiants, de l’insertion professionnelle,
de la culture et des sports, du mouvement
associatif, des jeunes entrepreneurs et arti-
sans et enfin des sympathisants. La
moyenne d’âge de ces derniers serait de 25
ans, nous a-t-on soutenu. C’est peut-être
le prélude d’ une nouvelle approche de
l’exercice politique dans les instances
locales, du moins en apparence.

M. C. /N.  D.
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ILS PRENNENT DES DÉCISIONS QUI DÉSAVOUENT LEURS PRÉDÉCESSEURS  

Un ministre en discrédite un autre 

RÉUNIONS AVEC LES SYNDICATS AUTONOMES À PARTIR D’AUJOURD’HUI 

Ould Abbès montre patte blanche 
PAR MASSINISSA BENLAKEHAL 

L e ministre de la Santé, de la
Population et de la Réforme hospita-
lière, Djamel Ould Abbès, recevra, à

partir d’aujourd’hui, les syndicats auto-
nomes de la santé publique, en l’occurren-
ce le syndicat des praticiens généralistes et
celui des praticiens spécialistes. Ces
réunions auront lieu au niveau du siège du
ministère, a-t-on signifié. Ces réunions, a-
t-on appris, ont pour objectif de permettre
aux deux parties, à savoir les syndicats et
le ministère, d’ouvrir une nouvelle porte
de dialogue au sujet de leurs diverses
revendications. Djamel Ould Abbès, en
tête du ministère depuis peu, vise à plaider
pour le dialogue, a-t-on souligné. A tra-
vers ces réunions de concertation, il est
question, indique-t-on, d’un dialogue
visant à crever l’abcès qui persiste entre les
syndicats et la tutelle. Ould Abbès, rappe-
lons-le, a affirmé sa volonté de faire valoir
la voie de la concertation en vue de « trou-
ver ensemble des réponses concrètes, réa-
listes et pertinentes à même d'œuvrer à la
réhabilitation de l'ensemble des personnels

du secteur de la santé», a-t-il souligné. A
compter d’aujourd’hui, donc, une série de
rencontres quotidiennes auront lieu avec
les représentants de chaque corps spéci-
fique. Ces rencontres permettront de ren-
forcer la dignité des praticiens et de l'en-
semble des personnels du secteur.  « Nous
allons entreprendre ensemble une démarche

basée sur la confiance et le respect mutuels
afin de trouver des solutions à vos revendi-
cations socioprofessionnelles légitimes et
de mettre sur la table tout ce qui se pose
comme problème », a dit le ministre à cet
égard, lors d’une réunion avec les représen-
tants des syndicats du secteur, la semaine
dernière. Les syndicats, qui depuis plu-

sieurs mois ont engagé un bras de fer avec
la tutelle par le biais de différentes grèves
tentent, tant bien que mal, de mettre l’ac-
cent sur la situation socioprofessionnelle
des médecins généralistes et spécialistes,
pharmaciens et chirurgiens dentistes, exer-
çant dans le secteur public. Une situation
qui, selon eux, est critique.        M. B.

Ce ballet inhabituel a été
ouvert par le nouveau
ministre de l’Intérieur et
des Collectivités locales
sur le dossier épineux  du
passeport biométrique. 
PAR SIHEM HENINE 

D epuis le 28 mai écoulé, date de
l’annonce du remaniement minis-
tériel auquel a procédé le prési-
dent de la République, l’on assis-

te à une situation somme toute inédite au
sein du gouvernement. Certains ministres,
pour ne pas dire la majorité d’entre eux,
prennent dès qu’ils s’installent, des déci-
sions qui se trouvent être carrément en
porte-à-faux avec celles de leurs prédéces-
seurs sans craindre non seulement de
mettre ces derniers dans la gêne, mais
aussi de peut-être «jeter» sur la place
publique des tares et des lacunes jusque-là
bien dissimulées. 

Une situation qui s’avère être une pre-
mière dans les annales du gouvernement
puisque jamais auparavant un ministre
fraîchement installé ne s’est autant préci-
pité manifestement et de manière aussi
patente à annuler des engagement pris au
nom du gouvernement par un ministre
sortant surtout lorsqu’il s’agit de surcroît

d’un ministère de souveraineté. 
Ce ballet inhabituel a été ouvert par le

nouveau ministre de l’Intérieur et des
Collectivités locales sur le dossier épineux
du passeport biométrique. Le 30 mai, lors
de la cérémonie de passassion de consignes
avec Yazid Zerhouni, appelé lui à assurer
la fonction de vice-Premier ministre dans
le gouvernement d’Ouyahia, Dahou Ould
Kablia s’est publiquement engagé à «assu-
rer la continuité de ce qui a été réalisé
jusque-là».

«Je n'ai pas encore de feuille de route,
mais elle s'inscrira en droite ligne de ce qui
a été fait jusqu'à maintenant», avait-il
affirmé. Pourtant cela ne l’a pas empêché
d’annoncer, dix jours plus tard soit le 10
du mois en cours, que le dossier pour l'ob-
tention du passeport biométrique a été
allégé, passant de 12 à 5 documents admi-
nistratifs. «Le formulaire administratif va
être réduit à sa plus simple expression. Il
n'y aura plus de garant d'école, de l'armée,
de collègue de travail ou de répondant»,
avait alors indiqué à la presse  Ould Kablia
en marge d'une séance plénière du Conseil
de la nation.

Les documents, que devait contenir le
dossier d'obtention du passeport biomé-
trique, au nombre de 12, ont été réduits à
5, à savoir notamment l'extrait de naissan-
ce 12-S, le certificat de résidence et la carte
de groupage sanguin, a-t-il ajouté.
D’autres annonces ont suivi  dans ce
même sillage.

Le 17 du même mois alors qu’il effec-
tuait une visite de travail dans la wilaya de
Médéa, le ministre fait part de sa décision
d’alléger davantage la procédure de déli-
vrance de ces documents officiels, confor-
mément aux souhaits exprimés par les
citoyens, avec l’élaboration d’un formulai-
re de renseignements individuels sem-
blable à l’ancien, en précisant que ce nou-
veau formulaire sera différent du prototype
proposé auparavant. 

Des “contre-initiatives” en cascade
Néanmoins, pas plus tard que le mois

de mars écoulé, Yazid Zerhouni, alors titu-
laire de ce portefeuille dont a hérité Ould
Kablia, avait sillonné différentes régions
du pays à la rencontre des walis et de res-
ponsables locaux pour justement défendre,
tambour battant, les raisons pour lesquels
le dossier du passeport  en question était
«aussi chargé et compliqué». D’ailleurs il
arguera plusieurs raisons pour défendre sa
thèse et ne manque pas, pour ce faire, de
recourir au nécessaire respect des engage-
ments internationaux de l’Algérie.
Lesquels engagements ne semblent plus
être de mise pour Ould Kablia déterminé à
mener une véritable révolution au détri-
ment de la notoriété de Zerhouni aussi
bien en tant que personne morale que phy-
sique. Les exemples, ayant trait à ces man-
quements devenus pratiques courantes au
sein du gouvernement, sont légion. L’on
pourra citer dans ce même sillage la décla-

ration faite, jeudi passé, par Saïd Barkat,
qui arrive du ministère de la Santé qu’il a
légué à Ould Abbès dont il prend la place
à la tête du département de la Solidarité. Le
membre du gouvernement a annoncé que
la remise des chèques devant remplacer ce
couffin est rapportée à l'année prochaine.
Ould Abbès avait pourtant, lui, affirmé
que la distribution des chèques sera effecti-
ve dès ce mois de ramadhan et avait même
tenu une rencontre avec la presse pour faire
part du dispositif mis en place dans cette
perspective. Que dalle.

Une réaction qui semble traduire un
«échange de bons procédés» puisque
quelques jours avant Ould Abbèss s’est dit
étonné du fait qu’il n’y ait pas eu aupara-
vant de dialogues sincères avec les syndi-
cats du secteur de la santé et avait alors
promis de prendre langue, de manière
cyclique, avec les médecins. Il en est de
même pour Hamid Temmar dont la fameu-
se trouvaille, d’établir une stratégie indus-
trielle, dont il avait fait part alors qu’il
était ministre de la Participation et de la
Promotion de l’investissement, a été criti-
quée non pas par un seul de ses collègues,
mais par plusieurs membres du gouverne-
ment. Ce sont là autant d’indices pouvant
paraître anodins, mais qui en disent long
sur la volonté actuelle de chaque ministre
à «personnaliser» son passage à la tête de
son département même s’il prend ainsi le
risque d’être à son tour discrédité un jour…  

S .  H .

Yazid Zerhouni. Ould Kablia. Ould AbbÈs. Saïd Barkat.
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L e ministre des Ressources en
eau, Abdelmalek Sellal a affir-
mé, jeudi dernier à Alger, l'amé-

lioration de l'alimentation en eau
potable depuis que sa gestion a été
confiée à des opérateurs étrangers
dans les wilayas d'Alger, Annaba,
Constantine et Oran. En réponse à
une question orale d'un membre du
Conseil de la nation, le ministre a
indiqué que «la gestion déléguée de
l'alimentation en eau potable dans le

cadre de contrats à objectifs définis,
notamment le transfert d'expérience
a permis la généralisation de l'ali-
mentation régulière à 96% de la
population et une amélioration
acceptable de la gestion des
réseaux». Même si l'Algérie est
pauvre en ressources en eau, a ajou-
té Sellal, il n'en demeure pas moins
que «le droit à l'eau est une réalité
palpable au niveau du territoire natio-
nal, la quantité journalière de chaque

individu étant de 60 litres». Le
ministre a mis l'accent sur un trans-
fert accru de l'expérience et sur la
prise en charge de la gestion des
structures publiques dans le cadre de
la gestion déléguée de l'AEP, ajoutant
que la stratégie de l'Etat en matière
d'alimentation en eau a permis au
secteur de réaliser plusieurs acquis
dont le transfert d'expérience des
étrangers vers les entreprises natio-
nales publiques et privées. M. C.

GESTION DE L’EAU EN ALGERIE 

Sellal fait le bilan
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AFFAIRE DU DÉCÈS DE ALI ZIRI EN FRANCE

Un rapport accablant publié
Ali Ziri, un  retraité
algérien de 69 ans et
son ami Arezki Kerfali
61 ans, ont été arrêtés
le 11 juin 2009 à
Argenteuil.
L’interpellation est
musclée et les deux
hommes sont
malmenés.
DE NOTRE CORRESPONDANTE A
PARIS, GHANIA KHELIFI

L es images tournées par la caméra de
surveillance de la cour du
commissariat d'Argenteuil,
visionnées  enfin par la

commission nationale de déontologie de la
sécurité, montrent Ali Ziri se faire jeter à
terre, menotté. Il est  ensuite resté une
heure allongé par terre dans le
commissariat, la tête dans son vomi, avant
d'être conduit à l'hôpital.  Près d'un an
après les faits, la CNDS, autorité
administrative indépendante chargée de
veiller au respect de la déontologie des
policiers et gendarmes, publie un rapport
«accablant» sur le déroulement du drame et
réclame des sanctions contre les policiers
visibles sur les vidéos et les agents
présents au commissariat ce soir là. A
Argenteuil, la mobilisation pour que soit
établie la vérité sur la mort de Ali Ziri n’a
jamais  faibli. Ici, où vit une forte
communauté de musulmans dont la
majorité est algérienne, on n’a pas oublié
les propos en 2005 de Nicolas Sarkozy
alors ministre de l’Intérieur. En dépit de
l’hostilité de l’accueil, il avait jeté de
l’huile sur le feu en déclarant à une
habitante  «on va vous en débarrasser de
ces racailles».Le lendemain, des émeutes
particulièrement violentes ont secoué les
banlieues parisiennes. Les policiers forts
de l’appui et du soutien du Président
Sarkozy qui est à l’origine de la loi qui
réprime tout outrage à agent ont monté en
cadence dans les « bavures » et mauvais
traitements des interpellés, assurés de
l’impunité de leurs abus. D’ailleurs,
Arezki Kerfali, l’ami de Ali Ziri, devrait
comparaître en 2011 pour outrage à agent.
Amnesty International, qui a dénoncé dans
son rapport annuel sur la France  la
multiplication des violences policières en
France, avait évoqué le cas de Ali Ziri.

Interpellation musclée
«Des policiers se seraient rendus

responsables de recours excessif à la force
et de mauvais traitements qui, dans un cas
au moins, ont entraîné la mort d’un
homme » indique l’orgnisation des droits
de l’Homme. C’est dans ce contexte que
Ali Ziri, un  retraité algérien de 69 ans et
son ami Arezki Kerfali 61 ans, ont été
arrêtés le 11 juin 2009 à Argenteuil.
L’interpellation est musclée et les deux
hommes sont malmenés au commissariat
où ils sont menottés et jetés à terre. Ziri
fait un malaise et est conduit inconscient à
l’hôpital où il décédera deux jours plus
tard. Aussitôt, les policiers soutenus par
leur hiérarchie prétendent que le véhicule
des deux Algériens ne roulait pas droit,
qu’ils étaient sous l’emprise de l’alcool,

qu’ils ont refusé d’obtempérer, ont  insulté
les agents et tutti quanti. L’affaire aurait
pu s’arrêter là sauf que les proches de Ali
Ziri ont refusé de se taire. Un collectif «
Vérité et justice » est créé et s’engage
dans la bataille à la mémoire de la victime.
Ali Ziri n’était pas un criminel même si
certains journaux ont relaté l’affaire en le
traitant « d’individu à bord d’un véhicule
suspect », mais un père de famille venu
en France passer quelques jours pour
acheter des cadeaux de mariage à son fils.
Les policiers n’ont tenu compte ni de son
âge ni de son état de santé. Le combat des
proches a finalement abouti ou quasiment
avec le rapport de la Commission
nationale de déontologie de la sécurité
(CNDS) qui  vient de confirmer ce que le
collectif Ali Ziri ne cesse de dire depuis un
an. Les policiers, qui ont procédé à
l'arrestation, en juin 2009 à Argenteuil  de
Ali Ziri, un retraité algérien de 69 ans et
d'un ami  a été faite lors d’une  d'une
interpellation «particulièrement violente»,
ce qui a entraîné le décès de Ziri indique
le document.  

Affaire classée sans suite
La Commision évoquait déjà au

moment des faits  l'usage « de la force de
façon disproportionnée et précipitée pour
extraire Ali Ziri du véhicule de police à
son arrivée au commissariat » et
demandait des poursuites «contre ceux qui
ont laissé les deux hommes âgés de 60 et
69 ans menottés dans le dos, allongés au
sol, le visage dans les vomissures, pendant
environ une heure sans réagir». Certes,
après le drame, le parquet de Pontoise
consent à ordonner   une enquête, mais
l’affaire est classée sans suite car
«l’autopsie [montrait] que la cause du
décès [n’était] pas d’origine traumatique,
mais liée à des problèmes cardiaques et
pulmonaires de longue date». Les proches
refusent que l’affaire soit étouffée et grace
à  plusieurs manifestations de soutien
réclamant la « vérité et la justice » une
contre-expertise  est décidée. Elle va
révéler des traces d’hématomes de 12 à 17
cm, dont certains ayant la forme d’une
chaussure. Depuis, le parquet de Pontoise

a réclamé un supplément d’information et
pris un réquisitoire supplétif « contre X »
pour « violence ayant entraîné la mort
sans intention de la donner ». Pour
l’avocat de la famille d’Ali Ziri, Sami
Skander,  « des éléments prouvent
incontestablement que des violences
graves ont été commises. L’objectif de la
commission rogatoire, désormais, est
d’établir la responsabilité de chacun ».
Selon lui, les huit policiers concernés
devraient être convoqués par le juge chargé
de l’instruction à l’automne prochain. En
attendant, Me Skander déplore qu’«
aucune sanction disciplinaire n’ait été prise
contre les policiers, qui continuent de
travailler à Argenteuil ». Les membres du
collectif Ali Ziri réclament que ces derniers
soient suspendus le temps que l’enquête
judiciaire arrive à son terme. Par ailleurs,
les investigations concernant l’éventuelle
responsabilité de l’hôpital d’Argenteuil,
où Ali Ziri a attendu trente-six minutes
avant d’être soigné le soir de son
interpellation, sont toujours en cours.
L’Exécutif français qui n’a plus l’arrogance
de 2005 en raison de sa très faible
popularité tente de rafistoler son image
aux yeux de la communauté musulmane
d’Agenteuil par l’inauguration lundi en
grandes pompes d’une mosquée. François
Fillon, le premier ministre, sera
accompagné de  Brice Hortefeux, le
ministre de l’Intérieur récemment
condamné pour propos racistes  et de Dalil
Boubakeur, le recteur de la Grande
Mosquée de Paris ainsi que de Mohamed
Moussaoui le président du CFCM. Fillon
devrait prononcer un discours pour rassurer
les musulmans sur leur statut de citoyens
à part entière.Il devra être particulièrement
convaincant pour faire croire cela à son
auditoire et ce n’est certes pas la présence
d’Hortefeux qui l’y aidera. Mais Fillon
roule probablement aussi pour son propre
compte. Son président a dû aller de nuit à
la Courneuve, une banlieue
particulièrement sensible. Ce qui ne l’a
pas empêché d’être insulté par un jeune
d’origine maghrebine.

G.H.

DEUX DESSERTES OPÉRATIONNELLES À
PARTIR DE DEMAIN 

Air Méditerranée
s’installe en Algérie

La direction de l’aviation civile vient de
donner son accord à la compagnie
aérienne française Air Méditerranée
pour l’ouverture de deux lignes interna-
tionales à partir de Jijel, vers les aéro-
ports de Mulhouse et d’Orly, avons-nous
appris des services du cabinet du wali.
Ainsi et à raison de deux vols hebdoma-
daires, Air Méditerranée desservira, à
compter de demain 28 juin et jusqu’au 25
octobre 2010, l’aéroport Ferhat-Abbas de
Jijel, au départ de Mulhouse et Orly. Le
premier vol au départ d’Orly atterrira à 8
heures du matin à Jijel pour repartir à 9
heures vers la ville de Mulhouse. Le
second vol au départ  de Mulhouse,
prévu la même journée, est attendu à
Jijel à 14h20,  et reprendra le chemin
inverse à 15h20, mais cette fois-ci vers
l’aéroport d’Orly. Pour les besoins de ses
vols charters, Air  Méditerranée va utili-
ser des Airbus   A 320 et A 321 d’une
capacité de 220 sièges. Le ministre des
Transports, M. Amar Tou, en inspectant
dimanche dernier l’aéroport Ferhat
Abbas de Jijel, a souligné que la nouvel-
le aérogare, dont une aile a été achevée,
« remplit les conditions et dispose de
toutes les commodités nécessaires »
pour l’accueil de vols internationaux vers
la France. Néanmoins, il a précisé que
l’ouverture de ces lignes ne se fera pas
sans «la préservation de l’intérêt et l’ave-
nir d’Air Algérie». Le P-DG d’Air Algérie,
M. Abdelouahid Bouabdallah,  dans une
brève déclaration à la presse, a fait
remarquer que son entreprise étudie la
possibilité d’ouvrir des lignes internatio-
nales vers Jijel, au départ  de Nice et de
Marseille, une façon de « participer au
désenclavement de la région». Outre le
transport de ses clients, Air Algérie est
aussi intéressée par le développement
du fret pour l’exportation des produits
maraichers et halieutiques de la région
vers la France, au vu des potentialités
énormes que recèle Jijel. 

S. B.

NACIRIA,  BOUMERDÈS 

Des jeunes bloquent
la RN 12 

Une centaine de jeunes ouvriers, recru-
tés dans le cadre du dispositif d’emploi
du Contrat de formation et d’insertion
(CFI), ont fermé, dans la matinée d’hier, à
l’aide de barricades et d’objets hétéro-
clites, la RN 12 à hauteur de la commune
de Naciria (Lâaziv) à une quarantaine de
kilomètres à l’est du chef-lieu de la
wilaya de Boumerdès, pour réclamer le
payement de leurs arriérés de salaires du
mois de mai dernier. Ils réclament aussi
le renouvellement de leur contrat qui
prendra fin le 30 du mois en cours.
«Nous n’avons que la rue pour exprimer
notre colère», déclare un jeune ouvrier
qui intervient dans l’entretien des voies
et espaces publics dans la ville de
Naciria. «On nous a recrutés dans le
cadre du CFI pour lutter contre le chôma-
ge et voilà maintenant qu’ils ne nous
payent pas et à chaque fin de mois, nous
sommes contraints de descendre dans la
rue pour exiger notre salaire», tempête
un autre jeune qui ajoute que ledit dispo-
sitif est loin d’atteindre les objectifs
escomptés. Par ailleurs, toujours à
Naciria, c’est le tour de dizaines d’occu-
pants d’un site de chalets se trouvant à
proximité de la RN 12, de fermer, en
milieu de journée d’hier, ladite route
pour protester contre la pénurie d’eau
potable qui frappe leur site depuis une
vingtaine de jours. «Ça fait plus de quin-
ze jours que l’eau n’a pas coulé dans nos
robinets et nous sommes contraints à
l’achat de ce produit précieux auprès des
particuliers», nous dira un habitant dudit
site qui affirme ne pas pouvoir continuer
à acheter de l’eau à longueur d’été.
Notons que ces deux actions de rue ont
perturbé le trafic routier durant au moins
deux heures et la circulation n’a  été réta-
blie qu’après l’intervention de notables
de la région.  Ces derniers jours, la pro-
testa dans la wilaya de Boumerdès fait
effet boule de neige. En effet, la semaine
dernière, la RN 12, notamment à hauteur
de la localité de Si Mustapha, a été le
théâtre d’un mouvement de protestation
enclenché par des jeunes qui récla-
maient, eux aussi, leurs arriérés de
salaires. T. O.  

Ali Ziri.
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LE SECTEUR BANCAIRE ALGÉRIEN À L'ÉPREUVE DE L'ÉCONOMIE DE MARCHÉ 

Intégrer le système financier mondial 
en respectant les normes internationales
Etant engagée dans un vaste
et ambitieux programme de
modernisation de son secteur
financier et bancaire, l'Algérie
a besoin d'acquérir les
technologies de pointe pour la
bonne gestion et la
gouvernance des banques
dont le fonctionnement, en
l'état actuel des choses, ne
répondent pas complètement
aux exigences en matière de
normes internationales.
PAR AMAR AOUIMER

L a Bourse d'Alger qui vient de lancer le
nouveau système de ''Service crédit
garanti clientèle'' entend participer

activement  à la restructuration et au

développement de ce secteur stratégique
pour le développement de l'économie
nationale. Le transfert de technologies
pourrait, ainsi, contribuer à la mise à
niveau des banques et des institutions

financières en leur permettant de mieux
gérér les millions de dossiers et de
comptes de clients en temps réel et à des
coûts financiers moindres en faisant
d'énormes gains en termes de temps de

traitement. Plusieurs entreprises étran-
gères, notamment, entretiennent des rela-
tions de partenariat avec des entités algé-
riennes pour le développement et la
modernisation des différents systèmes de
gestion, de management et de marketing.  

Belaid Benzerouda, manager de l'entre-
prise AIBM qui travaille en étroite colla-
boration avec CFAO Technologies, esti-
me que les systèmes de protection de pro-
duction et d'impression sont importants,
car ils permettent des tirages de trentaines
de pages à la minute, d'où la nécessité
pour les entreprises d'opter pour ces solu-
tions efficaces. 

"Notre partenaire est la société info-
print qui est une filiale d'IBM qui réalise
de grosses imprimantes magnétogra-
phiques capables d'assurer 2 mille pages à
la minute. Algérie Poste à laquelle nous
apportons des solutions pour l'impres-
sion des chèques est l'un de nos princia-
pux clients" nous a t-il déclaré.   A .  A .

SYLVAIN PECOUYOUL, DIRECTEUR SOLUTIONS CFAO TECHNOLOGIES AU MIDI LIBRE

"Nous voulons développer notre partenariat
avec les banques en Algérie''

Midi Libre : Quelles sont les
missions et les ambitions de
C FA O  Technologies en Algérie?

Sylvain Pecouyoul : Il s'agit d'un
partenaire entreprise qui envisage de trou-
ver des solutions infoprint à nos clients et
partenaires. Ces solutions d'entreprise
sont des solutions d'éditique. En Algérie,
nous avons, par exemple, des solutions
entreprise avec Algérie Poste d'éditique
permettant d'éditer en grandes quantités des
factures pour les clients.

Cela permet notamment aux clients
d'avoir, eux mêmes à éditer ces factures et
l'envoi de ces factures.

Ils peuvent l'outsourcer, par exemple, à
la poste ou bien le traiter eux mêmes avec
des solutions s'ils décident de le faire eux
mêmes.

Ce sont des solutions très perfor-
mantes, car elles permettent la transmis-
sion des factures pour l'ensemble de nos
clients tout en ayant la possibilité de tirer
en masse l'ensemble de ces factures.

Ces solutions permettent également un
système aéré de gérer le courrier retour
lorsque les instructions et la distribution
du courrier n'ont pas abouti. C'est un sys-
tème permettant également de récupérer le
courrier qui n'a pas été distribué.

Quels sont vos partnaires en
Algérie, à part Algérie Poste?

A part Algérie Poste, nous avons des
clients potentiels, tels que l'entreprise des
eaux d'Alger SEAAL, par exemple, toutes
les grandes sociétés bancaires ou autres qui
voudraient acquérir des solutions perfor-
mantes d'impression en masse et à grand
volume de facture, par exemple. 

Le secteur des banques vous
intéresse-t-il particulièrement
sachant que l'Algérie est engagé
dans un processus de
mdernisation de son système
financier bancaire ?

Tout à fait, les banques sont particuliè-
rement intéressées notamment pour les
solutions moyenne gamme. Ce sont des
solutions qui peuvent, en fait, répondre à
leurs besoins et cela dépend de la stratégie
d'entreprise. Lorqu'on décide de centraliser
et sous-traiter, en fait, la transmission de
ces factures par des partenaires, tel
qu’Algérie Poste, après la distribution du
courrier avec des factures imprimées, au
moins il y a cette idée qui préfère elle
même imprimer ces factures, c'est à dire
les distribuer en utilisant la poste pour les
traditionnelles solutions.

Comment pensez-vous contribuer
à trouver des solutions aux
différentes banques algériennes
afin de leur permettre d'acheminer
des milliers de lettres et courrier :
relevés de compte mensuels des
clients qui ne se font pas
actuellement de manière
automatique, comme c'est le cas
dans les pays avancés? 

Nous allons justement nous intéresser
à ce point sachant que le secteur bancaire
algérien s'est considérablement développé
ces dernières années. Les solutions que
nous proposons sont, effectivement, des
solutions permettant de transmettre systé-
matiquement des relevés bancaires à l'en-
semble des clients. Ces solutions d'im-
pression peuvent être acquises par les
banques et distribuer les factures et le cour-
rier, ou acheter des solutions et les res-
sourcer par des partenaires comme Algérie
Poste en permettant de gérer complétemnt
l'envoi de ces relevés.

Avez-vous des négociations ou
des pourparlers dans l'optique de
conclusion d'un partenariat avec
d'autres clients et partenaires ?
Oui, nous avons actuellement une

dizaine de projets avancés avec des entre-
prises répondant à un besoin éminent. 

Le marché algérien est un marché très
prometteur et en plein développemnt sol-
licitant des solutions très performantes.
Les entreprises apprécient bien nos solu-
tions technologiquement importantes et
répondant à des critères internationaux.

De quelle manière vos
technologies peuvent-elles
apporter un plus à l'économie
algérienne ?

Effectivement, nous sommes en mesu-
re d'apporter un plus en termes de services
aux clients, du point de vue transparence,
par rapport aux vœux de nos clients, et
d'un point de vue solutions, ce sont des
solutions professionnelles destinées à des
entreprises ayant des volumes d'impres-
sion très importants.

Nous avons des équipes bien formées,
et le crédo de notre technologie consiste à
avoir des cadres bien formés. Nous avons
maintenant une quarantaine de personnes
formées. Cinq à dix personnes sont main-
tenant capables de maintenir ces solutions.

Existe-t-il un programme de
formation des cadres algériens
par des experts de CFA
Technologies ici en Algérie ou à
l'étranger ?
Tout à fait, c'est une bonne question.

On sait que par rapport à ces solutions, ce
sont des solutions haut de gamme, donc,
en tout cas, à chaque fois que nous ven-
dons ces solutions, cela conduit à un par-
tenariat, et cela permet d'avoir des compé-
tences auprès de nos clients et former,
ainsi, les techniciens de haut niveau tout
en ayant accès au partenaire constructeur
directement. 

Ce qui est également important, c'est
que nos services nous permettent de stoc-
ker un premier lot de caisses directement
chez nos clients de façon à intervenir
convenablement.

A .  A .

TAHAR KELIL ÉLU EN
REMPLACEMENT DE BENDJABER 

Un nouveau président
pour la Caci

Le président de la Chambre du com-
merce et d'industrie (CCI) de
Khenchela a été élu, jeudi dernier, nou-
veau président de la Chambre algé-
rienne de commerce et de l'industrie
(CACI), en remplacement de  Brahim
Bendjaber.  M. Kelil, 55 ans, qui a large-
ment dépassé les trois autres candi-
dats à ce poste en raflant 168 voix sur
les 283 exprimées lors de cette élec-
tion, a été installé à la tête de la CACI
en présence du ministre du
Commerce, Mustapha Benbada. Le
nouveau président de la CACI, qui est
un opérateur économique dans le
BTPH et les services, avait été vice-pré-
sident du Conseil de la nation de 1998
à 2004. Intervenant à l'issue de son
élection, M. Kelil a souligné, rapporte
l’APS,  qu'il œuvrera à faire de la CACI
''une force de proposition qui défendra
aussi bien les intérêts des opérateurs
économiques que ceux de l'économie
nationale". Se félicitant de la tenue de
ces élections, M. Benbada a indiqué,
pour sa part, que l'Etat va apporter le
soutien financier aux CCI, autant
revendiqué par ces dernières que par
la CACI.  ''Cet appui sera accordé dès
l'année en cours pour permettre à ces
chambres de mieux s'organiser et de
fonctionner correctement mais qui doi-
vent, en contrepartie, produire des
données économiques et organiser
l'activité économique locale", a ajouté
le ministre en rappelant les différentes
mesures déjà prises par les pouvoir
publics pour soutenir financièrement
les CCI. M. Benbada a, par ailleurs,
annoncé l'amendement prochain des
statuts régissant la création, l'organi-
sation et le fonctionnement de la Caci
et des CCI estimant qu'ils ne sont pas
en harmonie avec les besoins actuels
en matière de croissance.
"L'objectif de cet amendement est de
transformer les CCI en un partenaire
fondamental pour développer la rela-
tion entre les opérateurs économiques
et les pouvoirs publics", a-t-il insisté.

I. A. 

Siège de la Bourse d’Alger.

P
h.

/ D
.R

.



N°1004 | Dimanche 27 juin 2010 7

SAISON ESTIVALE

Plusieurs dispositifs
sécuritaires mis en place 

Assurer la sécurité routière dans l’Algérois consti-
tue encore, en dépit des efforts consentis, le grand
chantier des autorités tant locales que policières.
Avec un bilan lourd de plus de 4 mille morts
annuellement, conséquence inéluctable de l’insou-
ciance des conducteurs, selon les services de
sécurité. A ce lourd bilan s’ajoute celui des blessés
et des pertes matérielles autant pour les victimes
que pour l’Etat. Cependant, il est à noter  une bais-
se de 35 % des accidents de la route dans la capi-
tale au cours des cinq premiers mois de 2010. La
mise en application du nouveau code de la circula-
tion 09-03, en janvier de l’année en cours, a permis
une nette amélioration, a expliqué l’officier de
police Mohamed Tounsi de la sureté de daïra de
Sidi M’hamed, hier, intervenant sur les ondes de
Radio El Bahdja. Il expliquera que plusieurs
mesures ont été prises, en raison de la saison esti-
vale, à Alger. Le Plan Azur, lancé le 21du mois en
cours, par les services de sureté de la wilaya
d’Alger, a mis en place plusieurs patrouilles mixtes
(motos et voitures) déployés sur les axes routiers
importants, à l’instar de la rocade de Ben Aknoun
ou d’El Harrach. Une police des  plages a égale-
ment été mise en place, a-t-il indiqué, pour l’assu-
rance de  vacances sécurisés. La sécurité, a assuré
l’hôte de la radio, est d’abord une question de
comportement. «Le citoyen doit être conscient de
l’importance de son rôle sur la route, vu qu’il peut
provoquer un accident», a-t-il averti et d’ajouter
que l’ensemble des opérations de préventions
menées par les différents corps de sécurité visent
principalement à «élever le degré de civisme chez
les citoyens».

M. B. 

PORTES OUVERTES SUR LA
GENDARMERIE NATIONALE

Bilan des activités pour
l’année 2010

Le colonel Mostefa Taibi, commandant du groupe-
ment de gendarmerie de la wilaya d'Alger a
annoncé,  à l'inauguration des journées portes
ouvertes sur la Gendarmerie nationale, un bilan
positif dans les différentes activités de ce corps
constitué pour les cinq premiers mois de l'année
en cours. Cela a été possible, rapporte l’APS, grâce
à l'exécution de nouveaux plans ayant conféré
davantage d'efficacité à ces activités. Ces journées
portes ouvertes, qui se sont clôturées hier, ont per-
mis d’expliciter la lutte sans répit menée par les
gendarmes contre la criminalité sous toutes ses
formes ainsi le colonel Taibi  explique : «Nous
avons enregistré des résultats positifs durant les
cinq premiers mois de l'année, notamment dans la
lutte contre la criminalité, avec le lancement d'un
nouveau plan consistant à aller directement dans
les fiefs de la criminalité avant même de recevoir
des plaintes». Selon les mêmes sources 47 bandes
de malfaiteurs ont été démantelées durant cette
période. Le bilan de la lutte contre le trafic de
drogue, le vol et les agressions est également
positif  : «Grâce à une intensification des activités
des unités de la gendarmerie, avec une plus gran-
de occupation du terrain, la prévention et une pré-
sence quasi permanente», précise le colonel Taibi.
Ce dernier ouvre néanmoins une parenthèse pour
affirmer que «les effectifs demeurent insuffisants
et loin des normes internationales qui prévoient 1
gendarme pour 300 citoyens,  alors qu'en Algérie,
c'est 1 gendarme pour 1.251 citoyens».
Concernant la circulation routière, le colonel Taibi
annonce  «l'acquisition de nouveaux moyens de
contrôle de dernière technologie, permettant de
détecter les véhicules suspects ainsi que les infrac-
tions avec plus de facilité». La Gendarmerie natio-
nale est également présente sur les plages où elle
a instauré un plan spécial pour leur sécurisation
tout comme elle a mis en place des moyens pour
assurer la fluidité des voies menant vers les zones
côtières.  

BARAKI, MARCHÉ PARALLÈLE DE L’OR

Quand l’informel fait de
l’ombre à Agenor
Les plus grosses
transactions concernant les
métaux précieux
s’effectuent sur un marché
parrallèle florissant. Les
artisans bijoutiers sont
alimentés régulièrement
par la biais de ce marché
qui ne connait pas de crise.
PAR A.- H. MEGHICHE

L ' or se fait de plus en plus
rare dans la localité de
Baraki et par ricochet
dans toute la capitale,

l’Agence nationale pour la distribu-
tion et la transformation de l’or et
autres métaux préciaux, Agenor, ali-
mentant en cette matière précieuse
l’ensemble des bijoutiers. Devant
cette pénurie les bijouteries préfé-
rent pour l’heure garder précieuse-
ment leur ancien stock en attendant
des jours meilleurs, ou alors font
répercuter la rareté de l’or sur le prix
des bijoux proposés. Cette situation
angoisse nombre de familles tenues
de mettre la fameuse parrure dans la
corbeille des promises. Chacun
espère que  que cette crise de l’or soit
passagère et ne s’étalera pas dans le
temps. La principale raison,
explique-t-on, est le fait qu’Agenor,
dont l’usine est  située à Baraki, fait
face actuellement à une contrainte
majeure qui consiste en la taxe sur
la valeur ajoutée : (TVA), sans
oublier la concurrence du marché
parralèle de l’or.  Un responsable au
sein d’Agenor nous indique que
l'imposition de 17% comme taxe
sur tout achat d'or ou tous autres
métaux précieux  favorise l'approvi-

sionnement sur un marché parallèle,
florissant et pénalise, par consé-
quent,  gravement   Agénor. Les
artisans et les bijoutiers  y viennent
uniquement dans le but d’avoir des
factures pour justifier la vente de
leurs bijoux en cas de contrôle
inopiné. La réalité, c’est que les
plus gros achats d’or “cassé” se font
ailleurs dans les espaces de vente
informel qui prolifèrent à travers la
capitale. Car, argue-t-on, «les prix
pratiqués dans ces  espaces sont bien
inférieurs à ceux appliqués au sein
de l'entreprise de distribution de l'or
et de métaux précieux Agenor», il
faut dire que cette dernière fait face à
de lourdes contraintes et à des
charges alors que les revendeurs
informels, eux, achètent à bas prix
les bijoux qu’ils revendent aux arti-
sans bijoutiers avec une marge
conséquente. Ces derniers, pour cer-
tains, ne manquent pas au final de
remplir leurs tiroirs caisses, même
quitte à se passer du service de poin-
çonnage et liquider, à leur tour, les
bijoux fabriqués sur le marché paral-
lèle encaissant encaissant au passage

une marge substantielle et ainsi la
boucle est bouclée. Pour parer à
cette contrainte majeure qui a
contraint Agenor à évoluer à 50% de
ses capacités de production, il a été
récemment question de signer une
convention avec le Fonds de soutien
à l'Investissement pour l'emploi,
FSIE, à Alger. Grâce à cette conven-
tion, précise-t-on, «on peut s'appro-
visionner régulièrement en or, qui
sera transformé,  dans les installa-
tions d'Agénor, en lingots profes-
sionnels de titre supérieur à 99,5%
d'or fin 24 carats». Ainssi l’impact
de cette pénurie  se fait ressentir
beaucoup plus sur l’equilibre budje-
taire des familles ayant prévu des
noces et qui se voient contrainte de
revoir à la hausse la quote part
consacrée à l’achat des bijoux. Si les
cortèges nuptiaux se font rares en
cette période, à l’instar des bijoux,
beaucoup imputent néanmoins cette
situation à la coupe du Monde sud-
africaine suivie avec passion par
toutes les familles et non à la crise
de l’or.  

A.-  H.  M.

AÏN NAÂDJA, CITÉ DES 188-LOGEMENTS  

Importantes dégradations après 
seulement 3 ans d’existence
PAR CHAFIKA KAHLAL

B ien qu’inaugurée voilà tout
juste trois années la cité des
188-Logements de Aïn

Naâdja commence déjà à se dégrader
sérieusement. Des murs gravement
fissurés et des pans entiers de bal-
cons et de plafonds, se détachent
chaque jours devant des familles
impuissantes. Ces dernières expli-
certaines familles ont tenté de faire
faire certains travaux de réhabilita-
tion à leurs frais, mais elles se sont
vu rapidement rappeler à l’ordre par
la direction de l’OPGI. Cette derniè-
re est,  selon des résidants de cette
cité,  intervenue pour faire arrêter
ces travaux jugé «illégaux». L’OP-
GI a ainsi mis en garde  les occu-

pants de cette cité à ne pas y faire le
moindre aménagement ou réfection,
affirmant que dans le cas contraire
ces familles seront en infraction
avec la loi, nous explique-t-on. Le
paradoxe, c’est que ce même office
refuse  de répondre aux maintes sol-
licitatios des familles pour effectuer
lui-même ces travaux urgents et
nécessaires pour la sécurité des
familles qui payent mensuellement
des charges dans ce sens. Cette cité
s’est très rapidement et inexpliqua-
blement gravement dégradée, les
habitants de ladite cité expliquent
cela par le fait qu’à la reception de
leurs appartements ils avaient déjà
constaté des mauvaises finitions :
fuites et divers défauts sont apparus
juste quelques semaines après leur

aménagement dans ces logements
réalisés dans le cadre du social.
Certains d’entre eux ont attendus
pendant plus de  deux décennies  de
pouvoir occuper un appartement
décent. Ils nous expliquent que leur
bonheur s’est rapidement transformé
en désillution face à l’état des lieux
et au non suivi par les autorités
concernées et l’OPGI. Ces derniers
font la sourde oreille et refusent
d’intervenir.  Aujourd’hui ces
familles se demandent si elles sont
condamnées à la précarité qu’elles
pensaient avoir laissées deriière elles
voilà trois ans. La tutelle et les
autorités locales sont interpellées
pour intervenir rapidement et tenter
de sauver ce qui peut l’être encore.

C.  K.

L’informel gangrène tous les secteurs.P
h.
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SENSIBILISATION CONTRE LES
INTOXICATIONS ALIMENTAIRES

Pour un été sain
Des campagnes de sensibilisation sont conjoin-
tement menées, depuis plusieurs jours déjà, par
la Direction du commerce de la wilaya de Skikda
et l’Association de défense des consommateurs.
Il s’agit de campagnes qui visent, à la fois, les
commerçants et les consommateurs d’autant
que pour cette année, le mois de Ramadhan
coïncidera avec  le mois d’août connu pour ses
grosses chaleurs   et que la demande sur les pro-
duits de consommation augmente sensiblement
durant ce mois sacré. Ces campagnes, ponctuées
par la distribution de dépliants, sont animées par
les éléments de la DCP et ont ciblé en premier
lieu les souks hebdomadaires de Skikda-ville,
Collo, Azzaba et El-Harrouch. Les bénévoles de
l’Association de défense des consommateurs se
sont plutôt concentrés sur les cafés et les lieux de
restauration. A rappeler, en outre, qu’aucune
intoxication sérieuse n’a été enregistrée au
niveau de la wilaya de Skikda depuis l’année
2008.

Projet d’implantation
d’un aéroport  

Skikda aura prochainement son aéroport. C’est le
wali qui en a fait l’annonce lors de la conférence
sur les différents projets inscrits au profit de
Skikda dans le cadre du programme quinquennal
2010-2014. Ce projet fait partie d’une dizaine de
petits aéroports que le gouvernement compte
réaliser au niveau de plusieurs wilayas, dont
Skikda. Un dossier technique vient même d’être
introduit au niveau du ministère des Transports
avec une proposition d’implantation du futur
aéroport au niveau de la zone de Guerbès, située
dans la commune d’Azzaba. Pour rappel, Skikda
disposait d’un aéroport international construit
vers les années 40.  Cependant, ce dernier a été
phagocyté par la zone pétrochimique dont les
installations étaient, de ce fait, susceptibles
d’être menacées par tout trafic aéroportuaire.

AIN BOUZIANE

Du gaz de ville pour la commune 
Une convention vient d’être signée  entre la
wilaya de Skikda et la Sonelgaz pour le lance-
ment des travaux de raccordement en gaz de
ville de la population de la commune d’Aïn
Bouziane qui fait frontière avec la wilaya de
Constantine. Cette opération, en sus de celles qui
sont en cours de réalisation, ainsi que le projet
d’alimentation en gaz de ville de la région de
Collo et de son massif vont permettre d’atteindre
un taux de raccordement de 72% dans les trois
années à venir. Le taux actuel étant de 37%, il
sera sensiblement revu à la hausse dans les six
mois à venir avec le branchement de six nou-
velles communes pour porter à 18 le nombre de
communes qui sont raccordées au réseau de gaz
de ville sur un total de 38 communes. En 1992,  le
taux de raccordement au niveau de toute la
wilaya ne dépassait même pas  les 22%.    

M. S.
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Une enveloppe budgétaire de
l’ordre de 247 milliards de
dinars  a été allouée pour le
financement du nouveau
programme accordé à la
wilaya de Skikda dans le
cadre du programme
présidentiel couvrant le
quinquennat 2010-2014.
PAR MOHAMEDI SEGHIR

C e programme prévoit la réali-
sation de 29  mille logements
destinés à plus de 230 mille
habitants. Un montant  de

11.070 millions de dinars a été accor-
dé au secteur de l’urbanisme.
S’agissant du secteur de l’hydraulique,
le programme prévoit 68 opérations
évaluées à 41.833 milliards de dinars.
Sa concrétisation va surtout permettre
l’amélioration de la dotation quoti-
dienne en eau pour chaque habitant.
L’amélioration du taux de raccorde-
ment au réseau d’AEP évoluera, quant à
lui,  de 89 à 95%. Idem pour le taux de
raccordement au réseau d’assainisse-
ment  qui  atteindra les 90%. Ce pro-
gramme permettra également l’exten-
sion des  parcelles de  terres irriguées à
12 mille hectares et la création de 5
mille postes de travail. Une envelop-
pe de 1.662 millions de dinars a été
allouée au secteur des transports et
permettra de réaliser une gare intermo-
dale, six  gares routières au niveau des
communes les plus importantes et le
dédoublement de la voie ferrée
Ramdane-Djamel-El-Gourzi, en plus de
la réalisation d’une étude d’un projet
d’un nouvel aéroport. Quant au secteur
des travaux publics, il a bénéficié de
48.432 millions de dinars. Cette
cagnotte va permettre la réalisation
d’une double voie qui reliera Skikda à
l’autoroute Est-Ouest et le dédouble-
ment du tronçon de la Route nationale
reliant Salah- Bouchaour à El-Hadaïek.
Ce programme prévoit  aussi la réali-
sation d’un abri de  pêche à Oued Z’hor
Le programme 2010-2014 prévoit
également la réalisation, au profit du
secteur de l’enseignement supérieur,
des infrastructures de 15.600 places
pédagogiques et des résidences de  8
mille lits, 220 logements, un réfectoi-

re central  et un siège pour le rectorat
pour une enveloppe globale de 9.715
millions de dinars. Le secteur de la
santé sera doté d’un hôpital régional
pour les grands brûlés, de 04 polycli-
niques, d’un centre intermédiaire pour
soigner les toxicomanes. Une dota-
tion de  3.671 millions de dinars a été
réservée au secteur de la jeunesse et des
sports. Elle permettra la réalisation de
4 salles multisports, une piscine
semi-olympique à Azzaba, un centre
régional pour la formation des jeunes
nageurs, un centre régional d’équita-
tion et un centre régional pour les
jeunes handballeurs, un complexe
sportif de proximité à Bekkouche-
Lakhdar et un centre de préparation
pour les élites sportives nationales.
Quant au secteur de la culture, il sera
doté d’une nouvelle maison de la cultu-
re, d’une bibliothèque centrale, d’un
musée régional, d’un théâtre de plein
air à Filfila et d’un nouveau projet d’un
programme de préservation des  sites
historiques. Le secteur de l’environne-
ment bénéficiera de 08 opérations
représentant un investissement de
2.298 millions de dinars et  qui per-
mettra de réaliser une décharge contrô-
lée à Azzaba.Une autre enveloppe de
l’ordre de 821 millions de dinars a été
accordée au secteur de la pêche.
Plusieurs projets relevant du secteur de
la PME-PMI seront concrétisés. Il est
prévu la création, durant l’année en
cours, de 4 mille nouvelles entreprises
artisanales susceptibles de générer pas
moins de  8 mille postes de travail.
D’autres projets seront également réa-
lisés au profit des secteurs du commer-
ce, des P et T, de l’emploi, de l’action

sociale, des moudjahidine, des affaires
religieuses, de la justice, des finances
et du ministère de l’Intérieur. Pour ce
seul département,  05 sièges de sûreté
de daïra, 05 célibatoriums,  02 sièges
pour la BMPJ à El-Harrouch et à Aïn
Kechera  seront réalisés dans le cadre
de ce programme en sus de 16 infra-
structures relevant de la direction de
wilaya de la Protection civile ainsi
qu’un nouveau siège pour la daïra de
Sidi Mezghich. Le wali  est également
revenu sur les principales réalisations
en matière de développement local
durant le précédent quinquennat.
Durant cette même période, 1.414 km
de routes ont été réhabilités alors que
le taux de raccordement à l’énergie
électrique a atteint les 97%, alors qu’il
n’était que de 80% seulement.  Le taux
national est estimé à 94,5%. Le taux
de raccordement au réseau du gaz de
ville est passé de 22% à 38%.  D’autres
ratios relatifs à l’occupation des
classes de cours et qui se sont sensi-
blement améliorés ont été également
communiqués par le wali qui a surtout
fait état des réalisations, durant le pré-
cédent quinquennat, dans les domaines
des routes, des ports, des transports,
des infrastructures administratives, de
la justice, la sûreté nationale, la
Protection civile, la jeunesse et les
sports, la santé, les services décon-
centrés de l’Etat, l’enseignement
supérieur, l’éducation nationale, l’in-
dustrie et l’énergie, la culture ainsi que
l’hydraulique. Tous ces programmes
ont surtout permis la création de 89
mille postes de travail, a conclu le
chef de l’exécutif. M .  S .

PROGRAMME PRÉSIDENTIEL DU QUINQUENNAT 2010-2014

247 milliards de dinars alloués à la ville

U ne récolte prévisionnelle esti-
mée à plus de 560 mille quin-
taux de pommes de terre de sai-

son et de 270 mille quintaux de
semences est attendue fin juin en cours
dans la wilaya de Skikda, a-t-on
appris, hier, à la Direction des ser-
vices agricoles (DSA). Selon les indi-
cations de cette structure, ces prévi-
sions concernent 2.400 hectares, dont
900 sont exclusivement consacrés à la
culture de semences de pommes de
terre. La même source a souligné la
"haute" qualité de cette semence
connue, notamment, pour ses bons
rendements. Les services agricoles
ont précisé que les prix de la pomme de

terre, qui varient entre 35 et 45 dinars
le kilogramme, sont ''stables grâce à
la multiplication des surfaces d'embla-
vement et à l'intensification du rende-
ment'', et de relever ''l'importance de
la mise en place du Système de régula-
tion des produits de large consomma-
tion (SYRPALAC). "Une mesure pré-
ventive qui vise, notamment, à
Skikda, le stockage de la semence
pour une éventuelle utilisation en cas
de crise." Faisant état des résultats
"satisfaisants" enregistrés par cette
culture maraîchère, la DSA a indiqué
que la wilaya de Skikda a produit
102.100 quintaux de pommes de terre
d’arrière-saison. "Cette production

appréciable, réalisée en janvier der-
nier, a enregistré un rendement de 207
quintaux par hectare." Une surface de
123 ha a été réservée, selon cette
même source, à la multiplication de
semences de pommes de terre, enregis-
trant ainsi plus de 28 mille quintaux de
production avec une capacité de rende-
ment de 230 quintaux à l'hectare. La
wilaya de Skikda dispose de 12 éta-
blissements de production de semence
de pomme de terre, dont la majorité est
située dans la commune d'El-Harrouch
(sud de la wilaya), une zone agricole
réputée, selon la DSA, pour la fertilité
de ces terres jugées à "haut rende-
ment".

SECTEUR DE L’AGRICULTURE 

560 mille quintaux de pomme 
de terre attendus

Le secteur du logement a bénéficié d’une enveloppe financière conséquente. P
h.
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Midi Libre, qui fait de l’information de proximité
son credo, met à la disposition de ses lecteurs et
annonceurs de l’Est une adresse email pour toutes
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Comme nous les invitons particulièrement à sig-
naler toute  mauvaise ou non distribution du jour-
nal. 

Email : midi-est@lemidi-dz.com



N° 1004 | Dimanche 27 juin 20108

BÉJAÏA 

L’ANDI tient à accélérer la
cadence des investissements  

Une journée d’études, programmée pour le 30 juin
courant, traitera des opportunités d’investisse-
ment dans la wilaya de Béjaïa. Cette journée, rap-
porte l’APS, se tient à l’initiative de l’Agence natio-
nale de développement de l’investissement. ''On
va tenter d’identifier les opportunités d’investisse-
ment dans la wilaya et inciter les hommes d’af-
faires potentiels à y participer en valorisant ses
richesses par la création d’activités en harmonie
avec les stratégies nationale et locale de dévelop-
pement'', a expliqué le directeur local de l’Andi, M.
Aouam.  Cette journée d’études, à laquelle seront
associées la   Confédération algérienne du patron-
nat et la Chambre de commerce et d’industrie de
la Soummam va polariser principalement les sec-
teurs considérés actuellement comme porteurs et
qui font l’objet d’une attention particulière des
pouvoirs publics.  En l’occurence la concrétisation
des zones d’extension touristique, le secteur de la
pêche et l’aquaculture, l’agriculture et l’industrie
minière...“Dans la perspective du plan quinquen-
nal 2010-2014, chacun de ces secteurs va bénéfi-
cier d’investissements publics d’importance, mais
dont l’aboutissement plein reste tributaire de l’ap-
port de projets économiques privés”, a dit M.
Aouam.  L'antenne de Béjaïa, créée en 2006, a par-
rainé, à fin 2009, 2.675 projets.  Un intérêt particu-
lier sera également accordé à la mise à niveau des
PME/PMI et la formation en leur sein.  La mise en
place, récemment d’un incubateur d’entreprises à
l’université de Béjaïa et l’ouverture d’une annexe
de l’institut international de management (Insim)
concourent également 

L. B.

KHEMIS MILIANA

3 dealers arrêtés et 8 kg
de kif saisis

Après de longues investigations, la brigade de la
Police judiciaire de Khemis Miliana, a réussi à arrê-
ter un important dealer ainsi que deux de ses aco-
lytes. Ces trois individus ravitaillaient en drogue
toute la région. 8 kg de kif ont été saisis et les trois
trafiquants ont été placés sous mandat de dépôt. il
faut signaler aussi que trois autres dealers sont
activement recherchés. Pour rappel, au cours de
la semaine écoulée la brigade de gendarmerie a
arrêté deux  dealers qui circulaient à bord d’une
voiture légère de marque “Renault” contenant 40
kg de kif traité. Les deux trafiquants ont été placés
sous mandat de dépôt.

EL ATTAF
Le corps d’un malade mental
repêché dans oued Zeddine

Lundi dernier, à 13h30, les éléments de la
Protection civile ont repêché dans loued Zeddine,
le corps d’un quadragénaire, malade mental.La
dépouille du malheureux a été évacuée vers l’hô-
pital d’El Attaf et la gendarmerie a ouvert une
enquête pour élucider  les circonstances de cette
noyade. Il faut signaler que plusieurs  actions de
sensibilisation sont menés sur les dangers que
représentent ces endroits non sécurisés 

C.- E. M.

À nos lecteurs
Midi Libre, qui fait de l’information de proximité son credo,
met à la disposition de ses lecteurs et annonceurs du Centre
une adresse email pour toutes informations, remarques où
suggestions qu’ils jugeront utiles de porter à notre connais-
sance. Tout comme nous les invitons à nous signaler toute
mauvaise ou absence de distribution de leur journal. 

Email : midi-centre@lemidi-dz.com

AÏN DEFLA, PLAN QUINQUENNAL 2010/2014 (SUITE)

La part du lion pour l’agriculture
Au cours de la deuxième
séance, animée par le wali
de Aïn Defla, pour la
présentation du plan
quinquennal 2010/2014 les
principaux secteurs ont
bénéficié de divers plans
avec toutefois une attention
particulière pour le secteur
de l’agriculture.
PAR CHEMS-EDDINE MOURAH

U ne deuxième rencontre,
concernant le plan quin-
quennal 2010/2014, s’est
déroulée toujours au siège

de la radio en présence des membres
de l’exécutif et des représentants de
la  presse nationale.  M. Kadi, wali
de Aïn Defla a ainsi présenté les pro-
jets pour cinq secteurs.

Jeunesse et sports  : l’enve-
loppe retenue s’élève à 236 milliards
de entimes et comprend un stade de
football de 5.400 places à El Attaf,
et un deuxième de 600 places à
Rouina, éclairage et extension du
stade olympique de Khemis Miliana,
17 terrains de proximité dont 12
dans les zones du Rif, rénovation du
stade de de Djendel, 6 piscines pour
les communes de Rouina, Arrib, El
Khemis, Djendel, Aïn Sultan et El
Attaf, Trois camps de jeunes près du
barrage du Ghrib, cinq maisons de
jeunes à Miliana, Djendel, El Attaf,
Rouina et El Khemis, cinq salles
polyvalents et enfin une piscine
semi-olympique à El Attaf.

Agriculture : 
Dans le cadre du PPDRI 1.725

milliards de centimes sont consacrés
à 220 projets, qui concernent 24
communes, avec le développement
de 77 mille hectares et une popula-
tion de 192 mille âmes. Pour la
pomme de terre, 20 mille hectares

sont réservés pour la production de
56 millions de quintaux et 1 million
de semences. Il faut signaler qu’Aïn
Defla alimente aujourd’hui 28
wilayas. La céréaliculture compte
6.600 hectares et la production sera
activement développée avec l’instal-
lation d’un laboratoire en collabora-
tion avec la commission internatio-
nale pour la sélection des semences.
Plusieurs problèmes ont été égale-
ment résolus; dossiers du foncier, les
régions productrices comme El
Amara et El Abadia,  seront irriguées
par oued Melouk. Pour les zones du
rif qui représentent 2.200 familles,
les opérations dans le cadre du
PPDRI ont déjà commencé avec la
distribution de 1.896 vaches, 556
moutons, 12.920 chèvres et 6.900
ruches. Le plan a inscrit aussi une
vaste campagne de plantation de ceri-
siers à Miliana, Aïn Sour, Sidi
Medjahed ainsi que la réhabilitation
des vergers de Zougala et de
Hamama, le wali a annoncé l’instal-
lation d’un centre de tirage et d’em-
ballage à Khemis-Miliana et les
équipements pour développer l’avi-
culture à Aïn Sultan avec l’usine qui

produit 750 mille œufs/jours.

Gaz naturel : 
20 mille familles, dont 6,800 à

travers les zones du rif, bénéficieront
du gaz naturel et 8.500 foyers auront
l’électricité particulièrement les
régions isoléess. 

Communes : 
Cinq laboratoires seront ouverts

pour le contrôle de la production à
Aïn Defla, de même qu’un marché
régional de gros et trois marchés  à
Djendel, El Abadia.

Celui d’El Khemis ouvrira ses
portes avant le ramadhan.

Culture :
Le wali a annoncé un plan de sau-

vetage pour la ville touristique de
Miliana avec la création d’une zone
climatique, l’équipement du musée
Emir-Abdelkader et la rénovation du
théâtre Mahfoud- Touahri, on note
également l’équipement de quarante
bibliothèques à travers la wilaya et
la construction d‘une grande salle de
spectacles à Aïn Defla.

C.-  E.  M.

Relancer, entre autres, la culture du cerisier. P
h.
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TÉNES, AMÉLIORATION DES PRESTATIONS DE SANTÉ

Réalisation d’une unité des urgences
médico-chirurgicales 
PAR KAWTHER HÉLAIMI

L’ hôpital Ahmed-Bouras de
Ténès sera doté, très prochai-
nement d’une unité des

urgences médico-chirurgicales et
d’un centre d’imagerie médicales.
L’APS, citant la Direction de la
santé, précise que ces unités seront
implantées dans l’ancien hôpital de
la ville. Ces structures, réalisées
pour un coût global  de deux cent
vingt-neuf millions de dinars, seront
opérationnelles à partir de juillet
prochain, assure-t-on de même sour-
ce. Il est également précisé que des
essais concluants ont été réalisés sur

les équipements en place, notam-
ment au niveau du centre d’imagerie.
Doté d’équipement de dernières
générations, “le centre d’imagerie
dispose d’un  lot d’équipements
composé essentiellement d’appareils
de scanner, de mammographie,
d’échodoppler et de radio paro dentai-
re”, a indiqué la même source, en
relevant l’importance d’une telle
structure pour l’unité des urgences
médico-chirurgicales dans la mesure
où toutes les radios se feront sur
place. Ces structures, qui viennent
renforcer celles déjà opérationnelles
dans la région de Ténès (cent quatre
vingt mille mille habitants), per-

mettront la sensible amélioration de
la couverture sanitaire et la prise en
charge des besoins de la population
en matière de santé. En plus de ces
structures, un hôpital psychiatrique
d’une capacité de 120 lits est actuel-
lement en cours de réalisation à
Ténès. Premier du genre dans la
wilaya, ce futur établissement hos-
pitalier est destiné à prendre en char-
ge les malades souffrant de patholo-
gies psychiatriques ainsi que des
cures de désintoxication pour les
toxicomanes au profit desquels un
service spécialisé de vingt-quatre lits
est prévu au niveau de cet établisse-
ment. K. H.
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LUTTE CONTRE LA CRIMINALITÉ 

Nouvelles stuctures de
Gendarmerie nationale

Le 5e commandement régional de la
Gendarmerie nationale sera renforcé par de nou-
velles structures de formation et  de lutte contre
la criminalité, a indiqué mercredi dernier à l’APS
le chef d’état-major de ce commandement, le
colonel Mohamed-Tahar Bennaâmane. Il a cité, à
ce propos, le centre d’instruction de Ain M’lila
(Oum El Bouaghi) qui sera opérationnel "inces-
samment", et une structure similaire à Touggourt
(Ouargla) pour assurer un cadre de formation des
"plus professionnel" aux éléments de la
Gendarmerie nationale, a souligné cet officier. Le
commandement de la Gendarmerie nationale
accorde une "importance particulière" à la forma-
tion d’où la nécessité de réaliser des infrastruc-
tures spécialisées et performantes, a fait savoir le
colonel Bennaâmane. La couverture sécuritaire
assurée jusque-là aux quelque 6,58 millions d’ha-
bitants relevant ce commandement territorial est
de l’ordre de 90%, a également affirmé le colonel
Bennaâmane au cours d’une conférence de pres-
se tenue à la veille de l’inauguration des portes
ouvertes sur ce corps de sécurité. L’objectif est
d’atteindre une moyenne d’une brigade de
Gendarmerie nationale par commune, a indiqué
le même officier, précisant que le 5e commande-
ment régional ambitionne également la réception
"à moyen terme" d’une soixantaine de brigades
territoriales. Selon le colonel Bennaâmane, le
programme de développement et de modernisa-
tion du corps de la Gendarmerie nationale, inscrit
dans le cadre du plan quinquennal 2010-2014,
comprend des projets de réalisation de plusieurs
infrastructures militaires en mesure, a-t-il dit, de
renforcer davantage la sécurité assurée par les
gendarmes à travers les 491 communes relevant
de ce commandement régional. Sur le plan des
"activités de terrain", effectuées par les éléments
de la Gendarmerie nationale durant les 5 pre-
miers mois de l’année 2010 à travers les 15
wilayas de l’Est, l’on note une régression de 6%
par rapport à la même période de l’année 2009 en
matière de crimes, délits et infractions de tout
genre, a relevé le colonel Bennaâmane. Les
wilayas qui enregistrent une hausse "importante"
en matière de criminalité sont celles de Skikda,
de Mila, de Sétif, de Batna et de Tébessa, suivent
en deuxième position les wilayas de Guelma, d’El
Tarf, de Souk Ahras et d’Oum El Bouaghi, a enco-
re précisé le même officier, ajoutant que les
wilayas de Khenchela et de Bejaia se sont distin-
guées par le taux de criminalité le plus faible au
niveau de leur territoire périurbain. Un phénomè-
ne "très dangereux" est en train de prendre de
l’ampleur dans la région Est du pays, en l’occur-
rence la contrebande des déchets de cuivre, a
cependant indiqué le colonel Bennaâmane, souli-
gnant qu’il a été procédé durant la même période
à la saisie "d’au moins 641 quintaux de déchets
de cuivre" que 35 personnes impliquées ont tenté
de transférer frauduleusement vers le territoire
tunisien. En cinq mois, les agents compétents ont
eu à traiter "708 affaires de contrebande, soit une
augmentation de 73 % par rapport à la même
période de l’année 2009, tandis que 334 per-
sonnes ont été impliquées dans plusieurs types
de contrebande", a-t-il mentionné. S’agissant de
la commercialisation illégale des substances pré-
cieuses, il a été procédé à l’arrestation de 16 indi-
vidus et à la saisie de 3 kg d’or et de plus de 7 kg
de corail, entre autres, a-t-il conclu. 

(APS) 

A nos lecteurs
Midi Libre, qui fait de l’information de proximité
son credo, met à la disposition de ses lecteurs et
annonceurs de l’Est une adresse email pour
toutes informations, remarques ou suggestions
qu’ils jugeront utiles de porter à notre connais-
sance. Comme nous les invitons particulièrement
à signaler toute  mauvaise ou non distribution du
journal. 

Email : midi-est@lemidi-dz.com

Une enveloppe
financière de 225
millions de dinars a été
allouée au secteur de
l’action sociale dans la
wilaya de Sétif, dans le
cadre du plan
quinquennal 2010-2014,
a-t-on appris, jeudi
dernier, du secteur
concerné. 

I l est prévu dans ce contexte, a-t-
on ajouté, l’équipement du centre
de l’enfance assistée, du centre
psychopédagogique d’El-Eulma

(est de Sétif), ainsi que la construc-
tion d’une école pour jeunes sourds-
muets au chef-lieu de wilaya. Ce pro-
gramme permettra, selon les respon-
sables concernés, de répondre aux
attentes d’un grand nombre de
citoyens aux besoins spécifiques à
travers la wilaya, en favorisant leur
insertion sociale et professionnelle.
La prise en charge de cette catégorie
de la population a enregistré durant
les dernières années une amélioration
"sensible", avec l’inscription de  plu-
sieurs établissements nouveaux et la
rénovation d’anciennes infrastruc-
tures, a-t-on relevé. Selon les respon-
sables de la Direction de l’action
sociale, les améliorations introduites
ont permis d’augmenter le nombre de
personnes prises en charge par plu-
sieurs établissements grâce, notam-
ment, à l’organisation du régime de
l’internat. Quelque 32 mille handica-
pés (moteurs,  mentaux et sourds-
muets) ont reçu des aides, en plus des

familles déshéritées qui ont été secou-
rues, et plus d’actions de protection
accomplies en direction des jeunes
guettés par la délinquance, selon la
même source. La wilaya de Sétif
compte huit établissements spéciali-
sés dans la prise en charge des per-
sonnes aux besoins spécifiques et des
personnes âgées et sans ressources.
L’ensemble de ces structures totalise
une capacité d’accueil de 774 places
(taux d’exploitation de 90%), en plus
du service d’observation et d’éduca-
tion en milieu ouvert (SOEMO),
encadré par des éducateurs spécialisés,
des psychologues, des orthophonistes
et des pédagogues. La commune de

Béni Ourtilane (extrême nord de la
wilaya) bénéficiera, "avant la fin de
l’année 2010", d’un centre régional
psychopédagogique de 120 lits, en
régimes d’internat et d’externat, desti-
né à la prise en charge des jeunes han-
dicapés mentaux. La construction de
cette infrastructure a été lancée au
début de l’année dernière, à l’initiati-
ve de l’association Ibtissama d’aide
aux jeunes handicapés mentaux. Le
projet, dont le délai de réalisation a
été fixé initialement à 18 mois, a
nécessité une enveloppe de 150 mil-
lions de dinars, ont précisé les res-
ponsables concernés. 

A P S

SÉTIF, PERSONNES FRAGILISÉES   

225 millions de dinars consacrés 
à leur prise en charge 

Les autorités accordent une attention particulière aux personnes à besoins spécifiques.

CONSTANTINE, LES TRAVAUX DU FUTUR PARC CITADIN BIENTÔT LANCÉS  

Une bouffée d’oxygène pour les familles
L es travaux de réalisation du futur

parc citadin de Constantine
seront "bientôt" lancés, a indi-

qué, jeudi dernier, le directeur de
wilaya de l’environnement. M.
Seddik Benabdallah a affirmé que les
études préliminaires de ce parc, qui
s’étendra sur une trentaine d’hectares,
à la cité Zouaghi, sur les hauteurs de
Aïn El-Bey, sont achevées. Le futur
parc citadin de Constantine sera érigé
en aval de l’aéroport international
Mohamed- Boudiaf, plus précisément
à hauteur du théâtre de verdure lon-
geant la double voie express menant
au plateau de Aïn El-Bey, a-t-il fait
observer. Inscrit au premier trimestre
2008, cet espace de détente et de loi-
sirs, réalisable en deux ans, un "délai
subséquent au cycle naturel végétatif

des plantations qui y seront injec-
tées", est arrivé à maturation après
une "longue période de gestation", a
noté ce responsable. Il a souligné que
ce futur parc apportera aux familles
constantinoises et aux visiteurs une
"bouffée d'oxygène", et soulagera une
ville entière du spleen et de la mélan-
colie qu’elle a endurés des années
durant, en palliant à "l’absence mani-
feste" de pareils sites de régénérescen-
ce et de ré-oxygénation qui "revêtent,
pourtant, une importance capitale,
voire vitale, pour la société", a souli-
gné le directeur de l’environnement.
La première étape de réalisation de ce
projet consistera à mettre en place un
rideau de verdure doublé de palissades
et d’une ceinture d’arbres sous forme
de bosquets distincts sur six hectares

et constitués d’une variété d’arbres
d’agrément et forestiers comme le pin
d’Alep, l’acacia, l’eucalyptus et le
chêne-liège. La seconde partie de
l’opération sera consacrée au reboise-
ment de quelque six hectares de cet
espace, à l’aménagement d’une aire
gazonnée de 10 ha, d’un pont en bois
s’étendant sur 420 m, d’une dizaine de
passerelles permettant de passer d’une
aire de détente à l’autre, de petits
kiosques en bois et de cafétérias, a
précisé M. Benabdallah.
L'aménagement d'un parc citadin
s’inscrit, selon le directeur de l’envi-
ronnement, dans le cadre de la double
ambition de créer un lieu de détente
pour les familles et de valoriser l'ima-
ge urbaine de la ville des Ponts en
matière d'espaces verts. ??
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Une prise en charge rapide
et efficiente des
polytraumatisés, telle est la
vocation du nouveau
service de chirurgie
vasculaire  qui verra le jour
prochainement au sein de
l’hôpital Belloua.
PAR LILIA SADEK

L e directeur général du centre
hospitalier universitaire Nedir-
Mohamed de Tizi-Ouzou a
annoncé l’ouverture prochaine

d’un service de chirurgie vasculaire  au
niveau de l’hôpital Belloua. Ce servi-
ce, rapporte l’APS, aura en charge le
traitement des différents traumatismes
liés à des lésions de la colonne verté-
brale, générés par des accidents. "Ce
service, d’ores et déjà doté d’un plateau
technique adapté à sa mission, sera
opérationnel dès la disponibilité de
deux chirurgiens vasculaires suivant
actuellement une formation au CHU
d’Oran", a indiqué le professeur Abas
Ziri, en marge d’une journée de médeci-
ne physique et de réadaptation fonc-
tionnelle consacrée au thème "Le
rachis traumatique".  Cette structure
revêt, selon le même responsable,
"une importance vitale pour une prise
en charge efficiente des polytraumati-
sés", car, a-t-il expliqué, "c’est de la
justesse du diagnostic et de la rapidité
d’intervention que dépend le sort du
malade, pour le sauver de la mort ou lui
éviter une paralysie à vie de membres,
pour cause de lésions de la colonne
vertébrale". Evoquant le dispositif de
prise en charge de cas traumatiques
d’origine diverses, il a mis en avant la
nécessité de "doter les services des

urgences d’une équipe pluridisciplinai-
re, pour une prise en charge précoce et
optimiser les chances de guérison du
malade, avant son orientation, en cas
de sa récupération, à la rééducation
fonctionnelle assortie d’une prise en
charge psychologique pour amortir le
choc émotionnel, difficile à surmonter
notamment pour les lourds trauma-
tismes, tels que les paraplégiques et
les tétraplégiques", a-t-il relevé. Cette
opération s’inscrit dans le cadre de la
formation continue tout en visant éga-
lement à réduire les lourdes charges,
tel que prôné par la politique nationa-
le de santé publique, induites par le
transfert des malades vers l’étranger. Il
est fait état également état de la réali-
sation, il y a deux semaines, de sept
greffes rénales par une équipe de chi-
rurgiens du service de néphrologie,
supervisée par le professeur
Chaballot, alors que l’hôpital Belloua
a programmé, pour l’année 2010, la
pose d’une cinquantaine d’implants
cochléaires au profit de déficients
auditifs lourds. Dans leurs communica-
tions, les intervenants ont insisté sur

l’importance de "la maîtrise des gestes
d’intervention lors de l’évacuation
d’accidentés vers l’hôpital par les élé-
ments du Samu et autres organismes de
secours médical, afin d’épargner aux
victimes toute manipulation suscep-
tible  d’aggraver leur traumatisme. "
Pour sa part, le docteur Aderkichi,
membre du comité d’organisation de
cette manifestation, a estimé que "la
prise en charge efficiente des polytrau-
matisés est de doter la région d’une
entreprise hospitalière (EHS) spéciali-
sée dans la rééducation fonctionnelle,
pour la prise en charge d’un bassin de
population de près de 4 millions d’ha-
bitants. Cette manifestation, première
du genre au niveau local, regroupe des
neurochirurgiens, des orthopédistes,
des rééducateurs, des réanimateurs, des
radiologues, des urgentistes et autres
spécialistes issus des différents CHU
du pays pour échanger leurs expé-
riences et émettre des recommanda-
tions pour l’amélioration des les
conditions de prise en charge des
polytraumatisés, ont indiqué les orga-
nisateurs.                                        L.  S .

TIZI-OUZOU, INFRASTRUCTURES HOSPITALIÈRES

Un service de chirurgie vasculaire
pour l’hôpital Belloua  

LAGHOUAT

Programme de 22 mille
nouveaux logements

Un programme de vingt-deux mille logements,
tous genres confondus, a été retenu au profit
de la wilaya de Laghouat, a appris l’APS auprès
de la wilaya. Ce programme,  antrant dans le
cadre du quinquennat 2010-2014,  consiste en
près de 10 mille logements socio-locatif(LSL),
d'autant d'unités rurales, ainsi que 2 mille loge-
ments promotionnels, a indiqué le wali de
Laghouat au cours d’un exposé sur les projets
de développement retenus pour la wilaya au
titre de ce quinquennat. Selon le même respon-
sable, ces opérations bénéficient d'un investis-
sement de 47,7 milliards DA, soit 41% de l'en-
veloppe globale consacrée aux différents 
projets de développement accordés à la wilaya.
“Près de deux mille LSL ont été répartis entre
différentes communes, proportionnellement à
la densité de leur population, en plus d'une
tranche de mille cinq cent  habitations rurales,
type de construction très demandé par la popu-
lation locale”, a poursuivi le chef de l'exécutif
de la wilaya. Le parc immobilier de la wilaya de
Laghouat a été consolidé entre 2000 et 2009
d'un total de quinze mille unités, dont cinq
mille quatre cent vingt-huit  LSL, deux mille six
cent cinquante et un logements participatifs, 
plus de cinq mille quatre cent vingt habitations
rurales, en plus de sept cent soixante loge-
ments de fonction. Une enveloppe de 8,9 mil-
liards de dinars a été également dégagée pour
l'aménagement urbain et la réalisation de nou-
veaux pôles urbains au niveau des grandes
concentrations d'habitations, dont Aflou et la
ville nouvelle de Bellil. 

N. F.

TISSEMSILT

Trois sites archéologiques
classés patrimoine national 

Trois sites ont été classés patrimoine national à
Tissemsilt  a appris l’APS aupès de la Direction
de la culture. Ce classement a touché le site de
Aïn Sfa  qui est un abri rocheux contenant des
gravures rupestres, des écrits libyques et en
tifinakh et une gamme de pierres remontant à
la Préhistoire  Il a été décidé également le clas-
sement du site archéologique Aïn Tekria, situé
sur le territoire de la commune de Khemisti, qui
était une forteresse romaine contenant des
colonnes en marbre et des sépultures
romaines. Le troisième monument archéolo-
gique et historique est celui de Taza, situé à
l’est de la commune de Bordj El-Emir
Abdelkader, une forteresse construite en 1839
pour heberger des soldats de l'Emir
Abdelkader à l'époque de la résistance populai-
re au colonialisme français et qui fait l'objet
actuellement de fouilles ayant conduit à la
découverte de restes de murailles, de struc-
tures de construction et de vestiges remontant
à l’ère romaine. La Direction de la culture a
signalé que l'opération de classement de ces
sites archéologiques est la première du genre
pour la wilaya, initiée par le ministère de tutel-
le sur la base d’un dossier élaboré et qui a
porté sur le respect de la nature juridique du
bien culturel en fournissant des données histo-
riques sur chaque site, en plus de la réalisation
d’un film-documentaire et une collection de
photos et de diagrammes de ce site.
L'opération de classification nationale permet-
tra de protéger ces sites archéologiques et de
contribuer à impulser une dynamique au tou-
risme culturel dans la région.                             

M. E.-H. K.

De nouveaux services pour l’amélioration des prestations hospitalières. P
H

/ 
D
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BOUMERDÈS, PORT DE PÊCHE ET DE PLAISANCE DE CAP DJINET

1 milliard DA pour les travaux
de  désensablement 
PAR RIADH KHELLOUFI

“U ne enveloppe initiale
estimée à 1 milliard  de
dinars, retenue sur le pro-

gramme sectoriel de la wilaya pour
l’année 2010, a été allouée au projet
d’aménagement du port de pêche et de
plaisance de Cap Djinet”, a informé la
direction des travaux publics, rapporte
l’APS. ce port fera ainsi l’objet, avant
fin 2010, de travaux d'urgence pour le
protéger contre l’ensablement.
Actuellement, cette structure mariti-
me, réceptionnée durant le premier tri-
mestre 2010, est soumise à des ''études
techniques confiées au laboratoire des
études maritimes chargé de proposer
des solutions à même de faire face à ce
phénomène naturel'', a-t-on indiqué de
mêmes sources. Les travaux proposés
à la réalisation au titre des études en
question consistent,  selon la respon-
sable de la direction des travaux
publics, en la réalisation de deux nou-
veaux quais, sous forme de digues natu-

relles, "qui auront pour rôle de faire
barrière aux courants d’eau  chargés de
sable, susceptible d’obstruer tous les
accès au port, si  aucune action concrè-
te n’est initiée pour y faire face", est-il
souligné. Selon les informations four-
nies par la directrice des travaux
publics de Boumerdès, ''le premier quai
programmé à la réalisation sera amé-
nagé du côté nord du port, sur une dis-
tance linéaire de 220 mètres,  parallè-
lement à une extension de soixante
mètres prévue au profit du quai Nord
(1), au moment où le second quai,
prévu  du côté Sud du port bénéficiera
des travaux sur cent cinquante mètres
linéaires. Selon la même responsable,
les facteurs à l’origine de ce phénomè-
ne d’ensablement  menaçant le port de
Cap Djinet,   sont, entre autres, dus à
une ''appréciation imprécise de diffé-
rents facteurs internes" au projet lors
des premières études techniques élabo-
rées avant sa réalisation. "Néanmoins,
des facteurs naturels que les études

techniques ne peuvent prendre en
considération ni maîtriser expliquent
également ce problème, dont les pre-
miers signes négatifs sont déjà
visibles aux abords du port où sont
constatés des amas de sable", a déplo-
ré l’intervenante. En attendant la réli-
sation de ces, travaux une solution
provisoire est initiée au niveau de ce
port, selon le constat fait, récemment,
lors de la visite du ministre de la Pêche
et des Ressources halieutiques : il
s’agit en l’occurence du pompage de
grandes quantités de sable du fond de
mer pour les tirer vers le rivage afin
d’éviter leur amoncellement et leur
remontée en surface. Il est précisé que
“la capacité de production de ce port de
pêche, ayant coûté quelque 1.600 mil-
lions  de dinars est de 2.500 tonnes de
poissons par an, sachant qu’il est doté
d’une capacité d’accueil de cent embar-
cations de pêche et cinquante  autres de
plaisance”, conclut-on de même source. 

R. K.
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JIJEL, FIXATION DES POPULATIONS RURALES   

Des projets de proximité en soutien
Les autorités locales de la
wilaya de Jijel continuent
d’investir, depuis quelques
années, dans des projets de
proximité s’inscrivant dans le
cadre du développement rural
intégré (PPDRI) des communes. 
PAR SADI BENMERABET

U ne  nouvelle politique qui, faut-
il le souligner, a été initiée par le
ministère de l’Agriculture et du

Développement rural.
Le travail assidu en amont et en

aval, réalisé jusqu’ici à Jijel, a encou-
ragé des dizaines de familles restées
accrochées à leurs terres, d’y  revenir.  

C’est le cas de le dire pour certaines
mechtas de la commune de Texenna,
20 km au sud-est de Jijel, qui ont
bénéficié de plusieurs actions allant
dans le sens de la fixation des popula-
tions. 

Parmi les localités qui ont tiré pro-
fit de projets de proximité, on citera
les mechtas Beni Mehraz et Belaidene,
où il a été réalisé, au cours de ces der-
niers mois, des travaux d’aménage-
ment, d’ouverture de pistes, de raccor-
dement au réseau d’eau potable des
populations ainsi que de la mise en
place de l’éclairage public. Des actions
ayant touché plus d’une vingtaine de
familles. Celles-ci ont bénéficié, dans
le même sillage, de plusieurs têtes de
bétail (vaches, caprins).

De l’avis même d’un cadre de la
Conservation des forêts de Jijel, la
localité de Mehrez est considérée
comme pionnière à l’échelle de la

wilaya en matière de projets de proxi-
mité de développement rural intégré
(PPDRI). La localité de Metlatine
n’est pas en reste. Il y est attendu
qu’une trentaine de familles tirent  pro-
fit elles aussi des mêmes avantages. 

La plantation d’arbres fruitiers et
d’oliviers sur plusieurs hectares fait
partie aussi des actions entreprises per-
mettant ainsi l’amélioration des condi-
tions de vie en milieu rural et, par
ricochet, les revenus des familles tou-
chées par ces opérations.   

Il faut reconnaître que cette poli-
tique a réussi, tant bien que mal, à
stopper et à inverser le flux des popu-

lations vers les grandes aggloméra-
tions. Selon les chiffres officiels de
2009, outre l’ouverture de 5 km de
pistes, la plantation sur une superficie
de 33,5 ha de différents types d’arbres
dont 18,5 ha fruitiers, 1.646 têtes de
bétail et 1.960 ruches  ont été
octroyées aux familles de dizaines de
mechtas de la wilaya de Jijel. On
retiendra, à la fin, que l’indice du déve-
loppement rural durable (IDRD), établi
il y a près de deux années, fait état de
18 communes rurales sur les 28 que
compte la wilaya où vivent pas moins
de 305 mille habitants, soit 46% de la
population totale. S . B

PAR HAMID BAALI

P articulièrement prisé par les
Guelmis qui ont l’opportunité de
se ravitailler en fruits et légumes

frais à des prix compétitifs, le marché
couvert du boulevard du Volontariat  a
bénéficié de l’attention des nouveaux
élus de l’Hôtel de ville.

En effet, cet important centre com-
mercial, qui draine quotidiennement des
milliers de clients des deux sexes, offre

un spectacle désolant car les abords
sont jonchés de déchets hétéroclites qui
exhalent des odeurs insoutenables,
notamment durant la période de cha-
leurs.

Les personnes qui empruntent les
escaliers de la rue du “Sahrige” sur-
plombant ce marché sont agressées par
un site hideux devenu un dépotoir à
ciel ouvert puisque des commerçants
peu scrupuleux y déversent leurs pro-

duits avariés à savoir fruits, légumes,
tripes, volailles, poissons.

Cette regrettable situation perdure
dans l’impunité totale sachant que les
éboueurs ne sont pas affectés dans ce
secteur inaccessible aux véhicules de
ramassage des ordures ménagères.
D’aucuns s’indignent quant au  silence
et inertie des édiles de la ville dont la
mission est d’améliorer le cadre de vie
de leurs administrés.

Cependant, il faut souligner  que des
actions salutaires ont été lancées ces
derniers jours par les élus locaux,
puisque des équipes  d’ouvriers com-
munaux sont à pied d’œuvre au niveau
des cités champ de manœuvres,
Ghadour et Aïn Defla pour assainir les
espaces verts et terrains vagues envahis
par les déchets et immondices. De
toute évidence, les efforts devront
redoubler et cibler les points noirs du
chef-lieu de wilaya qui doit retrouver
ses atouts de propreté de quiétude et de
bien-être avec le concours de la popula-
tion qui doit faire preuve de civisme.

H . B .

Le village de Meridja.
Ph
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GUELMA, MARCHÉ DU BOULEVARD DU VOLONTARIAT

Une opération de nettoiement s’impose

SOUK AHRAS 

La production de
céréales en baisse 

Le coup d’envoi de la campagne mois-
sons-battages a été donné jeudi dernierà
Souk Ahras au niveau de l’exploitation
agricole collective Amar-Saadaoui-, dans
la commune d’Oum Laâdaïm (70 km au
Sud du chef-lieu de wilaya). Selon les pré-
visions du DSA, la production des
céréales, attendue au titre de la saison en
cours, "sera en baisse par rapport à celle
de l’année dernière", qui avait atteint 2,3
millions de quintaux de céréales, "en rai-
son des conditions climatiques défavo-
rables, notamment au sud de la wilaya".
Une récolte "non négligeable" de l’ordre
de 1,6 million de quintaux est malgré tout
attendue dans cette wilaya, a-t-il toutefois
indiqué. Les surfaces emblavées sont éva-
luées à 138 mille hectares dont 73.500
réservés au blé dur, 29.500 au blé tendre et
32 mille ha à l’orge, a-t-il ajouté, notant
qu’en plus des 489 moissonneuses-bat-
teuses du parc, 33 autres machines ont été
récemment acquises par le secteur afin
d’assurer le bon déroulement de cette
campagne. Une dizaine de points de stoc-
kage disposant d’une capacité globale de
992 mille quintaux, en plus de 10 autres en
plein air totalisant 360 mille quintaux, ont
été mobilisés par la CCLS pour réception-
ner cette production. La cérémonie de lan-
cement de cette campagne s’est déroulée
en présence des autorités locales, du
directeur des services agricole (DSA), du
conservateur des forêts ainsi que du direc-
teur de la Coopérative des céréales et des
légumes secs (CCLS). 

Les laborantins 
de 14 wilayas
prochainement en
formation à Jijel 

Une trentaine de laborantins de 14 wilayas de
l’est du pays prendront part, du 27 juin au 1er

juillet prochain, à Jijel, à un séminaire de for-
mation sur la prévention en bactériologie ali-
mentaire, de boissons et des eaux de baignade,
a-t-on appris, jeudi dernier, de la Direction de
wilaya de la santé et de la population (DSP).
Cette rencontre initiée par le ministère de la
Santé, de la Population et de la Réforme hospi-
talière (MSPRH), dans le cadre du programme
de formation continue, permettra également
une actualisation des connaissances pratiques
des personnels des laboratoires de ces wilayas,
a indiqué un responsable de la DSP. Des cours
théoriques et pratiques seront animés par cinq
encadreurs dépêchés par le MSPRH et l’Institut
Pasteur d’Alger (IPA) à l’école de formation
paramédicale de Jijel.  Les wilayas partici-
pantes à ce séminaire sont Annaba, El-Tarf,
Skikda, Batna, Sétif, Khenchela, Souk-Ahras,
Tébessa, Bordj Bou-Arréridj, Constantine, Oum
El-Bouaghi, Guelma, Mila, Béjaïa et Jijel. 

APS

BORDJ BOU- ARRÉRIDJ
Attribution de 198
logements à El Annasser

400 logements sur les 800 demandes déposées
au niveau de l’APC d’El Annasser, sont à distri-
buer. 198 sont d’ores et déjà attribués à leurs
heureux bénéficiaire incessament. L’opération
s’est déroulée calmement avec l’installation
d’un bureau pour recueillir les recours, présidé
par le chef de daïra.

M. A.
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ALGER RENOUE AVEC L’ANIMATION NOCTURNE 

Une Nuit du gnaoui au
théâtre de verdure
Le gala organisé par
l’établissement Arts et Culture
va réunir Rihet Lebled, Joe
Batoury, et Diwan El Bahdja. Joe
Battoury qui est un artiste
accompli doublé d’un hip
hoppeur invétéré interprète des
chants traditionnels sacrés qu’il
n’hésite pas à décliner sous
forme de riddims dub qui à coup
sûr ne manqueront pas de
transporter ceux qui l’écoutent
jusqu’en Jamaïque.
PAR LARBI GRAÏNE

L es Algérois sont conviés le 1er

juillet 2010 à 21h sur l'esplanade du
Théâtre de Verdure du Complexe
Laâdi-Flici pour assister à la Nuit

du gnaoui, une soirée complètement dédiée
à ce genre musical originaire de l’Afrique
subsaharienne. Le gala organisé par l’éta-
blissement Arts et Culture va réunir Rihet
Lebled, Joe Batoury, et Diwan El Bahdja.
Joe Battoury qui est un artiste accompli
doublé d’un hip hoppeur invétéré interprè-
te des chants traditionnels sacrés qu’il
n’hésite pas à décliner sous forme de rid-
dims dub qui à coup sûr ne manqueront
pas de transporter ceux qui l’écoutent jus-
qu’en Jamaïque. Batoury est adepte de la
fusion, blues, jazz et électro. Il s’est fait
connaître dès 1995 sur scène en jouant du
Hip-Hop avant de devenir le premier MC
Algérien. Après des recherches sur 360
compositions traditionnelles avec le
goumbri, Joe s’exerce à l’art africain avant
de créer le groupe Sakia du nom de a riviè-
re qui traverse l’Ancien Soudan. Très

actuelle, voire actualisée à la réalité algé-
roise, la musique de Batoury porte des
traces très locales. Bien que s’attachant
toujours à sa guitare basse traditionnelle,
le goumbri, et au karkab, (castagnettes tra-
ditionnelles) en l’occurrence, on chante
«Kiffan Show» «Rap Cit», «Belcourt
Zoo» et «Belcourt zoo 2». Il faut chercher
le point d’attache entre transe gnaouie et
les évasions urbaines.  Mais le Sahara et
les immensités désertiques d’où cette
musique a transité pour arriver au béton,
n’est pas en reste. Il faut se délecter des
morceaux inspirés des dunes de Béni
Abbes avec «Salam alikou», Saharian
vibes», «Beni abbes» et «Laâfou». Quant
à Gnawa Rih’t Lebled (Senteur du pays)
qui réunit un groupe de jeunes très dyna-
miques, il est habité à peu près par la
même passion : injecter du moderne dans

la musique gnaouie traditionnelle en n’hé-
sitant pas à puiser dans des rythmes afri-
cains et sud-américains tout en continuant
à puiser dans le répertoire (diwane). Ce
groupe a, en sus des goumbris,  karkabou
et autres tbal  introduit des instruments
nouveaux tels que djembi et la batterie.
Crée en 2007, ce groupe est composé de
trois anciens membres du groupe Diwan
D’Zair de Maâlem Benaissa : Amine
Chibane, Allal Benbarka, (Chant Gumbri
et Batterie), Chakib Bouzidi, (Chant
Gumbri et Djembe) Rafik, Zaki, Azzedine
dit Bania, Mehdi, Yousri dit Toto et Amine
dit Tchanga (karkabou et chœurs). Rih’t
Lebled associé à Diwane el Bahdja et à
Batoury ont ceci de commun qu’ils ont
assis le gnaoua algérois. Une musique qui
détonne sur les martèlements de batteries,
karkabou et goumbri. L.G.  

INITIÉ PAR ARTISSIMO

Découvrir et
apprendre l’art
graphique 

L'école d'arts Artissimo, organise
des formations innovantes à tra-
vers de nouveaux packs-formations
efficaces, compacts et abordables
et ce, pour la préparation de la ren-
trée prochaine. Une offre de réduc-
tion allant jusqu'à 20%. Découverte
de logiciels les plus fréquemment
exploités dans le traitement de
l'image, la création graphique vec-
torielle, la publication pour le Web
ou l'impression des documents mis
en page (affiches, dépliants,
logos...) de la peinture décorative
avec effets de matière 28, rue
Didouche Mourad,

FESTIVAL MONDIAL DES
ARTS NÈGRES  

Un riche programme 

La troisième édition du Festival
mondial des arts nègres, prévue au
Sénégal du 10 au 31 décembre pro-
chain, sera dotée d'un riche pro-
gramme.
C'est du moins ce que les organisa-
teurs ont indiqué récemment, au
cours d'une présentation de cet
évènement à Dakar.
Avec comme invité d'honneur le
Brésil, «terre de métissage et de
diversité culturelle», le Festival
entend traduire la vision nouvelle
d'une Afrique libérée, fière, créative
et optimiste.
Les membres du staff, qui ont
défendu ce positionnement, consi-
dèrent le Fesman en tant qu'événe-
ment d'ampleur internationale.

RENCONTRES LITTÉRAIRES À
L’ILE LETTRÉE 

Divers sujets abordés 
Le café l’Île Lettrée organise tous
les jours à partir de 15 h de ren-
contres-débats autour de divers
sujets. Pour cette semaine
Dimanche 27 : «L’apport du client
dans l’hôtellerie haut de gamme»,
par Kamel Aderkichi.
Lundi 28 : Conférence sur
«L’instrumentalisation de l’oubli,
du passé» par Aïssa Belmeki,
anthropologue.
Mardi 29 : En hommage à
Mohamed Boudiaf, présentation et
lecture de l’ouvrage de Si
Mohamed Baghdadi Diwan de
Boudiaf.
Mercredi 30 : La «Jurisprudence en
Islam : de l’orthodoxe à l’ortho-
praxie», par Aïssa Belmeki.
Jeudi 1er : «Lettres d’amour à leurs
maîtresses», lectures de Hugo,
Adresse du Café littéraire 7, rue
Ahmed Zabana.

25E FESTIVAL INTERNATIONAL DU FILM AMATEUR DE KÉLIBIA 

L’Algérie au rendez-vous 
PAR KAHINA HAMMOUDI 

L a ville de Kélibia, en Tunisie, pôle
d’attraction privilégié des touristes
locaux et étrangers en cette période

d’été, accueillera environ 1.500 cinéphiles,
300 cinéastes amateurs et étudiants en
cinéma venus montrer leurs dernières créa-
tions (courts métrages) et échanger les
expériences avec leurs homologues étran-
gers et les professionnels en la matière.
Une rencontre qui sera concrétisée grâce à
la prochaine 25e édition du Festival inter-
national du film amateur de Kabélia qui se
tiendra du 10 au 17 juillet prochain. Cette
manifestation organisée par la Fédération
tunisienne des cinéastes amateurs (FTCA)
verra la participation de plusieurs pays
arabes dont, comme il est de tradition, une
forte participation algérienne. Au program-
me de cette manifestation deux compéti-
tions. La première consiste en une compé-
tition internationale qui sera ouverte aux
films amateurs, films indépendants et aux
films d'écoles, de toute origine et de tout
genre (Mini DV, DVCam, Beta). Quatre
prix seront décernés pour cette compéti-
tion; le "Faucon d'or", la "Médaille d'ar-
gent", la "Médaille de Bronze" et un prix
spécial jury. La seconde est une compéti-
tion nationale qui comporte, quant à elle,
quatre sections: la compétition des films

amateurs et indépendants tunisiens, la
compétition des films d'école tunisiens, la
compétition des scénarios et une quatrième
relative aux photos. Les prix de la compé-
tition nationale sont d'une valeur compri-
se entre 200 et mille dinars. Les organisa-
teur de ce festival annonce en outre la pro-
grammation de plusieurs séances spéciales

dédiées à un cinéma ou à un pays
(Palestine, Irak, Liban, Cuba et Emirats),
de films pour enfants (courts et longs
métrage), d’ateliers pour les participants
dirigés par des spécialistes tunisiens et
étrangers, d’ateliers pour les enfants de
Kélibia (masques, marionnettes, bandes
dessinées), d’un colloque animé par des
spécialistes et universitaires, de débats qui
suivront les films en compétition.et enfin
une compétition nationale de scénarios et
de photos. D’après le comité de cette
manifestation international, les objectifs
de ce festival est de «favoriser la promo-
tion et la diffusion des œuvres du cinéma
amateur, de permettre aux cinéastes ama-
teurs de confronter leurs expériences
notamment par les débats consacrés aux
films participants et de faciliter les
contacts entre les diverses cultures natio-
nales». La cérémonie d'ouverture aura lieu
au Théâtre en plein air de la maison de cul-
ture de Kélibia le 10 juillet 2010 à partir
de 21h30. Le Fikak est la plus ancienne
manifestation cinématographique en
Tunisie, c'est le berceau de la majorité des
cinéastes et techniciens tunisiens. Le festi-
val est un lieu incontournable de découver-
te de talents et de créativité artistique des
jeunes. 

K. H.  

Une troupe folklorique gnaouie.



UNE CERTAINE IDÉE
DE L’ÉLÉGANCE!

PAR ABDELAZIZ AZIZI

A chacun sa conception de l’exploit. Ou de l’échec.
C’est selon. A chacun, surtout, sa manière de voir les
choses. De se dédouaner ou d’assumer. Qu’est-ce
qui a manqué, par exemple, à l’équipe d’Algérie pour
entrer enfin dans l’histoire du Mondial par la grande
porte du continent et l’opportunité offerte, sur un
plateau, par l’Afrique du Sud de Mandela qui, si elle
n’a pas brillé sportivement, a marqué des points.
Réussi, brillamment, le sacré pari (c’est la toute puis-
sante FIFA de l’indéboulonnable Blatter qui le lui
signifie) là où le reste de la Planète (l’Europe particu-
lièrement, mauvaise joueuse) l’attendait au tournant.
Belle preuve de confiance que cette reconnaissance
de la part de l’instance morale du football universel
qui salue l’organisation d’un pays qui n’aura pas
regretté d’entrer dans un jeu fermé à double tour,
avec un tandem Europe- Amérique du Sud se parta-
geant la part du lion sur tous les plans.     Qui assure
en mettant le paquet (quatre milliards de dollars
investis). Exploit. Réel celui-là quand cette même
FIFA rassure, à la fin d’un premier tour globalement
dans les normes, que «si l'organisation reste au
niveau d'aujourd'hui jusqu'au 11 juillet, alors nous
pourrons dire que c'est un Mondial parfait». Bien
joué même si les «Bafana Bafana», symbole d’un
pays ayant définitivement enterré les démons de
l’Apartheid, gagné la bataille peu évidente de la
réconciliation noirs-blancs (d’où l’appellation méri-
tée du pays «arc- en-ciel)», ont fait un tout petit tour
pour s’en aller remettre à plus tard leurs ambitions
de grandir dans un tournoi prestigieux où il faut plus
que l’honneur de l’accueillir sur ses terres. Exploit ou
l’échec revisité. Des Verts, bons derniers de leur
groupe, qui ont la chance unique de retrouver le
pays, dans la nuit de vendredi à samedi, par le salon
d’honneur. Les félicitations en prime. Comme quoi ?
Sans piper mot sur le parcours de son équipe, et
encore moins sur son avenir à la tête de l’EN, Rabah
Saâdane, ravi de la qualité de l’accueil, a pu placer
ces quelques mots: «Je remercie beaucoup tous
ceux qui sont venus, aujourd'hui, pour nous
accueillir. C'est un signe de reconnaissance qui nous
va droit au cœur.» On appelle cela de la fierté (mal
placée ?). D’autant qu’à la descente d’avion, étaient
présents deux représentants du gouvernement (res-
pectivement Nacer Mehal, ministre de la
Communication et Hachemi Djiar, ministre des
Sports qui en profitait pour renouveler «l’attache-
ment et le soutien sans réserve des supporters algé-
riens à notre équipe nationale qui n'a pas démérité
lors de la Coupe du monde 2010.») Une équipe qui
«n’a pas démérité.» On y est. Qu’est-ce qui n’a pas,
alors, marché durant ce premier tour de Coupe du
monde à l’occasion d’un retour au sommet qu’on
pensait à portée de pieds de nos talentueux joueurs
à qui il manquait, on ne le répètera jamais assez,
cette dose d’audace et cette discipline (indiscipline ?)
tactique que Saâdane, occupé à renégocier son
contrat, n’assume apparemment pas. Ne veut pas
assumer, se contentant de tirer la couverture à soi.
En reconnaissant qu’il ne disposait pas d’un groupe
de qualité et donc à même de relever le défi de don-
ner à l’Algérie une présence historique au second
tour. A chacun donc — on se répète ? — sa concep-
tion de l’échec. Echec italien. Des champions du
monde piteusement éliminés (comme les
«Fennecs», ils ont fini avec le bonnet d’âne) du pre-
mier tour et qui reviennent au pays par la petite
porte, sous haute protection policière. Humiliés par
leurs fans, ils s’éclipseront par des portes dérobées.
La rançon de la gloire on appelle ça. Ou de l’infortu-
ne. Marcello Lippi, coach digne dans la défaite
(retentissante pourtant) et ce «Moi le responsable»
qui sonne tellement vrai. Qui nous fait oublier l’indi-
gnité d’un Domenech ou la dérobade de qui on sait.
Elégant (une «tare» bien italienne ?) jusqu’au bout en
reconnaissant que, globalement, «le nécessaire n'a
pas été fait et que l'entraîneur n'a pas bien préparé
techniquement, tactiquement et psychologiquement
son équipe.» Regrettant cette issue, il multiplie les
leçons en rajoutant une couche. Et on ne peut qu’ap-
précier: «C'est moi qui ai construit cette équipe. (…)
nous n'avons pas d'excuses. Je ne veux pas me
poser en victime. Je pense avoir joué un rôle impor-
tant lorsque nous avons eu des résultats probants.»
Conclusion, toute de dignité, sommet dans l’élégan-
ce, cette preuve qu’il est de la race des grands entraî-
neurs : «Cette fois j'ai eu un rôle important dans
l'échec.» On circule car il n’y a plus rien à voir. Rien
à ajouter. A chacun sa conscience. 

A. A.

L E  M I D I
QUATORZE  H EU RES

«Il faut faire 
une évaluation 
avant d’évoquer
l’avenir 
de l’entraîneur»

HACHEMI DJIAR, MINISTRE DE LA JEUNESSE ET DES SPORTS

Lire page 13

Lire page 12

LES VERTS 
DE RETOUR 
AU PAYS 

APRÈS LEUR ÉLIMINATION AU PREMIER TOUR
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Coupe du monde 2010

APRÈS LEUR ÉLIMINATION AU PREMIER TOUR

Les Verts de retour au pays 
La sélection nationale a regagné, vendredi tard
dans la nuit, le pays en provenance d’Afrique
du Sud, après son élimination de la 19e édition
de la Coupe du monde. Accueillie à son arrivée
à l'aéroport international Houari-Boumediene

par le ministre de la Jeunesse et des Sports, M.
Hachemi Djiar, et le ministre de la
Communication, M. Nacer Mehal, et beaucoup
d’autres responsables, l’équipe algérienne,
emmenée par son coach Rabah Saâdane et

également son adjoint Zoheir Djeloul est
arrivée aux environs de minuit à Alger, tout en
découvrant des centaines de supporteurs
venus de partout pour l’accueillir, malgré cette
heure tardive de la nuit. 

PAR MOURAD SALHI

«C ette grande présence des suppor-
teurs aujourd’hui est un signe de
l’attachement et du soutien à

l’équipe algérienne quel que soit le résultat.
Les joueurs algériens méritent tous les encou-
ragements en prévision des prochaines échéan-
ces internationales » a déclaré M. Djiar à la
presse lors de l’arrivée de la délégation. 

Avant d’ajouter : « L’Etat est derrière cette
jeune et prometteuse équipe. Maintenant, il
faut que les gens sachent que cette équipe vient
juste de naître. Elle a un avenir radieux. Donc,
on fera tout pour qu’elle garde cette dynamique
et je suis sûr qu’elle fera plus dans les prochai-
nes participations ».

De l’émotion, de la déception et de la fati-
gue, il y en avait au salon d’honneur. La sélec-
tion algérienne n’était pas au complet puisque
quelques joueurs ont préféré rallier directement
leurs familles en Europe sans effectuer un pas-
sage à Alger, tandis qu’une grande majorité
emmenée par le nouveau capitaine d’équipe,
Antar Yahia, notamment ceux qui mettent
pour la première fois leurs pieds sur le sol
algérien, dont M’bolhi Rais Ouahab, Djamel
Mesbah, Carl Medjani qui n’ont pas raté l’oc-
casion de voir l’ambiance qui leur a été réser-
vée par les Algériens toutes catégories d’âges,
hommes, femmes et enfants. Le salon d’hon-

neur a enregistré une présence impression-
nante non seulement des journalistes mais
aussi des supporteurs notamment les quelques
familles des joueurs et les agents de sécurité.
Quelques minutes après l’arrivée de l’avion
qui transportait les joueurs et le staff techni-
que, Djamel Abdoune, le joueurs du club de

Nantes, était le première à faire son apparition
au salon suivi par l’excellent gardien du
Slavia Sofia M’bolhi. Au moment où les sup-
porteur se trouvaient dans la cour, juste à la
sortie de l’aéroport et attendaient la sortie des
joueurs, les organisateurs ont préféré diriger
finalement les Verts directement vers le bus

stationné juste à la sortie du salon d’honneur
sans saluer les supporteurs. Malgré ça, les
supporteurs n’ont quitté l’aéroport qu'à la der-
nière minute. 

Les supporteurs réclament Khalef
et Madjer

Certes, les supporteurs ont été interdits
d’approcher les joueurs par le renfort de la
sécurité mis en place à l’intérieur et à l’exté-
rieur de l’aéroport, mais leurs voix n’ont pu
être interdites. Si une grande majorité enton-
nait des  chansons à la gloire des Verts, les
autres réclamaient  Khalef et Madjer.    

Des joueurs boudeurs  
A leurs entrée au salon d’honneur, la grande

majorité des joueurs a décidé de ne rien décla-
rer à la presse, ni même s’approcher des cen-
taines des supporteurs venus de partout et qui
les attendent depuis plusieurs heures. Pour ce
qui est de la presse, les joueurs refusent caté-
goriquement de faire une quelconque déclara-
tion, quelle que soit sa nature. « Nous som-
mes trop fatigués » lance le gardien Lounés
Gaouaoui à haute voix. Les supporteurs n’ont
même pas pu s’approcher des joueurs,
puisqu’un impressionnant dispositif sécuri-
taire a été mis en place. 

M . S .
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EL-HACHEMI DJIAR, MINISTRE DE LA JEUNESSE ET DES SPORTS

«Il faut faire une évaluation avant d’évoquer l’avenir de l’entraîneur»
PAR AMEL BENHOCINE

L e ministre de la Jeunesse et des Sport, Hachemi Djiar,
a affirmé que l’avenir du sélectionneur national,
Rabah Saâdane, à la tête de la barre technique des

Verts, se décidera dans les tous prochains jours. Une éva-
luation générale du parcours des Verts s’effectuera au cours
de la semaine prochaine, en concertation avec les respon-
sables de la Fédération algérienne de football (FAF) ainsi
que ceux du ministère. Selon M.  Djiar, la question relative
au départ de Saâdane et la venue d’un nouvel entraîneur
seront au menu des discussions. « On doit d’abord faire
une évaluation générale de cette équipe avant d’évoquer la
question relative à son futur entraîneur.  Je vous assure
qu’aucune décision du genre n’a été prise jusqu'à présent
», a-t-il déclaré, vendredi soir, juste après son arrivée
d’Afrique du Sud en compagnie des membres de l’Equipe
nationale.  En effet, le sélectionneur actuel a décidé de
mettre fin à son parcours avec l’équipe nationale, au
moment où son contrat prend fin au mois de juillet pro-
chain. Le président de la FAF, Mohamed Raouraoua, s’est

déjà lancé, il y a quelques temps, à la recherche du succes-
seur de Saâdane. Plusieurs noms sont alors évoqués à la
tête des Verts parmi lesquels Rabah Madjer et Khalef
Mahieddine. Interrogé sur l’éventualité d’engager un
entraîneur étranger, le ministre affirme qu’« il est encore
tôt de parler de cela ». Par ailleurs, à propos de la partici-
pation de l’Algérie dans ce Mondial 2010, le premier res-
ponsable du secteur estime que le rendement des joueurs a
été positif.  « Je suis très satisfait de la participation de la
sélection nationale dans ce Mondial sud- africain. On est
revenu de très loin en si peu de temps. On possède
aujourd’hui une grande équipe tres jeune qui a beaucoup
d’avenir devant elle. Cela dit, il faudra continuer sur cette
même lancée et travailler encore pour aller de l’avant », a-
t-il dit. Le soutien de l’Etat continuera, poursuit le minis-
tre, en mettant à disposition de cette sélection nationale
tous les moyens qu’il faut pour assurer sa stabilité. «Il fau-
dra qu’on soit tous derrière cette équipe et l’encourager à
tout moment», a-t-il conclu.

A .  B .

SÉLECTIONNEURS NATIONAUX DURANT CE MONDIAL 2010

Responsabilité des uns et arguments des autres 
PAR MOHAMED ZEMMOUR 

L a responsabilité, il faut l’assumer
jusqu’au bout même dans les moments de
déception et de défaites. Mais ce n’est

pas l’apanage de tous, notamment lors des
éliminations dans les Coupes du monde de
football, où plusieurs cherchent à trouver
des excuses, des explications ou tout sim-
plement des arguments. 

Néanmoins, à l’issue du premier tour du
Mondial sud-africain de football certains
coaches ont surpris par leurs sorties médiati-
ques endossant la déroute de leurs formations
ou tout simplement leurs éliminations. Par
de tels comportements, ces sélectionneurs
ont volé, par moment, la vedette à leurs

joueurs. Le premier à se mettre en évidence
dans ce tournoi a été l’entraîneur de la Corée
du Nord Kim Jong-hun qui a endossé le nau-
frage (7-0) de son équipe contre le Portugal
en indiquant qu’«en tant qu'entraîneur, cette
défaite est de ma faute car je n'ai pas su faire
appliquer aux joueurs la bonne stratégie». Il
n’a à aucun moment mis en cause ni les
joueurs ni leur forme physique et il s’est au
contraire, en toute responsabilité, enfoncé
en soulignant que «nos joueurs ont fait le
maximum sur le terrain mais nous nous som-
mes effondrés tactiquement». Le coach
camerounais Paul Le Guen n’est pas allé par
36  chemins pour prendre ses responsabili-
tés dans le ratage de son équipe dans ce
Mondial. «S'il y a des erreurs, c'est moi qui

les ai faites» a-t-il dit, ajoutant que «je veux
bien être considéré comme seul responsa-
ble». Pour sa part, l’entraîneur italien
Marcello Lippi, est allé plus loin en s’accu-
sant même de l'élimination de son équipe.
«Je prends toutes les responsabilités pour ce
qui s'est passé», a-t-il dit  en précisant que
«Si l'équipe n'a pas réussi un match aussi
important, c'est que l'entraîneur n'a pas fait
ce qu'il fallait, tactiquement, physiquement
ni psychologiquement». Sans les montrer du
doigt, les joueurs italiens se sont sentis éga-
lement responsables quelque part dans la
déroute de leur sélection. Ainsi le défenseur
de l’équipe d'Italie Domenico Criscito a
affirmé partager les fautes. «Les fautes sont
partagées par tous, on n'a jamais réussi à

faire ce que l'entraîneur nous avait demandé»
a-t-il lancé à la presse. C’est d’ailleurs le
sentiment de Gianluca Zambrotta qui n’a
exclu  personne. «On est tous coupables,
pas seulement Lippi. Prenons nos  responsa-
bilités, faisons un examen de conscience et
oublions ce qui est arrivé pour repartir» a-t-il
dit. Plus diplomate a été dans son analyse, le
sélectionneur de l’équipe  suisse Ottmar
Hitzfeld qui a essayé de justifier l’élimina-
tion de son équipe. «On ne mérite pas la qua-
lification. On n'a pas réussi notre pari. On a
mis très longtemps à trouver notre jeu, mais
on n'a pas mérité cette qualification,
puisqu'on n'a pas marqué’’ a-t-il relevé. Cette
dernière remarque colle très bien à notre
sélection qui n’a pas marqué de buts dans ce
Mondial, mais qui n’a pas été expliquée de la
sorte par notre staff technique. Avec zéro but
en trois matches, les nôtres n'étaient vrai-
ment pas suffisamment armés pour prétendre
au second tour. Contrairement à tous ces
techniciens le sélectionneur national
Saâdane ne s’est jamais très bien expliqué
sur les aspects techniques et tactiques de
l’équipe. Le manque de chance et de réussite,
l'altitude, le physique, sont autant d’argu-
ments avancés par le patron des Verts pour
expliquer les défaites sans remettre en cause,
à aucun moment, ses choix tactico-techni-
ques. Il préfère souvent mettre en avance le
retour au Mondial après 24 ans d’absence
d’une équipe en construction depuis plus de
deux ans. Saâdane parle de l’état de santé de
ses joueurs des postes qu’ils occupent, en se
projetant pour le Mondial 2014. Fidèle à sa
stratégie basée sur les joueurs «pros» il a
passé son temps à la recherche de l’oiseau
rare, sans le trouver, même s’il a pu faire
venir tous les sélectionnés à l’exception de
deux gardiens et d’un défenseur. Mais il n’a
jamais dit avoir échoué même si dans ses
recherches du buteur alors qu’il a qualifié de
«faible psychologiquement» l’ex-buteur de
l’Entente de Sétif Ziaya. Faisant le bilan de
sa participation au Mondial, Saâdane est
resté vague pour dire que l’équipe a gagné en
expérience et qu’elle a un avenir radieux à
condition de continuer à travailler. «Nous
n'avons pas à rougir de notre prestation dans
cette Coupe du monde. Les joueurs ont fourni
le maximum. Nos joueurs participent à une
Coupe du monde pour la première fois. Il ne
faut pas leur demander de miracles». C’est le
même sentiment chez nos joueurs qui parlent
d’équipe gagnée et d’un groupe qu’il faut
attendre au cours des prochaines CAN et du
mondial 2014. M. Z.

RABAH SAÂDANE,
SÉLECTIONNEUR NATIONAL 

«D’abord le bilan…»

Le sélectionneur national Rabah Saadane est
revenu, lors de son arrivé au salon d’honneur de
l’aéroport international Houari Boumediene, et
après une longue insistance des journalistes, sur le
parcours de la sélection nationale en terre sud-afri-
caine. « je ne vous cache pas je suis très fatigué »
a lancé le coach national aux journalistes. Mais suite
aux questions de ces derniers, notamment celle
relative a son avenir à la tête de l’équipe, Rabah
Saâdane n’a pas pu maintenir son silence. « Malgré
l’élimination, la sélection algérienne a bien honoré
les couleurs nationales lors de ce Mondial en
Afrique du Sud. Les gens parlent d’un résultat néga-
tif, certes l’équipe n’a pas pu inscrire un but, mais
elle a développé un jeu de haut niveau qui, a mon
avis, n’est pas loin de celui de plusieurs équipes
connues dans ce genre de compétitions. Cette parti-

cipation nous a donné beaucoup de leçons.
Maintenant, on va prendre un peu de recul, on a
beaucoup d’enseignements à tirer. Une chose et
certaine, le plus dur reste à faire, d’autant plus que
dans quelque mois il y aura les éliminatoires de la
Coupe d’Afrique des nations ».  Concernant son
avenir, le sélectionneur national ne s’est pas claire-
ment prononcé sur ce point précis. Interrogé par
pratiquement tous les journalistes, Rabah Saâdane
s’est contenté de dire que « dans moins de trois
jours on fera le bilan de cette participation et on
verra par la suite. A l’heure actuelle, personne n’a
décidé sur ce sujet, même pas moi. Et puis, mon
avenir n’est pas ma priorité, ce qui est important,
c’est la prestation de l’équipe sur le terrain.
Maintenant, je rentre à la maison. J’ai besoin d’un
petit repos auprès de ma famille»

ZOHEIR DJELLOUL, ENTRAÎNEUR
ADJOINT 

«On n’a pas à rougir»
L’entraîneur adjoint de la sélection nationale, Zoheir
Djelloul, est très satisfait du résultat de l’équipe
nationale malgré son élimination au premier tour. «
Je pense qu’on n’a pas à rougir de ne pas arracher
un ticket qualificatif au deuxième tour. L’équipe a
développé tout au long de son parcours un jeu de
haut niveau. Comme l’atteste également la presta-
tion de nos  joueurs face aux Anglais lors de la
deuxième rencontre.» Cet entraîneur est très
content du rendement des joueurs notamment sur
le plan individuel, tout en confirmant que l’équipe a
réalisé un bon parcours « Sincèrement, le parcours
de l’équipe national est positif. Les objectif sont lar-
gement atteints. Malgré que l’équipe n’ait pas pu
atteindre les huitièmes de finales, elle a gagné une
grande expérience pour les prochaines participa-
tions internationales. Les joueurs auraient pu faire
mieux, mais comme tout le monde le sait, la majo-
rité n’a pas d’expérience dans ce genre de compéti-
tion de haut niveau. On a encore du temps, j’espère
qu’on fera mieux » a-t-il conclu   

ANTAR YAHIA 

«Je suis impressionné»

De son côté, le nouveau capitaine d’équipe Antar
Yahia, s’est dit impressionné par le grand nombre de
supporteurs venus de partout. « La présence de ce
grande nombre de supporteurs aujourd’hui nous
motivera davantage pour aller de l’avant et leur don-
ner encore de la joie. Ça nous fait énormément plai-
sir de voir toutes ces personnes venir nous rencontrer
et nous saluer. Je pense que c’est un grand honneur
pour nous de la part de ces supporteurs qui nous ont
toujours soutenu et j’éspère qu’il le feront aussi car on
a encore besoin d’eux » a déclaré le joueur. Pour ce
qui concerne le résultat de l’équipe nationale, Antar
Yahia déclare que l’équipe est passée à côté de la pla-
que.  

Mourad Salhi  

MADJID BOUGHERRA : 
«Il nous manquait 
de l’expérience 
dans ce Mondial»

Revenant la participation des Verts dans ce mon-
dial sud africain, le défenseur en béton, Madjid
Bougherra, estime que mise a part la défaite amère du
premier match contre la Slovénie, il y a eu beaucoup
de choses positives. « Après la première défaite, on
est monté en puissance dans cette compétition. On a
pris confiance contre les Anglais, on a été costaux
contre les américains. Certes, il y a eu beaucoup de
choses positives lors de cette participation au mondial
mais on garde comme même beaucoup de regrets au
fond de nous car on pouvait aller plus loin ».

S’agissant des enseignements à en tirer, le leader de la
défense algérienne estime qu’« il faut jouer le jeu et ne
pas avoir peur d’une quelconque équipe. Aujourd’hui,
on en sort grandis de ce Mondial. On est désormais
une grande nation africaine et il faudra confirmer cela
dans les prochaines compétitions ». Interrogé sur ce
qui faillit en ce premier tour, il affirme que le manque
d’expérience a été fatal pour l’équipe. « Il nous man-
quait de l’expérience dans ce mondial. On à une équipe
jeune qui a de l’avenir, il faut travailler encore et aller
de l’avant », a-t-il conclu.   

DJABBOUR RAFIK :
«On est très déçu
d’avoir raté de peu 
le deuxième tour»

L’attaquant, Rafik Djabbour, regrette énormément
le premier match concédé face à la Slovénie qui aurait
pu changer le cours des choses. « Certes, dans l’en-
semble, on est en quelque sorte satisfait de notre par-
ticipation dans ce mondial, mais on est tres déçu
d’avoir raté de peu le passage aux huitièmes de finale.
On regrette énormément les trois points de notre pre-
mier match perdu contre la Slovénie. Pourtant, ce
match était à notre portée », regrette-t-il. Et poursuit :
« Cela dit, il faut voir les choses du bon côté. En tirer
les bons enseignements. Ça nous servira pour le futur.
Ce Mondial constitue une expérience de plus et assez
importante pour cette jeune équipe. Il faut continuer et
travailler sereinement », a-t-il ajouté. 

CARL MADJANI : 
«Content d’avoir
donné une bonne
image de notre pays»

Le nouveau milieu défensif des Verts, Carl Madjani,
revient sur la participation de l’Algérie dans ce mondial
sud africain, estimant que ca été positif dans l’ensem-
ble.  « On est un peu déçu de na pas s’être qualifié au
deuxième tour. Mais on est comme même content
d’avoir participé et donner une bonne image de notre
équipe et surtout notre pays. On a rivalisé avec les plus
grandes nations de football, à l’instar de l’Angleterre,
ou l’on a prouvé notre capacité et toutes nos qualités
sur le terrain. Maintenant, il faudra continuera travail-
ler pour être d’attaque lors des prochaines compéti-
tions », a-t-il dit. Revenant sur sa première participa-
tion officielle avec la sélection algérienne, Madjani
déclare : «je suis tres fier de porter les couleurs de
mon pays et honorer de répondre à la convocation du
sélectionneur. J’espère que ce n’est qu’un début». 

LAIFAOUI ABDELKADER :
«Le manque d’efficacité en
attaque nous a pénalisés»

Le défenseur sétifien, Abdelkader Laifaoui, l’unique
joueur local sélectionné pour ce Mondial mise à part
les deux gardiens de but, regrette d’avoir raté le pre-
mier match contre la Slovénie qui a été le tournant
décisif de ce groupe C. « On avait toutes nos chances
de passer au deuxième tour de ce mondial mais la
chance n’a pas été de notre côté. Nous avons raté ce
Mondial lors du premier match perdu contre la
Slovénie. Le manque d’expérience nous a un petit peu
pénalisés, alors que nous avions terriblement manqué
d’efficacité en attaque. Je crois que ce sont les deux
raisons qui nous ont empêchés d’aller plus loin de ce
tournoi international », a-t-il dit. Revenant sur le par-
cours des Verts, il affirme qu’« on a fait un bon par-
cours. On s’est illustré face aux Anglais et aux
Américains où nous avons résisté jusqu’aux dernières
minutes. Bien qu’on soit déçu, je pense qu’il faudrait
être content globalement de cette participation, car
nous sommes sortis avec les honneurs ». 

Propos recueillis par Amel Benhocine  

Le ministre de la Jeunesse et des Sports, El-Hachemi Djiar.P
h.
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La presse espagnole salue une qualification "sous tension" 
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Argentine :
Samuel ne devrait
pas jouer contre
le Mexique 

Le sélectionneur argentin  Diego Maradona a
admis, hier, à la veille des 8es de finale contre le
Mexique à Johannesburg, qu'il allait très proba-
blement devoir de nouveau se passer du  défen-
seur central Walter Samuel. 
"Walter s'est entraîné et a eu de bonnes sensa-
tions mais on a encore  quelques doutes. On a
besoin de quelqu'un qui court vite et qui est au
top de  sa forme. Il est donc probable que
Nicolas (Burdisso, NDLR) soit titularisé", a
expliqué Maradona. 
La charnière centrale argentine sera donc a
priori formée de Martin  Demichelis et Burdisso. 
Samuel s'est blessé à une cuisse lors du deuxiè-
me match contre la Corée du  Sud (4-1). Il
n'avait pas disputé la troisième et dernière ren-
contre du groupe  B contre la Grèce (2-0).

L a presse espagnole saluait hier la
qualification de la "Roja" pour les
huitièmes de finale du Mondial-2010

après  un match "sous tension" remporté
2 à 1 contre le Chili, également qualifié,
mais restait critique après un début de
Mondial qualifié de "calvaire".  "Le grou-
pe de Del Bosque (le sélectionneur espa-
gnol) a montré sa capacité à  bien tra-
vailler sous haute tension", écrit le jour-
nal sportif Marca, qui titre  en Une
"Cristiano, prépare-toi", en référence au
Portugais Ronaldo, prochain  adversaire
des Espagnols mardi en 8es de finale. 

"Ça y est, on est en 8es, mais atten-
tion, on n'a encore rien gagné",  souligne
toutefois le journal, qui reste prudent
après un début de Mondial  décevant, mar-
qué par une défaite inattendue face à la
Suisse lors du premier  match. 

"L'Espagne supporte une torture", titre
El Pais.  Après ce troisième match "on ne
retrouve pas l'Espagne, ni celle de Vienne
(où l'Espagne a remporté  l'Euro-2008),
ni celle d'il y a quelques mois", souligne
le journal, pour qui  le jeu le l'équipe "ne
prend toujours pas".  

Mais, "une fois passé le calvaire du
premier tour", il est "temps que
l'Espagne redevienne l'Espagne", avertit

El Pais.
"Champions de groupe !", titre en Une

quotidien sportif As, qui évoque en  pages
intérieures un "travail très professionnel",
grâce à des "talents  individuels" comme
David Villa et Andrès Iniesta, auteurs des
deux buts contre  le Chili. Ce match "a
été une grande leçon, on a gagné en
joueurs, mais on a perdu en  tant qu'équi-

pe", selon As. Pour El Mundo, l'Espagne
"obtient sa qualification, en tant que pre-
mier de  groupe, face à un rival très inten-
se". "Pression, pression et pression, de
tous les côtés", résume le journal.  

"Après avoir vaincu un grand Chili,
c'est maintenant un vrai roi de la jungle
qui les attend, Cristiano".

Allemagne-Angleterre : 
Dans la cage, avec les fauves
Le Mondial 2010 frémit enfin
avec un Allemagne-
Angleterre qui a tout du
grand combat de fauves,
entre  les vieux lions anglais
et une jeune génération
allemande toutes griffes
dehors, aujourd’hui  à
Bloemfontein à 16h . 
PAR PHILIPPE GRÉLARD 

L e vainqueur de la bataille de
Bloemfontein -grande ville du centre
du  pays à 1.400 m d'altitude dont le

nom signifie "la fontaine aux fleurs" en
afrikaans- rencontrera ensuite en quarts
le vainqueur d'Argentine-Mexique.  

Nouveau classique en perspec-
tive si l'Albiceleste l'emporte!  

Enfin un sommet? Fans de foot,
médias et Fifa l'espèrent, après un pre-
mier  tour un peu terne à l'image d'un
Brésil-Portugal (0-0) qui n'a pas tenu ses
promesses. Reste évidemment à savoir
si le match sera débridé ou s'il se  déci-
dera aux tirs au but, exercice si redouté
côté anglais.  

Ce n'est pas la seule question.
Rooney va-t-il enfin se réveiller? 

Irrésistible avec Manchester United,
l'attaquant peine à enfiler son costume
de  Mr Waynederful (jeu de mots sur
"wonderful", "merveilleux").  

Et qui imposera sa loi au milieu entre
Gerrard, le "One man army" -"armée  à
lui tout seul"- et Özil, le "Messi alle-
mand"? Gary Lineker disait que "le foot-
ball se joue à onze contre onze et à la fin
c'est l'Allemagne qui gagne" pour décri-
re un froid réalisme allemand. Mais Özil
amène l'Angleterre à ne plus voir seule-

ment dans la Mannschaft une mécanique
bien réglée. Les Anglais le craignent,
décrivant un mélange de Gascoigne
jeune et de Toto Schillaci, ce Sicilien
qui avait explosé au Mondial-1990. 

"Do it again !" 
Ce choc sera aussi celui des gardiens,

personnages centraux d'incroyables
feuilletons dans les deux sélections.
Dans les buts allemands, il y aura
Neuer,  

qui n'a pas commis d'impair jus-
qu'ici, mais n'a jamais été une assurance
tous  risques. Chez les Anglais, il y a
"Calamity" James, 39 ans, obligé de
relever  le gant après l'incroyable boulet-
te de Green lors du match contre les
USA. 

Si les deux mastodontes du football
européen - 13e Coupe du monde, 1 sacre
pour les Anglais, 17e participation, 3
titres pour les Allemands- se  neutrali-
sent, il faudra en venir aux tirs au but,
de sinistre mémoire pour les  hommes

de Fabio Capello.  
L'exercice fut fatal aux "Trois Lions"

sur cinq de leurs huit derniers  tournois:
Coupes du monde 1990, 1998 et 2006 et
Euros 1996 et 2004. Et par deux fois,
les tireurs étaient allemands...  

Avant ce combat des chefs, la guerre
des mots n'a bizarrement pas eu lieu
dans les tabloïds des deux pays. Lors de
l'Euro-1996, la presse populaire  alle-
mande avait dégainé avant la demi-finale
un "Achtung! Surrender"  -"Attention,
rendez-vous !"-  illustré par des joueurs
anglais vêtus  d'uniformes de la 2e

Guerre mondiale...  
The Sun lance juste à la bande à

Rooney un "Do it again !"  -"Refaites-le
!"- en rappelant le 5 à 1, avec un triplé
de Owen, réussi en  qualifications du
Mondial en septembre 2001 à Munich
contre la Mannschaft. Bloemfontein a
vu naître JRR Tolkien, l'auteur du
Seigneur des anneaux. Qui sera le sei-
gneur de "Bloem"?

P. G .  /  AFP

Özil «le Messi allemand». Wayne Rooney.P
hs
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Programme 
des rencontres des 1/8es

de finale prévues 
pour aujourd’hui 
(heure algérienne) : 

À Bloemfontein :
Allemagne- Angleterre  (15h) 

À Johannesburg (Soccer City) :
Argentine- Mexique  (19h30). 

France : Si ingérence
politique dans le football,
"la Fifa réagira" 

Le pouvoir politique ne peut exiger la démission
d'un dirigeant d'une fédération de football, et la
Fifa "réagira"  s'il y a ingérence politique dans les
affaires de la Fédération française, a  affirmé
samedi le secrétaire général de la Fifa, Jérôme
Valcke.  "Si on considère qu'il y a ingérence poli-
tique, on réagira, comme on le  ferait dans n'im-
porte quel pays du monde", a déclaré M. Valcke,
interrogé sur  la crise politico-sportive provoquée
par la débâcle de l'équipe de France au  Mondial-
2010 en Afrique du Sud. La Fifa a fermement rap-
pelé qu'elle n'admettait dans aucun pays que le
pouvoir politique intervienne directement dans
les affaires d'une fédération. "Personne ne peut
demander à quelqu'un de démissionner. Une per-
sonne est  élue, si elle pense avoir failli, elle peut
démissionner, mais on ne peut pas l'y obliger", a
insisté M. Valcke, en réponse à une question sur
les appels  implicites à la démission du président
de la fédération française, Jean-Pierre  Escalettes.
La ministre française des Sports, Roselyne
Bachelot, avait ainsi estimé que le départ de M.
Escalette était "inéluctable".  "Sur tous les conti-
nents, on surveille toujours ce genre de situation
et on  rappelle aux gens comment la pyramide du
pouvoir (dans le football)  fonctionne", a-t-il ajou-
té. En ce qui concerne la France, "on n'est pas
inquiet, mais on est attentif", a précisé le respon-
sable. S'emparant du dossier après l'élimination
de l'équipe de France au premier tour de la Coupe
du monde sur fond de fronde inédite des joueurs,
le président  Nicolas Sarkozy avait annoncé mer-
credi la tenue d'états généraux du football à  l'au-
tomne, afin de "faire en sorte que les respon-
sables tirent rapidement les  conséquences" de la
prestation des Bleus, qualifiée de "désastre". Le
gouvernement français, choqué par l'image don-
née par la crise des Bleus,  n'ignore cependant
pas que sa marge de manoeuvre dans le football,
et plus généralement dans le monde sportif, est
très réduite. Mme Bachelot a elle-même  reconnu
qu'elle n'avait pas le pouvoir d'exiger le départ
d'un président de  fédération. La Fifa est très sen-
sible aux questions d'ingérence politique dans le
football, et elle a déjà suspendu par le passé plu-
sieurs fédérations après des  interventions
directes du pouvoir politique.
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HANDBALL-CAN CADETS ET JUNIORS 2010 AU GABON

Le tirage au sort effectué
à Libreville 

PAR MOURAD SALHI

L e tirage au sort du championnat
d’Afrique des nations 2010, des
cadets (U19) et des juniors (U 20),

qui se tiendra au Gabon au mois de
juillet prochain, a été effectué mercredi
passé à Libreville, capitale de ce pays, a-
t-on appris auprès de la Fédération algé-
rienne de handball. Le tirage au sort
auquel a assisté  Nicole Asselé, secrétai-
re générale de la Confédération africaine
de handball (CAHB) et Samson
Constant, membre de cette même instan-
ce, a placé la sélection algérienne cadets
dans le groupe C aux cotés des sélections
du Maroc et du Congo. Le groupe A,
quant à lui, regroupe l’Egypte, la Côte
d’Ivoire et le pays organisateur : le
Gabon. Le groupe B est constitué de la
Tunisie, le Cameroun et l’Angola.
Concernant la catégorie cadets, la compé-
tition se déroulera du 23 au 31 juillet et

regroupera les deux sexes. La sélection
algérienne cadets garçons estdepuis en
stage de préparation à Alger depuis le 21
de ce mois en stage qui devrait se clôtu-
rer le 8 juillet prochain. La sélection
algérienne des U19 a participé, déjà en
mars dernier, au tournoi qualificatif des
1ers Jeux Olympiques de la jeunesse 2010
tenu au Sénégal.  

Concernant la catégorie juniors, la
sélection algérienne évoluera dans le
groupe A aux côtés du Burindi, du Mali
et de la République centrafricaine. le
Maroc, l’Egypte, le Cameroun et
l’Angola se trouvent dans le groupe B,
alors que le groupe C se compose de la
Tunisie, du Bénin, du Congo et du
Gabon. La compétition des juniors se
tiendra du 31 juillet au 8 Août. La sélec-
tion algérienne juniors de son côté est à
pied d’œuvre depuis hier à Staoueli, et ce
jusqu’au 8 juillet prochain. 

M .  S .

2E ÉTAPE DU CIRCUIT NATIONAL FÉMININ À ORAN 

Les favorites confirment avec brio
La deuxième journée de la seconde
étape d’Oran du 2e Circuit national
de beach-volley féminin s’est
déroulée hier matin sur le site du
complexe touristique Les
Andalouses.
DE NOTRE ENVOYÉE SPÉCIALE À ORAN,
SHIRAZ BENOMAR

L es compétitions ont abordé la seconde
phase, à savoir les quarts et les demi-
finales qui seront suivis de la finale. Les

paires, données  favorites, ont toutes réussies
à se qualifier pour la seconde phase, en atten-
dant la suite des rencontres.

La première rencontre de cette journée a vu
Sonia Berkiouane- Meriem Bouchetta, la paire
favorite bougiote  battre son homologue tizi
ouzéenne, Nariman Kaci- Amina Assel  sur le
score de 2 sets à 0. Le match suivant a vu la
paire de Tlemcen Miloudi Yasmina-El Yebdri
Loubla s'incliner devant les Bougiotes Ferdja
Fatima-Bousadia Meriem, sur le score de 2 sets
à 0, tandis que les Oranaises Mekidèche
Cherifa-Karima et Nawal El-Kouch ont pris le
meilleur sur l’autre paire d’Oran Nekia Samia -
Mayouf Najette par 2 sets à 0. Le quatrième
quart de finale a été remporté par  Abbassi
Yasmina- Djeloul Djidjia, une paire venue de la
lointaine ville du sud du pays, Hassi-
Messaoud, après avoir battu la paire oranaise
Saidat Douniazed-Hachlef Karima par 2 sets  à
0. Ainsi, les demi-finales, disputées en fin
d’après-midi d’hier, ont opposé les quatre
paires de joueuses gagnantes. La finale étant
prévue en soirée. La première demi-finale du

programme a opposé le duo de Bejaïa Fatima
Ferdja-Mériem Boussadia à Yasmina Abbassi-
Djeloul de Hassi-Messaoud ; tandis que l’autre
demi-finale sera animée par le match qui mettra
aux prises Chérifa-Karima Mikidèche - Nawal
El-Kouch, d’Oran à Sonia Berkiouane-Mériem
Bouchetta de la capitale de la Soummam.

Pour ce qui est des qualifications, la compé-
tition s’est déroulée sous forme de poules,  les
équipes qui ont réussi à «s’extirper» de cette
phase ont toutes livré des prestations de quali-
té. Anoter que cette journée est très importan-
te pour les équipes participantes dans la mesu-
re où la présence du public sera massive pour
suivre les matchs qui, jusqu-là, ont été marqués
par des confrontations d’un niveau appréciable
et de belles prouesses techniques. Les matchs
sont régulièrement suivis aussi par le président

de la Fédération de volley-ball (FAVB),
Mustapha Lemmouchi, une délégation des
cadres de l’entreprise Faderco, ainsi que les
autorités locales de la wilaya et de la ville
d’Oran. La ligue d’Oran a tout fait pour garantir
la réussite de cet événement sportif qui connaît
un beau succès populaire. La finale, s'est dérou-
lée hier soir et sera suivie de la cérémonie de
remise des prix et des médailles. Ce 2e Circuit
national féminin de beach-volley s’achèvera à
l’issue de la 7e et dernière étape qui sera jouée
sur trois journées, les 29, 30 et 31 juillet pro-
chain, sur l’esplanade de la Grande-Poste
d’Alger. La prochaine étape se déroulera dans
la ville côtière de Tipasa. Le rendez-vous se
déroulera la semaine prochaine, du 1er au 3
juillet prochain.                                         S.  B .

B E A C H - V O L L E Y

DÉCLARATIONS
Hassiba Bakour,
arbitre fédérale : 

«Le niveau est très élevé lors de cette étape, et
ce qui est appréciable c’est la connaissance du
règlement par les joueuses. En dirigeant les
matchs, nous n’avons aucun problème et, sur-
tout, il n'y a pas de réclamation. Les vol-
leyeuses sont parfaitement conscientes des
fautes commises. Cette compétition est une
bonne chose pour les athlètes afin de bien se
préparer pour les qualifications aux Jeux
Olympiques. Sur les équipes participantes ici
à Oran, je dois dire que la paire de Béjaïa
Berkioune-Bouchetta est très bonne, elle joue
bien. Mais, tout peut changer lors de la finale
où des surprises ne sont pas à écarter. Les
arbitres ont un bon niveau, mais il faut noter
qu’on doit avoir le soutien de la Fédération qui
doit nous soutenir et nous aider à nous perfec-
tionner. Notamment celles qui ont l’ambition
d’accéder au statut d'arbitre international.
Nous en sommes capables.» 

Mériem Bouchetta,
volleyeuse de Béjaia : 

«Nous sommes arrivée en quarts de finale
c'est déjà bien. Il nous reste la demi-finale à
disputer et, pourquoi pas, la finale. J'espère
que je serais, ainsi que ma coéquipière, à la
hauteur pour cette grande journée (ndlr :
hier), c'est-à-dire la finale. Le niveau est assez
élevé dans cette étape d’Oran. Il y a des
paires de joueuses qui nous ont surprise et
nous ont causé des soucis.  On ne doit pas
perdre nos matchs pour rester  les premières.
Nous nous sommes fixé  pour objectif de
décrocher la victoire finale de ce deuxième
Circuit national de beach-volley. On fera tout
pour atteindre notre objectif.» 

Propos recueillis par S. B.
P
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"NEDJMA ENTREPRISE"

UNE NOTORIÉTÉ AVÉRÉE 
AUPRÈS DES ENTREPRISES
Conçu a destination des
entreprises, ‘’Nedjma
Entreprise’’, à travers ses
différentes solutions, a pu
répondre, dans le détail, à la
demande des différentes
entreprises, chacune selon
ses besoins en matière de
mobilité et d’économie.

D ans le détail, "Nedjma Entreprise"
est composée de deux offres : Voix
et Data. L'offre Voix est elle-même

composée de trois services. Il s'agit en
premier lieu de "Nedjma Pro" qui permet
une gratuité des appels (illimitée) entre
tous les employés durant toute la semai-
ne de 8h à 18h. En dehors des heures de
travail, elle offre des tarifs exclusifs vers
Nedjma soit 2 DA/mn et le tarif le plus
bas du marché vers tous les réseaux
mobiles et fixes soit 4 DA/mn. Pour le
tarif des SMS il est de 2 DA vers tous les
réseaux mobiles nationaux. 

Nedjma Pro Contrôle permet, quant à
elle, des communications à 0 DA 7j/7 de
8h à 18h ou 24h/24 entre collaborateurs
et un tarif très avantageux vers tous les
réseaux. Cette offre permet également
une possibilité de rechargement à la fin
du forfait attribué. Il convient de noter
que cette offre propose deux forfaits men-
suels de mille et 4 mille DA. 

L’illimité est la troisième solution de
l’offre Voix. Cette solution donne accès à
des communications gratuites et en illi-
mité vers tous les réseaux pour un forfait
mensuel de 4 mille DA. Baptisée "illimi-
té", cette offre permet des communica-
tions illimitées vers tous les réseaux
7j/7 et 24h/24, à vie. Cependant, Nedjma
exige des entreprises choisissant cette
offre un usage raisonnable. 

S'agissant de l’offre Data dédiée aux
entreprises, elle est composée de 4 solu-
tions. Pack N’ternet qui permet d’accéder

à Internet et aux e-mails à une vitesse
allant jusqu’à 200 Kb/s. Le Pack
N’ternet (clé + abonnement) est au prix
de 7.400 DA, et un forfait mensuel de
2.500 DA. Prom@il est une offre qui
permet la consultation de la messagerie à
partir du  téléphone portable en toute
mobilité pour un forfait mensuel de
2.500 DA. La troisième offre est bapti-
sée "Puch To Talk" ou "Talkie-Walkie"
sur mobile. Elle permet un contact ins-
tantané et permanent entre les collabora-
teurs d’entreprises partout en Algérie via

le réseau GPRS à un coût minime sans
aucune contrainte administrative. Elle
donne également une possibilité de
conversation instantanée vers un indivi-
du ou un groupe. 

Enfin, la dernière solution concerne la
carte M2M qui est un service et une tech-
nologie hybride de télécommunication
(GPRS, CSD, GSM) qui permet aux
entreprises de gérer leur flotte en toute
mobilité grâce principalement à la
Géolocalisation, Télégestion et
l'Application de mobilité (PDA).  

BAPTISÉ YENDO

Un nouveau mobile Walkman
chez Sony Ericsson
Sony Ericsson vient
de dévoiler un
nouveau smartphone
baptisé Yendo. Il s’agit
d’un nouveau-né de la
gamme Walkman du
constructeur.

A u moment où la grande
majorité des équipemen-
tiers mobile accentuent

leurs efforts sur des téléphones
portables axés sur les réseaux
sociaux, le fabricant nippo-
suédois accentue ses efforts sur
la musique. En effet, Yendo se
veut être un téléphone mobile
musical. Le Sony Ericsson
Yendo est le premier mobile
Walkman entièrement tactile
avec son écran 2,6 pouces affi-
chant une résolution de 240 x
320 pixels et son interface
simplifiée. Ce téléphone
Walkman tourne sous un OS
propriétaire. Pour la musique,
le Yendo intègre une applica-
tion lecteur Walkman et dispo-
se d'une connexion sans fil
Bluetooth stéréo ainsi que
d'une prise casque jack 3,5 mm
ce qui ouvre le choix sur la

possibilité d'utiliser un casque
sans fil ou un casque classique
pour jusqu'à 30h d'écoute
musicale non stop. Pour le
reste, le Sony-Ericsson Yendo
est doté d'un appareil photo de
2 mégapixels, d'un mode vidéo
et d'une radio. Le tout est sup-
porté par un processeur cadencé
à 156 Mhz.

Enfin, notons la présence
des fonctionnalités PlayNow et
TrackID qui offrent respective-

ment le téléchargement et la
reconnaissance musicale. Le
Sony Ericsson Yendo devrait
être commercialisé au cours du
troisième trimestre de 2010.
Aucun prix n'a pour l'instant
été communiqué par le
constructeur.

Caractéristiques techniques :
- Réseau EDGE
- Ecran tactile 2,6'' 320 x

240 pixels
- APN 2 mégapixels

- Bluetooth stéréo A2DP
- PlayNow + TrackID
- Radio FM
- Sortie casque 3,5 mm
- Lecteur pour carte mémoi-

re microSD jusqu'à 16 Go
- Autonomie en communi-

cation : jusqu'à 4h
- Autonomie en écoute

musicale : jusqu'à 30h
- Dimensions : 94 x 52 x

16 mm pour 81 g

SOUS OS BADA 

Samsung
annonce le Wave

Samsung  a annoncé, lors d’une conférence
de presse organisée par Reuters, la sortie
officielle de son premier Bada Phone.
Baptisé : Samsung Wave S8500. Il s’agit
d’un téléphone mobile embarquant le nouvel
OS Bada de Samsung. Côté caractéristiques,
le Wave propose une coque tout en alumi-
nium brossé, un écran tactile Super AMO-
LED de 3,3’’ pour un meilleur rendu avec une
résolution de 800 480 mais pas multi-touch.
Il est également équipé d’un Appareil Photo
numérique de 5 Mégapixels avec Flash, l’en-
registrement de vidéo en 720p et un proces-
seur Samsung de 1Ghz. Il est toutefois doté
de 2Go ou 8Go de mémoire interne, un port
mémoire microSD, un GPS intégré compa-
tible A-GPS, un accéléromètre et la technolo-
gie mDNIe (mobile Digital Natural Image
engine). Le Samsung Wave est compatible
avec la 3G/3G+, le Bluetooth 3.0 et le WiFi
b/g/n. Ce smartphone est, par ailleurs, com-
patible à Yahoo! et Google et aux réseaux
sociaux tels que Facebook Myspace, Twitter,
etc. Attendu depuis plusieurs mois, ce lance-
ment marque également l'ouverture de «
Samsung Apps » : l’Application Store en
ligne signée Samsung. Le lancement euro-
péen de « Samsung Apps » constitue une
étape importante pour le fabricant sud-
coréen. À peine huit mois après son lance-
ment, les versions proposées au Royaume-
Uni, en France et en Italie ont maintenant
plus que triplé le nombre d’applications dis-
ponibles depuis le lancement, tandis que
l’Allemagne a doublé son total dans ce
même laps de temps.

DÉBIT INTERNET

L’Algérie à la 128e place
La qualité du débit
internet en Algérie
laisse encore à
désirer. En dépit de la
volonté du
gouvernement
d’améliorer la qualité
du service de
l’internet, les abonnés
rêvent toujours d’une
meilleure prestation
que celle qu’ils
reçoivent
actuellement.

F an des téléchargements de
films, chansons, matchs,
etc, l’internaute algérien

est toujours frustré ! La raison?
C’est sans doute la vitesse de
l’accès à Internet en Algérie qui
reste tout de même très basse
par rapport aux autres pays du
monde.

Selon une étude réalisée der-
nièrement par la société améri-
caine, Ookla, l’Algérie arrive à
la 128e place avec un débit de
1,32 Mb/s. L’Algérie est donc
la dernière au Maghreb puisque
le Maroc arrive à la 97ème
avec 2,12 Mb/s, la Tunisie 92e

rang mondial avec 2,27 Mb/s
et enfin la Libye 103e avec un
débit moyen de 1.95 Mb/s.
Compilant les données à partir
des millions de visiteurs qui
ont testé leur connexion sur le
Speedtest.net, Ookla classe
l’Arabie saoudite en tête des
pays arabes et est classée à la

66e place mondiale avec un
débit de 3,66 Mb/s, suivie par
le Koweït 75e et le Qatar (2,88
Mb/s). Sur le plan africain, le
Ghana arrive en tête avec 8,32
Mb/s, suivi de l’Ouganda
(2,76 Mb/s), le Rwanda (2,43
Mb/s) et enfin l’Afrique du Sud
(2,32 Mb/s). Par ailleurs,

l’étude de Ookla attribue la pre-
mière place à la Corée du Sud
disposant d’un débit 15 fois
plus rapide que les pays magh-
rébins avec 34,19 Mb/s. La
France est 19e avec 11.72
Mbp, le Canada est 33e (8,07
Mb/s) et les USA 28e
(10,03Mb/s).

APPLE BAT TOUS LES RECORDS

3 millions
d’unités de
l’iPad vendues à
travers le monde

L'iPad s'est vendu à trois millions
d'exemplaires en seulement trois
mois. C’est ce qu’a révélé Apple
dans un communiqué. Ces ventes
illustrent bien le succès rencontré
par la nouvelle tablette tactile
d'Apple.
« Les gens adorent l'iPad qui fait
partie de leur vie quotidienne »,
s'est félicité le patron d'Apple.
Depuis sa sortie, la tablette ne
cesse de monter les échelons !
Tout le monde en parle. Son fabri-
quant est ravi. D’ailleurs, le pre-
mier bilan est très positif. Il s’agit
d’une accélération des ventes par
rapport au premier mois de sa
commercialisation. Les respon-
sables expliquent cet état de fait
par la disposition tardive de l'iPad
pour les pays autres que les USA,
soit à partir de la fin du mois de
Mai. Pour couronner le tout, la
tablette sera disponible dans 9
nouveaux pays supplémentaires
(Autriche, Belgique, Hong Kong,
Irlande, Luxembourg, Mexique,
Pays-Bas, Nouvelle-Zélande et
Singapour) le mois prochain.
Ce chiffre « incroyable » devrait
inciter Steve Jobs et son équipe à
multiplier leurs efforts afin de réa-
liser d’autres succès. Il devra éga-
lement encourager les concurrents
d’Apple à suivre son exemple, à
l’image de Microsoft qui prépare,
lui aussi, selon quelques rumeurs,
sa tablette tactile.
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LE BRUIT DES VUVUZELA BANNI SUR SES TÉLÉVISEURS

LG signe une avancée technologique de taille
L e constructeur sud-coréen

LG a accentué ses efforts
sur le confort du téléspec-

tateur en lui offrant une
meilleure qualité de son sur les
téléviseurs grand format.

En effet, LG vient de mettre
fin au bruit assourdissant du
traditionnel Vuvuzela, instru-
ment clé de l’identifiant sud
africain. « Nous avons remar-
qué que ce bruit infernal déran-
geait les spectateurs lors des
matchs et toutes les ren-
contres de cette coupe du
monde, c’est ce qui nous a
poussé à réfléchir pour trouver
une solution », indique LG
dans un communiqué.

La formule trouvée par cet
équipementier se trouve offerte
par une option technologique
dite « voix claire » contenue

dans ses téléviseurs Plasma,
LCD ou 3D Full HD spéciale-
ment dédiée à la Coupe du
monde. C’est ainsi que LG a
confirmé son attachement au

bien-être de sa clientèle et a
mis le paquet pour pouvoir
offrir à ses clients la Coupe du
monde sous un regard techno-
logiquement spectaculaire.
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MYCOSE DES ONGLES 

Ne marchez pas pieds nus

CANCER DU SEIN

Sur la piste d’un vaccin

Les mycoses sont des
champignons susceptibles
d'infecter la peau. Mais ils
peuvent aussi toucher les
ongles, particulièrement les
ongles des pieds : c'est
l'onychomycose. Difficile à
traiter, mieux vaut donc l'éviter
en respectant quelques règles
de prévention.
PAR SORAYA HAKIM

M ycose des ongles, onychomycose ou
encore dermatophytose des ongles.
Ces trois dénominations dési-
gnent une infection des ongles

par un champignon (trichophyton). Ce
champignon se développe à l'intérieur de
l'ongle, provoquant épaississement, infil-
tration et déformation. L'ongle peut alors
se détacher de la peau, s'effriter, tomber.  

Est-ce une mycose des ongles ?
Surveillez attentivement vos ongles à

la recherche d'indices indiquant la proliféra-
tion d'un champignon : 

- Décoloration de l'ongle (blanc, jaune-
brun).

- Fragilité de l'ongle ou inversement
épaississement.

- Effritement.
- Déformation de l'ongle. 
- Présence de débris sous l'ongle (parti-

culièrement sous le bord libre). 
- A l'extrême, décollement ou chute de

l'ongle. 
Ces signes peuvent se manifester sur

plusieurs ou sur un seul ongle. Le dia-
gnostic définitif repose sur le prélèvement
d'un échantillon d'ongle, lequel est exami-
né au microscope ou mis en culture pour
identifier le type de champignon en cause. 

Qui est le plus à risque de mycose
des ongles ?

- Marcher pieds nus dans les lieux

publics augmente le risque de développer
une mycose des pieds : vestiaire, piscine
ou tout autre lieu public chaud et humide,
comme le sauna et le hammam, par
exemple. 

- Les personnes atteintes d'un pied
d'athlète sont aussi plus à risque d'onycho-
mycose. En effet, le pied d'athlète, ou
infection mycosique siégeant surtout entre
les doigts de pied, peut parfois se propager
et toucher aussi l'ongle. 

- Les personnes âgées, les diabétiques et
les personnes qui présentent une mauvaise
circulation sanguine sont plus à risque
d'onychomycose. 

Quel traitement contre la
mycose des pieds ? 

Le traitement repose sur les antifon-
giques, médicaments qui agissent contre
les champignons. En cas d'infection légère
à modérée, on recourt à un antifongique
sous la forme d'un vernis à appliquer direc-

tement sur l'ongle. En cas d'efficacité
insuffisante, les antifongiques sont pris
par voie orale (comprimés). Dans tous les
cas, le traitement est long, plusieurs mois,
avec un risque de récidive. 

L'intérêt des vernis est la quasi-absence
d'effet secondaire du traitement, tandis que
les antifongiques par voie orale peuvent
avoir des effets indésirables au niveau du
foie. Autrement dit, mieux vaut prévenir
les mycoses des ongles, sinon, examiner
régulièrement ses ongles afin de consulter
rapidement, avant qu'une forme avancée ne
s'installe. 

Prévention :
- Porter systématiquement des chaus-

sures ou des sandales au bord de la piscine,
dans les vestiaires, sauna et hammam. 

- Traiter rapidement un pied d'athlète. 
- Prévenir les récidives d'onychomycose

en appliquant le vernis antifongique.
. S . H .

MATERNITÉ 

La procréation médicalement
assistée accroîtrait le risque
de malformations
congénitales 
La technique de procréation médicale-
ment assistée pourrait augmenter le
risque de certaines malformations
congénitales chez le nourrisson, a révélé
une étude. Les auteurs de cette analyse
ont cependant souligné qu'il est impor-
tant que tous les médecins doivent infor-
mer les parents qui envisagent de recou-
rir à des techniques de procréation médi-
calement assistée (PMA).   L'étude, la
plus vaste de son genre, a passé au
crible les naissances d'enfants issus de
PMA dans 33 établissements hospita-
liers en France de 2003 à 2007, soit plus
de 15 mille naissances. "Nous avons
constaté des cas de malformations
importantes chez 4,24% des enfants",
selon la responsable de l'étude Viot,
généticienne clinique à la maternité Port
Royal à Paris. Le taux constaté de telles
malformations et de 2 à 3% dans la
population courante. "Ce taux élevé est
constitué pour une part d'affections car-
diaques et de malformation du système
uro-génital et affecte plus fréquemment
les garçons", a-t-elle expliqué dans un
communiqué. Parmi les malformations
de moindre gravité, on enregistre des
cas d'angiome ou l'apparition de
tumeurs cutanées ou sous-cutanées
bénignes. Ces dernières touchent davan-
tage les filles que les garçons. "Nous
estimons à 200 mille en France le
nombre de naissances consécutives à
des PMA, un taux de malformation de
cette amplitude constitue un problème
de santé publique", a dit Mme Viot. L'âge
des parents d'enfants malformés ne
semble pas être un facteur déterminant,
selon l'étude. Les chercheurs précisent
cependant qu'il n'est pas établi formelle-
ment que ce taux plus élevé de malfor-
mations soit imputable aux seules tech-
niques de PMA, mais puisse  avoir une
origine génétique qui aurait sauté la
génération des parents.

(APS) 

Vitamine B6 et
méthionine réduisent de
50% le risque de cancer
du poumon  
Des niveaux sanguins plus élevés que la
moyenne en vitamine B6 et en méthioni-
ne, un acide aminé commun dans les
protéines, réduisent d'au moins 50% le
risque de développer un cancer du  pou-
mon, selon une étude effectuée en
Europe et publiée mardi dernier aux
Etats-Unis. Une analyse de sang de près
de 400 mille participants dans dix pays
européens  a montré que ceux ayant les
teneurs sanguines les plus élevées en
vitamine B6  et en méthionine présen-
taient un risque moindre d'avoir ce can-
cer, qu'ils  soient fumeurs, n'aient jamais
fumé ou soient d'anciens fumeurs,
indique cette  recherche parue dans le
Journal of the American Medical
Association (JAMA) daté  du 16 juin.
"Nos résultats tendent à indiquer que
des niveaux dans le sang supérieurs à  la
valeur médiane à la fois en vitamine B6
et en méthionine sont liés à une  réduc-
tion d'au moins 50% du risque de déve-
lopper un cancer du poumon", écrivent
les auteurs. "Si de l'acide folique était
également présent dans l'échantillon de
sang des participants en plus de la vita-
mine B6 et de la méthionine, le risque de
cancer du poumon était réduit de 66%",
ajoutent-ils dans un communiqué.
Toutefois, les résultats de cette étude ne
doivent pas faire oublier  l'importance de
faire diminuer le nombre de personnes
qui fument, primordiale  pour réduire
l'incidence de cancer du poumon dans le
monde, le plus fréquent des cancers et le
plus meurtrier, soulignent les auteurs. 

AFP

L es vaccins sont classique-
ment utilisés pour préve-
nir les maladies infec-

tieuses. Mais on pourrait bien-
tôt recourir aussi à la vaccina-
tion contre le cancer du sein,
comme le suggèrent des cher-
cheurs qui, après avoir testé
avec succès leur vaccin chez
des souris, souhaitent passer à
un essai clinique humain...

Un candidat vaccin
contre le cancer du sein

Les vaccins sont classique-
ment dirigés contre des virus.
C'est-à-dire que l'acte vaccinal
met notre organisme en contact
avec le virus inactivé ou atté-
nué (l'antigène), de sorte qu'il
développe les défenses néces-
saires (les anticorps) et les
garde en mémoire. 

On peut ainsi s'immuniser
contre le virus responsable de
la rougeole par exemple, mais
aussi contre l'hépatite B qui
provoque des cancers du foie ou
des papillomavirus à l'origine
de cancers du col de l'utérus. 

Dans le cas du cancer du
sein, la problématique est de
trouver une cible spécifique
interne impliquée dans le can-
cer du sein, mais qui ne risque
pas de provoquer des maladies
auto-immunes (l'organisme
détruisant ses propres cellules). 

Les chercheurs ont choisi
comme cible pour les anti-
gènes du vaccin une protéine
nommée alpha-lactalbumine.
Celle-ci est retrouvée en grande
quantité dans les tumeurs du
sein uniquement, alors qu'elle
n'est normalement exprimée
par les cellules mammaires que
lors de l'allaitement.

Un vaccin anti-cancer
du sein efficace chez
l'animal 

Ce vaccin a été injecté à des
souris génétiquement prédispo-
sées au cancer du sein. Les
souris non vaccinées ont toutes
développé un cancer du sein au
bout de dix mois, contre aucu-
ne des souris vaccinées. Cette
même protection a été observée

chez d'autres races de rongeurs. 
Prévenir le cancer du sein à

l'aide d'un vaccin, une stratégie
plausible

Comment réduire son
risque de cancer du
sein ? 

Les chercheurs suggèrent à
ce stade que ce candidat vaccin
pourrait offrir aux femmes une

protection contre le cancer du
sein, juste avant la ménopause,
lorsque le risque de cancer du
sein est élevé, lorsque la lacta-
tion n'est plus utile, c'est-à-dire
lorsqu'elles n'ont plus de désir
d'enfant. 

Les essais vont donc se
poursuivre et nous devons les
suivre avec grand intérêt !

S . H .
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Riz aux œufs cuit au four

Ingrédients :
250 g de riz 
1 blanc de poulet
1 oignon
3 carottes
1 courgette
1 poignet de petits-pois
1 c. à soupe d'huile
2 tranches de fromage
4 œufs
2 verres à thé de lait
Persil haché
Sel, poivre
Préparation :
Eplucher les carottes et les couper
en petits cubes. Laver bien la cour-
gette et la couper en petits cubes.
Rincer le riz sous l’eau froide,
l’égoutter.
Mettre dans une casserole le riz,
ajouter l'eau, elle doit être le double
de riz, ajouter le sel et laisser cuire
pendant 20 min, rafraîchir sous
l’eau froide et l’égoutter. Cuire à la
vapeur les cubes de carottes, les
cubes de courgette, les petits-pois,
15 minutes. Mélanger dans un sala-
dier le riz cuit et les légumes cuits.
Couper le blanc de poulet en petits
morceaux. Eplucher l'oignon et le
couper en petits morceaux. Chauffer
un peu d'huile dans une poêle et faire
revenir l'oignon et le poulet jusqu'à
ce qu'ils soient dorés, saler et poi-
vrer. Couvrir le fond d'un moule à
gratin avec la préparation de pou-
let, ajouter une couche de mélange
de riz et répartir les tranches de fro-
mage coupé en lamelles, verser sur
toute la surface les œufs battus et
mouiller avec les verres de lait.
Faire cuire dans un four, parsemer de
persil haché et servir.

Glace à la fraise 

Ingrédients :
250 g de fraises
410 g de lait concentré sucré
3 blancs d'œufs
50 g de sucre en poudre
Préparation :
Laver et égoutter les fraises, les
équeuter et les mixer. Faire cuire
dans un poêlon le sucre avec un peu
d'eau en remuant avec une cuillère
en bois. Porter à ébullition et lais-
ser cuire jusqu’à ce que le sirop
forme une boule molle. Monter les
blancs d’œufs très fermes.
Verser le sucre cuit en filet sur les
blancs en fouettant énergiquement.
Battre jusqu’à complet refroidisse-
ment. Mélanger dans un saladier le
lait concentré avec les fraises
mixées, ensuite verser les blancs en
neige et incorporer délicatement.
Verser la préparation dans la sorbe-
tière et laisser prendre en glace.
Quand la glace a pris, la mettre dans
un moule  et placer au congélateur.
Servir la glace de fraises en boules
dans des coupelles.

Atténuer le goût 
des poireaux :

Les poi-
r e a u x
peuvent
pa r fo i s
avoir un
g o û t
trop pro-
n o n c é .
Dans ce
c a s ,

faites-les cuire successivement
dans deux eaux différentes.
Ainsi, ils auront un goût atté-
nué mais toujours délicieux !

Parfumer les
pommes de terre :

Surprenez
vos
convives
en donnant
un parfum
subtil à
vos
pommes
de terre.

Pour cela, rien de plus simple :
durant leur cuisson à la
vapeur, ajoutez des tiges de
menthe. 

Enlever le goût
amer de votre
concombre :

P a r f o i s
v o t r e
concombre
e n t a m é
peut avoir
un goût
amer. Pour
y remédier,

faites-le tremper (assez long-
temps pour qu'il soit imbibé)
dans du lait que vous aurez au
préalable sucré.

Des bananes qui ne
noircissent pas :

Si vous
épluchez une
banane et que
vous ne la
consommez
pas
rapidement,
elle a

tendance à noircir. Pour y
remédier, rien de plus simple :
versez quelques gouttes de
citron sur ladite banane.

B ien entendu, un net-
toyage régulier permet
d'entretenir vos sani-

taires propres. Mais voici une
petite astuce qui permettra
d'éliminer les bactéries, d'entre-
tenir la fosse septique et d'en-
tretenir les canalisations. Le
tout en ne faisant qu'une seule
manipulation et sans frotter !

Tout d'abord, un nettoyage
s'impose ! Lavez sol et cuvette
de vos WC. Pour enlever le
tartre, utilisez du vinaigre
blanc. Si vos WC sont beau-
coup entartrés, laissez agir le
vinaigre toute la nuit. 

Ne jetez plus votre crème

fraîche et/ou vos yaourts péri-
més ! 

Versez-les dans vos WC,
cela supprimera les bactéries et
éliminera les mauvaises odeurs
mais en plus, cela permet d'en-
tretenir la fausse septique et
vos canalisations. 

Pensez aussi à nettoyer
votre abattant, il est logé de
bactéries ! Pour un nettoyage
efficace, tous les mois, retirez-
le du WC et faites-le tremper
dans de la Javel ou du vinaigre
blanc. 

Evitez les abattants en bois
qui, eux, sont plus difficiles à
entretenir et une véritable loge
de bactéries.

Astuces

Cuisine TROUBLES LIÉS À LA PRÉ-MÉNOPAUSE

Quelques remèdes au naturel  
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CONSEILS PRATIQUES

Garder ses sanitaires propres

Les symptômes :
La pré-ménopause marque le

début des règles irrégulières et
s’accompagne d’un cortège de
troubles (dépression, douleurs
aux seins, crises d’angoisse, pal-
pitations, bouffées de chaleur,
irritabilité, fatigue…) causés par
la diminution des follicules qui
se trouvent dans les ovaires.

Comment se préparer :
Les femmes doivent, donc, se

préparer à cette nouvelle étape de
leur vie en s’informant et en sur-
veillant leur santé. Il faut éviter
le tabac et c’est le moment, si ce
n’est pas déjà fait, de contrôler le
diabète, l’hypertension et le cho-
lestérol et de faire une mammo-
graphie. Il est très important de
s’occuper de sa santé psychique
en réalisant des activités qui pro-
duisent bien-être et plaisir et qui
améliorent le corps et l’esprit. 

Recettes naturelles
pour lutter contre ces
troubles :

Certes, il existe des traite-
ments ciblés à voir avec son
gynéco, mais certains remèdes
naturels en aromathérapie peu-
vent soulager, prévenir, voire
éviter ces troubles :

Les infusions de sauge :
Tout d’abord, pour combattre

les symptômes de la pré-méno-
pause, il vaut mieux pour les
femmes qui en souffrent de
prendre trois infusions par jour
de sauge, la plante amie de la
femme qui tire son nom d'un
terme latin signifiant en même
temps santé et salut, et elle est
bien la plante contre les troubles
féminins. 

Le fenouil, un remède
miracle :

Cet aliment, très connu pour
favoriser la montée de lait, est
également préconisé en cas de
règles irrégulières liées à la
ménopause, d'absence de règles
et de douleurs menstruelles.
Pour ces problèmes, effectuez

un massage sur le bas-ventre
avec deux gouttes d'huile essen-
tielle de fenouil dans une base
neutre (huile d'amande douce,
par exemple). 

Manger des pruneaux :
La consommation de

quelques noix tous les jours, des
pruneaux est très bénéfique éga-

lement pour soulager ces
troubles qui peuvent devenir très
perturbants et gênants pour le
quotidien des femmes. 
A retenir :

La pré-ménopause est une
période où l’on peut tomber
enceinte. Donc, une visite chez
le spécialiste s’impose.

Pour les femmes qui souffrent de troubles liés à
la pré-ménopause, on recommande de prendre
ces recettes naturelles qui peuvent soulager,
prévenir, voire éviter ces troubles...
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Mots Croisés N°44

SOLUTIONS

SUDOKU

Horizontalement :
1. Pâtisserie
2. Sans ailes - Mollusque
3. Issu - Étendue côtière
4. Intestins grêles du veau - Filin de retenue d'une mine
5. Police - Lettre grec
6. Affluent du Danube - Ancienne population africaine - Dans la rose des
vents
7. C'est-à-dire - Politicien français
8. U (grec)
9. Cobalt - Général mexicain
10. Qui vise à améliorer la condition des hommes
11. Étoffe non teint, non blanchie - Pronom personnel - Communauté
urbaine de Montréal
12. Pièce de la charrue - Emmener après avoir amené

Verticalement :
1. Ornement de peu de prix pour la toilette féminine
2. Arceau de métal - Doigt de la main
3. Do - Anc. province de France - Mouvement républicain populaire
4. Fleuve de Mongolie - Or
5. Lawrencium - Nazi - Fibre textile
6. Dressées - Inflammation de l'oreille
7. Carte à jouer - De façon instantanée
8. Adjectif possessif - Parasite - Coup de tambour
9. Groupes de trois - Ecchymose
10. Partie du plateau central de Madagascar - Ville d'Espagne
11. Saint-Philippe - Nickel - Circonscription administrative de la Grèce
antique
12. Four-tunnel

N°44 PYRAMIDE N°44

OU
COU
CLOU

PLOUC
COUPLE

OCTUPLE
PONCTUEL

CORPULENT
COMPLURENT

CONTEMPLEUR

MOTS COISÉS N°43 SUDOKU N°43 PYRAMIDE N°43

GIBBERELLINE
ROUET*MAIEUR
ANCRAT**ANA*

PI**BRUINAIS
PSALLETTE*SE
IMPIES*ESTOC
LET*RA*R**NO
L*IF*ITARD*U

EST*BLUTOIRS
UBU*ALTISTES
S*DENEUVE*VE
ELEVA*SERPES
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09h30 : djourouh el hayet
10h00 : qessas el bihar
10h30 : flipper I
11h00 : canal azur ''féminin
pluriel'' rediff
11h25 : le journal du mondial
12h00 : journal en français
+météo
12h25 : rebeca
13h30 : avis religieux
14h45 : un toit, une famille
16h20 : maya l'abeille
16h45 : e'namr e'sihri
17h00 : indjazet bacharia

17h20 : moutaât el maida
17h40 : forssane el qor'ane
18h00 : journal en amazigh
18h20 : djo urouh el hayet
19h00 : journal en français
+météo
19h30 : test drive n°114
20h00 : journal en arabe
21h00 : gala artistique
22h10 : culture club
23h10 : les rois du bush''le
grand kangourou''
00h00 : le journal du mondial
00h30 : journal en arabe

09:15 My Téléfoot 
09:20 Météo 
09:25 Automoto
10:05 Téléfoot
11:00 Météo 
11:05 Attention à la marche ! :
Best of
11:50 Un parrain pour réussir 
11:55 Météo 
12:00 Journal
12:15 F1 à la Une
12:55 Grand Prix d'Europe 
15:05 New York, section crimi-
nelle
16:00 Les Experts : Miami :
Tirs groupés
16:55 Londres, police judiciaire
: Sacrifice
17:50 Sept à huit
18:50 Tous les marchés du
monde
18:55 Là où je t'emmènerai
18:57 Météo 
19:00 Journal
19:20 Coupe du monde de la
Fifa 2010 : 20:42 Courses et
paris du jour
19:43 Météo 
19:45 Mon beau-père et moi 
21:25 Coupe du monde de la
Fifa : le mag
21:50 Les Experts
21:54 Courses et paris du jour
21:55 Les Experts
22:35 Les Experts
22:40 Les Experts
23:25 Les Experts

07:45 Islam : Les routes com-
merciales
08:15 Les chemins de la foi :

La nouvelle alliance
09:30 La source de vie
09:00 Présence protestante
09:30 Le jour du Seigneur
09:45 Messe
10:30 Le jour du Seigneur
11:05 Tout le monde veut
prendre sa place
11:55 Les héros de la biodiver-
sité 
11:00 Journal
12:20 13h15, le dimanche
13:05 Météo 
13:10 Vivement dimanche
15:25 Grandeurs nature
16:20 Emission de solutions 
16:30 Stade 2
17:45 Point route
17:55 Vivement dimanche pro-
chain
18:55 L'agenda du week-end 
19:00 Journal
19:30 Comble de rêve 
19:32 Météo 
19:35 Sa mère ou moi ! 
19:36 Coupe du monde de la
Fifa 2010
21:10 Les héros de la biodiver-
sité 

21:15 Faites entrer l'accusé
23:00 Journal de la nuit 
23:10 Météo 
23:15 Histoires courtes
23:16 La collection Cyprine 
23:25 L'Antivirus 
23:55 Vivement dimanche pro-

chain

09:20 C'est pas sorcier
09:45 Expression directe : UMP
09:50 Le 12/13 
09:55 Météo 
10:00 Edition régionale et loca-
le 
10:25 Journal national 
10:55 30 millions d'amis
10:30 Cyclisme
13:45 Keno 
13:50 Coupe du monde de la
Fifa 2010
13:51 En course sur France 3
14:15 Chabada
15:10 Des chiffres et des lettres
15:55 Questions pour un super
champion
16:45 Emission de solutions 
16:48 Météo des plages 
16:50 19/20 Edition nationale 
16:53 Edition régionale et loca-
le 
17:00 Journal régional 
17:30 Journal national 
17:58 Météo 
18:00 Tout le sport
18:05 Les héros de la biodiver-
sité 
18:10 Fa si la chanter
18:35 Les vacances en chansons
20:20 Météo 
20:23 La minute épique 
20:25 Soir 3 
20:45 Tout le sport
20:50 Le plus beau jour de ma
vie
22:20 Cinéma de minuit
22:21 Coeurs en lutte - 4
hommes pour une femme 
22:45 Soir 3 
00:05 Les grands du rire

18:00 Arte Journal
18:15 Anniversaire Schumann
19:00 Karambolage
19:10 Design : La lampe Arco
19:40 Thema : D'une monarchie
à l'autre
19:41 L'allée du roi
21:25 Bernadotte et la monar-
chie de Suède
22:25 Une famille américaine
23:45 Betty 
01:25 Simple appareil 
02:00 O Fantasma

08:30 M6 Kid
10:50 Turbo
12:05 Sport 6
12:10 Météo 
12:13 Météo des plages 
12:15 Accès privé
13:30 Desperate Housewives
14:20 Desperate Housewives
15:10 Desperate Housewives
16:25 66 minutes
17:45 D&CO Jardin
18:35 Thierry Roland sur le ter-
rain 
18:40 Météo 
18:42 Météo des plages 
18:45 Le 19 45
19:05 E = M6
19:30 Sport 6
19:40 Zone interdite
21:45 Enquête exclusive
23:30 100 % foot : Spécial
Coupe du monde 2010

PROGRAMME TÉLÉ

L’allée du roi
Réalisateur :
Nina
Companéez.
Avec : Michel
Duchaussoy
(Scarron),
Dominique
Blanc
(Madame de
Maintenon)… 
Madame de
Maintenon

se meurt et se souvient. Elle se
souvient de ce destin extraordinaire qui
l'a conduite, petite orpheline, mendiant
son pain, puis jeune et belle épouse de
Scarron, le poète avorton, jusqu'aux
somptueux appartements du château
de Versailles. Alors que, devenue
veuve, celle qui n'est encore que
Françoise d'Aubigné rend quelques
services à des dames de la noblesse,
l'une d'entre elles l'emmène un jour au
bal donné à Versailles pour célébrer la
paix d'Aix-la-Chapelle.

Mon beau-père et moi
Réalisateur :
Jay Roach.
Avec : Ben
Stiller (Greg
Focker), Robert
De Niro (Jack
Byrnes)… 

Greg Focker,
modeste
infirmier de

Chicago, vit depuis dix mois avec la
charmante Pam Byrnes et rêve
d'officialiser leur union. Ravie de sa
proposition, la jeune femme insiste,
néanmoins, pour un strict respect des
règles bourgeoises : Greg devra d'abord
obtenir l'accord de son père, Jack,
auquel elle est restée très attachée... et
qui ignore tout de leur liaison. Deux
semaines plus tard, le couple débarque
dans la résidence bon chic bon genre
des Byrnes.

Sa mère ou moi !
Réalisateur:
Robert Luketic.
Avec : Jennifer
Lopez (Charlie),
Jane Fonda
(Viola), Michael
Vartan (Kevin
Fields)…

Après des
années à
espérer

l'homme de sa vie, la ravissante
Charlie l'a enfin trouvé! Avec
Kevin, la jeune femme vit une his-
toire d'amour sans nuage, mais
cela ne va pas durer... La mère de
Kevin , Viola, une ex-présentatrice
télé récemment congédiée, ne
supporte pas que quelqu'un puis-
se lui enlever son fils.

19h41

LA SELECTION DU JOUR
19h45

Les vacances en chansons
Présentateur :
Christophe
Hondelatte.
Réalisateur :
Sylvain Bergère. 

L'émission
revient sur les
grandes
périodes

marquantes de l'histoire de notre société
à travers ses chansons. Christophe
Hondelatte évoquera les vacances en
chansons en compagnie d'invités, et
ensemble ils nous entraîneront dans un
univers à la fois festif et nostalgique. Les
vacances en chansons ce sont non
seulement les tubes de l'été, les danses
de l'été, mais aussi la mode, les
vacances organisées, les souvenirs
d'enfance, les amours de vacances...
Bref, deux mois durant lesquels tout est
permis, une période source d'inspiration
pour tous les artistes.

18h3519h35
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PAR ROMAIN RAYNALDY 

es fans de Michael Jackson ont multiplié hier
hommages, veillées et rassemblements pour
commémorer l'an I de la mort du "roi de la pop",
alors que son père a choisi ce jour anniversaire
pour déposer une plainte fédérale contre le der-

nier médecin du chanteur. Le chanteur de "Thriller" a suc-
combé à l'âge de 50 ans à une surdose de médicaments dans
sa maison de Los Angeles le 25 juin 2009, quelques semaines
avant son retour très attendu sur scène à Londres. Plus de 5
mille fans ont défilé au cimetière de Forest Lawn, dans la
banlieue de Los Angeles, sous l'œil de dizaines de journa-
listes et au milieu d'un impressionnant déploiement de sécu-
rité. Les admirateurs du "roi de la pop" n'étaient pas autori-
sés à entrer dans le mausolée où repose le chanteur et ne
pouvaient se recueillir que quelques minutes derrière des
barrières de sécurité, mais l'important était d'être là, face au
grand portrait de Michael et aux centaines de bouquets de
fleurs. "Je ne pense pas que je puisse faire mon deuil un
jour", a déclaré Suzan Matias, employée d'une compagnie
d'assurances de San Diego. A la mi-journée, plusieurs
membres de la famille se sont également présentés au cime-
tière, parmi lesquels Randy, Jermaine et Janet. La mère du
chanteur, Katherine, était pour sa part à Gary (Indiana, nord),
la ville natale de Michael Jackson, où elle a inauguré, devant
un millier de fans, une stèle à la mémoire de son fils dans le
jardin de la maison familiale, devenue depuis un an un pas-
sage obligé pour les fans du chanteur. "Je veux dire merci à
tous ses fans à travers le monde pour leur amour et leur sou-
tien. L'année écoulée a été très difficile pour nous, pour toute
la famille", a-t-elle déclaré. La foule lui a lancé en retour : "On
vous aime !". La stèle de 2,50 mètres de haut, dévoilée peu
après 14H15 locales (21H15 GMT) représente le "roi de la
pop" en silhouette de profil, sur fond de pleine lune, et repro-
duit les titres de plusieurs tubes de l'artiste, ainsi que les
paroles de sa chanson "Gone too soon". Le père de l'artiste,
Joe Jackson, a, quant à lui, choisi cette journée anniversaire
pour déposer une plainte devant une cour fédérale de Los
Angeles à l'encontre du dernier médecin de la star, qu'il
accuse de négligence dans les soins prodigués au "roi de la
pop". La plainte affirme que Conrad Murray — déjà sous le
coup d'une inculpation pour homicide involontaire pour la
mort de Michael Jackson — "avait commencé un traitement
médical (pour la star) qui était en-dessous des standards de
soins et qui a provoqué sa surmédication et sa mort". 
Conrad Murray a reconnu à plusieurs reprises avoir adminis-
tré au chanteur l'anésthésiant propofol —responsable du
décès — mais à sa demande expresse. Les hommages,
veillées et rassemblements étaient programmés dans le
monde entier. A Tokyo, foyer de "Jackson-mania", 50 aficio-
nados ont eu le privilège, hier soir, de passer une nuit au
milieu d'objets ayant appartenu au chanteur dans le cadre de
l'exposition "Neverland", du nom du célèbre ranch de la star.
En Allemagne, des rassemblements publics ont eu lieu dans
de nombreuses villes, avec musique, bougies, ballons, pos-
ters, photos et imitateurs. A Prague, des dizaines d'admira-
teurs, certains déguisés, se sont rassemblés à la mi-journée
au cœur de la ville, avant un concert dans la soirée.
Aujourd’hui, un concert-hommage sera donné dans un hôtel
de Beverly Hills, auquel pourraient assister certains
membres de la famille Jackson. 

R.R/ AFP 

Les admirateurs
du "roi de la
pop" n'étaient
pas autorisés à
entrer dans le
mausolée où
repose le
chanteur et ne
pouvaient se
recueillir que
quelques
minutes derrière
des barrières de
sécurité, mais
l'important était
d'être là, face
au grand
portrait de
Michael et aux
centaines de
bouquets de
fleurs.

Les fans du monde entier pleurent Michael
Jackson, un an après sa mort 

«

»

Trois morts et deux blessés graves dans un accident
de la circulation à Tlemcen

T rois personnes sont
mortes et deux autres

ont été grièvement bles-
sées dans un accident de la
route survenu vendredi soir
sur la RN 99 reliant El
Aricha à Sidi Djillali
(Tlemcen), a appris hier
l’APS du groupement de la
Gendarmerie nationale de
la wilaya. Cet accident
s'est produit dans la locali-
té de "Mellaha" (17 km du
village d'El Bouihi)
lorsque deux véhicules
légers sont entrés en colli-
sion, tuant sur le coup les
deux chauffeurs et un pas-
sager, et causant des bles-
sures graves à deux autres,
a précisé la source. Les
personnes blessées ont été
évacuées vers l'hôpital de

Tlemcen. Selon les pre-
miers éléments de l'enquête
de la Gendarmerie nationa-
le, un des deux véhicules
roulait au milieu de la

route et son chauffeur
aurait été gêné par une
visibilité faible, l'accident
s'étant produit au coucher
du soleil.

L a prise en charge des
jeunes patients et des

enfants en particulier sera
bientôt consolidée à Oran
par l'ouverture de nou-
veaux services d'urgences
m é d i c o - c h i r u g i c a l e s
(UMC) et de neuro-chirur-
gie à l'Etablissement hos-
pitalier spécialisé en pédia-
trie (EHS) "Boukheroufa
Abdelkader". Le service des
urgences où seules les
consultations de proximité
étaient assurées jusque-là,
sera opérationnel dès
juillet prochain, de jour
comme de nuit, a indiqué

le responsable de l'EHS,
M. Benali Bouhadjar, à
l'occasion de la 7e journée
pédiatrique de cet établisse-
ment. "Une équipe de chi-
rurgiens pourvue de tous
les équipements néces-
saires sera affectée au
niveau de ces UMC", a-t-il
souligné, ajoutant que le
service de neuro-chirurgie
devrait être opérationnel à
court terme après examen
par la tutelle du dossier
relatif à ce projet.
L'élargissement des presta-
tions médicales de l'EHS
pédiatrique d'Oran qui

accueille les enfants en
provenance de l'ensemble
de la région Ouest du pays,
figurait parmi les princi-
pales recommandations
émises par les participants
à cette manifestation scien-
tifique. Le professeur
Tadjeddine Abdelaziz qui a
présidé les travaux de cette
rencontre a estimé néces-
saire, à cet égard, la mise
en place d'autres sous-spé-
cialités médicales comme
celles de l'ORL et de la car-
diologie en plus de celles
intervenant dans le cadre de
la pédiatrie générale.

D es conditions favorables à l'émergence
de la  vie, grâce à la présence d'eau

liquide, auraient pu exister sur toute la
surface de Mars, au nord comme au sud,
voici plus de 4 milliards d'années,  relève
vendredi l'Agence spatiale européenne
(ESA) dans un communiqué. La sonde de
l'ESA Mars Express et celle de la Nasa
Mars Reconnaissance  Orbiter ont décou-
vert des argiles hydratés dans les plaines
du Nord de Mars,  "une claire indication
que l'eau y a coulé", souligne l'ESA en
faisant  référence à des travaux publiés
cette semaine dans la revue Science.
Cette eau aurait été présente à la surface de
la planète rouge voici plus  de 4 milliards
d'années et pendant quelques centaines de
millions d'années  seulement, explique
Jean-Pierre Bibring (Institut d'astrophy-
sique  Spatiale/université de Paris) qui a

participé à cette étude.   "On a montré qu'il
y a bien eu de l'eau, mais pas sous la
forme d'un gros  océan", et que la croute
martienne "a été hydratée de la même
manière au nord  et au sud", a-t-il précisé
à l'AFP. Des conclusions qui contredisent
celles d'une équipe américaine qui  affir-
mait qu'un vaste océan aurait couvert un
tiers de la surface de Mars voici  3,5 mil-
liards d'années, dans une étude parue le 13
juin dans la revue Nature  Geoscience.
"Il y a 3,5 milliards d'années, Mars avait
déjà perdu son atmosphère, l'eau  n'était
plus stable à l'état liquide en surface",
avance M. Bibring. D'énormes  torrents
ont alors pu couler, mais sans que l'eau
reste assez longtemps en  surface pour
"alimenter de océans pérennes", poursuit-
il.

Un service de neuro-chirurgie bientôt ouvert 
à l'hôpital pédiatrique d'Oran 

Création de quatre nouveaux établissements 
pour enfants

De l'eau sur Mars, au nord comme au sud, voici plus
de 4 milliards d'années 

D eux décrets exécutifs viennent d'être
publiés dans le Journal officiel. Le

premier décret exécutif n°10-147  porte sur
la création de deux nouveaux foyers pour
enfants assistés. Ces deux nouveaux
foyers seront  implantés, l'un dans la com-
mune de Tamanrasset de la wilaya du
même nom, et le second dans la wilaya de
Sétif. La création de ces foyers intervient
suite au rapport du ministre de la
Solidarité nationale, de la Famille et de la
Communauté nationale à l'étranger, por-
tant création, organisation et fonctionne-

ment des foyers pour enfants assistés. Le
second décret exécutif n°10-148 a pour
objet de compléter les listes des centres
d'enseignements spécialisés pour enfants
handicapés visuels et des centres médico-
pédagogiques pour enfants inadaptés men-
taux. De ce fait, deux nouvelles écoles des
jeunes aveugles seront implantées dans
deux wilaya, à savoir à Annaba et à
M'sila. Ces centres, pour rappel, permet-
tront la prise en charge totale des enfants
dans le cadre des différents programmes du
ministère de la solidarité nationale.

A lors que le fait de marcher sur l'eau
était jusque là rattaché au miracle de

Jésus, une émission de télévision a
réussi à en faire de même.

Dans une émission espagnole, un
candidat s'est prêté à une expérience peu
banale. Marcher sur l'eau. Une idée
improbable au premier abord qui pour-
tant se révèle totalement possible avec
une petite astuce très simple d'explica-
tion. La piscine était tout bonnement
remplie d'un mélange d'eau et d'amidon
de maïs. L'amidon de maïs, voilà le
secret. Cette matière n'est en effet pas
soluble dans l'eau et lorsqu'on la mélan-
ge à ce dernier liquide, ses particules
s'entourent d'une fine couche d'eau qui si
on appuie très fort dessus, les fait se
rapprocher et produisent des forces de
frottement. Les particules forment alors
comme une sorte de barrière, l'eau ne
pouvant plus s'écouler et le mélange
devient dans ce cas précis solide.

Il est tout à fait possible de réaliser

cette expérience chez soi. Il suffira sim-
plement de se procurer de l'amidon de
maïs et de la mélanger à l'eau dans un
saladier pour en constater les effets.
Plongez y alors votre main, vous
constaterez qu'elle s'y enfonce sans diffi-
culté. Mais tapez dessus avec votre
poing et la matière se solidifie comme
par magie.

Marcher sur l'eau, c'est possible grâce
à un astucieux mélange

Lj



PAR LOUNES BOUGACI 

L e dénouement de la crise qui secoue
l’unité Numidia Confection, située
au centre-ville de Tizi Ouzou, n’est

pas pour demain. C’est du moins ce que
laissent entendre les syndicalistes de cette
entreprise. Ces derniers s’étonnent devant
le silence des autorités concernées. Ainsi,
face au statu quo qui prévaut au sein de
cette unité, l’union locale et l’union de
wilaya UGTA se sont impliquées en tenant
une réunion à laquelle ont été associées les
sections syndicales du secteur du textile de
la wilaya de Tizi-Ouzou, CTO de Draâ Ben
Khedda, Confection de Aïn El Hammam,
Chemiserie  de Larba Nath Irathen et Filtal
de Tizi-Ouzou sans oublier bien évidem-
ment Numidia de Tizi-Ouzou. «Il est
constaté que malgré les multiples dénon-
ciations et sollicitations adressées aux
autorités administratives (SGP-Groupe,
inspection du travail) et aux autorités syn-
dicales, les travailleurs de Numidia
Confection continuent de subir les affres et
le calvaire quotidien d’une direction qui n’a
d’objectifs que d’entraver les libertés syn-
dicales, la persécution des syndicalistes, la

violation de la réglementation et un achar-
nement sans précédent pour la capitulation
pure et simple de l’action au sein de l’en-
treprise Numidia Confection», souligne
l’union de wilaya UGTA dans une déclara-
tion rendue publique hier. Pour l’UGTA de
Tizi-Ouzou, cet acharnement «se veut une
réponse toute indiquée aux dénonciations
quotidiennes faites par la section syndicale
sur tous les dépassements et sur l’incapa-
cité de la direction d’assurer une gestion
fiable et rationnelle capable de relever  le
défi et de sortir l’entreprise de la situation
chaotique dont laquelle elle reste plongée».  

A l’issue de ce constat, les sections
syndicales dénoncent le comportement de
la direction et interpellent une fois de plus
les autorités administratives et syndicales
pour intervenir et prendre des décisions à
hauteur de la gravité de la situation qui
perdure et qui risque d’être fatale pour l’en-
treprise : «Faute de quoi, les sections syn-
dicales du secteur des textiles, en solidari-
té avec le collectif de Numidia, se réser-
vent le droit d’organiser un mouvement de
protestation jusqu’au règlement de la
situation».  L.B.
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INONDATIONS EN CHINE 
379 morts et 141 disparus
depuis le début de l’année

Un nouveau bilan des inonda-
tions provoquées par les pluies
torrentielles qui ont ravagé
depuis le début de l'année le
sud de la Chine, fait état de 379
morts et 141 disparus, a annon-
cé, hier, le ministère chinois des
Affaires civiles. Les pluies tor-
rentielles suivies d’inondations
ont affecté 68,7 millions de per-
sonnes dans 22 régions et rava-
gé 4,36 millions d'hectares de
champs cultivés, selon le Centre
national de la lutte contre la
sécheresse et du contrôle des
inondations, cité par l'agence de
presse chine nouvelle. Les
pertes économiques directes
ont totalisé 82,4 milliards de
yuans (12,1 milliards de dollars).

INDONÉSIE 
Un séisme de magnitude
6,3 secoue l’île de Java

Un séisme de magnitude 6,3 sur
l'échelle ouverte de Richter a
secoué hier  l'île indonésienne
de Java, sans faire toutefois de
victimes ou de dégâts, ont indi-
qué des sismologues indoné-
siens. 
La secousse a eu lieu à 118 km
au sud-ouest de de Tasikmalaya,
ville à l'ouest de Java, et à une
profondeur de 34 km, a précisé
l'Agence indonésienne de géo-
physique et de météorologie.
"Le séisme s'est produit en mer"
et il est peu probable qu'il ait
occasionné de dégâts significa-
tifs sur l'île, a indiqué un porte-
parole de l'agence indonésien-
ne. L'Indonésie, qui compte 230
millions d'habitants et 17 mille
îles, se situe sur une zone vulné-
rable connue sous le nom de
"cercle du feu du Pacifique", à la
jonction de deux plaques conti-
nentales, où des mouvements
volcaniques se produisent fré-
quemment.

SON AMBASSADEUR EN ALGÉRIE L’A AFFIRMÉ HIER À ALGER

La Turquie a suspendu toutes 
ses relations avec Israël
La République de Turquie a
suspendu toutes ses relations
et  activités avec Israël, au
lendemain de l’agression de la
Flottille de la liberté, survenue
le 31 mai dernier, faisant,
rappelons-le, plusieurs morts
et blessés.

PAR MOKRANE CHEBBINE

L’ annonce a été faite hier, par l’am-
bassadeur turc en Algérie, Ahmet
Necati Bigali, à l’occasion d’une

rencontre organisée par le centre des études
stratégiques d’Ech-Chaâb à Alger. «C’est
un acte de terrorisme d’Etat, car similaire à
ceux perpétrés par les pirates au large de la
Somalie», s’est-il indigné, tout en affir-
mant que «Israël a violé explicitement le
Droit international». La Turquie vient en
effet d’emboîter le pas au Nicaragua, à
l’Equateur et à l’Afrique du Sud qui ont
gelé leurs relations diplomatiques avec
Israël, alors que les pays occidentaux se
sont contentés d’une timide réaction. «Nul
État n’a le droit d’interveni», a-t-il cepen-
dant apostrophé, nuançant en filigrane la
ruse, mais aussi la lâcheté des Israéliens,
qui ont agressé et tué de manière prémédi-
tée des civils faisant partie d’une flottille
humanitaire dans les eaux internationales.
«Il n’y avait aucune arme dans les six
navires, on ne transportait que des denrées
alimentaires, des vêtements, des médica-
ments, des jouets et des matériaux de
construction destinés aux familles mar-
tyres de Ghaza», a attesté Ahmet Necati

Bigali, en guise de discrédit sur l’acte cri-
minel perpétré en haute mer.  A présent, la
Turquie refuse, à son tour, l’enquête que
veut mener Israël, alors qu’il a  refusé celle
proposée par les Nations unies. En
revanche, «nous suggérons une enquête
très sérieuse sous l’égide de l’Onu qui sera
composée d’un expert turc, d’un autre
Israélien et de trois autres neutres», a affir-
mé l’ambassadeur turc en Algérie. Et
d’ajouter que son pays attend qu’Israël res-
titue les bateaux séquestrés au large de
Ghaza, indemnise les victimes de l’agres-

sion et formule des excuses publiques et
officielles vis-à-vis de l’opinion interna-
tionale. De son côté, le secrétaire national
chargé de la communication au
Mouvement de la société pour la paix
(MSP), Mohamed Djemaâ, tout en se féli-
citant de l’élan de solidarité flagrant affiché
par la Turquie vis-à-vis de la cause palesti-
nienne, a longuement encensé ce pays
oriental d’Europe, qui a grandement chan-
gé sa stratégie politique après l’arrivée au
pouvoir du Parti pour la justice et le déve-
loppement. 

Le représentant du MSP a orienté son
intervention vers «l’alliance Turquie-
Monde arabe» qui, selon lui, se dessine de
plus en plus, pour faire de la région
Moyen-Orient et Afrique du Nord un
ensemble économique prospère et fort. 

M .  C .

Son Exellence l’ambassadeur de Turquie en Algérie, Ahmet Necati Bigali. P
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NUMIDIA CONFECTION DE TIZI-OUZOU

La crise persiste
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